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On veut mettre Dieu à la porte 
des écoles manitobaines 


(Editorial) 

Dans un court éditorial en date du 12 mars, le Free Press 
de Winnipeg a déclaré, au sujet de l'aide aux écoles privées, 
qu'il croit en la liberté religieuse absolue, pour toutes les 
religions, et que, pour garantir cette liberté, il croit à la se- 
paration de l'église et de l'état au sens le plus absolu. 

Il est intéressant de constater comment la rédaction de 
ce journal est passée par plusieurs étapes avant de révéler 
cetté attitude d'esprit dans toute sa nudité, Il y fut question 
de conserver une tradition établie en 1890, d'éviter une aug- 
mentation non-nécessaire de frais scolaires, de promouvoir 
l'uniformité civique dans la province, d'empêcher la frag- 
mentation et la prolifération scolaires, mais, enfin, à mesure 
que ces propositions tombèrent dévant l'analyse logique, il 
fallut descendre au fond du débat et dévoiler la source de 
l'opposition, à savoir, la négation de la présence de Dieu dans 
la vie publique et, par conséquent, dans les écoles publiques. 

Il est vrai que le journal parle de la séparation de l'église 
et de l'état, mais, dans la situation actuelle au Manitoba, il 
est évident que la religion s'exprime sous forme d'une église 
ou de l'autre et que, par conséquent, rejeter toutes ces for- 
mes de croyances équivaut en pratique au rejet de la religion 
elle-même, Ce journal n'est pas anti-catholique, il est anti- 
religieux, h ’ 

Le Free Press, il est à remarquer, fait acte de foi en la 
séparation dans toutes les affaires publiques et il en çonclut 
que les écoles du gouvernement doivent être entièrement 
sécularisées, comme si l'état seul avait le droit de déterminer 
les buts et les modalités de l'instruction quiise donne dans 
les écoles subventionnées par l'état, comme si, en un mot, 
les enfants qui doivent fréquenter les écoles de l'état, ai leurs 
parents n'ont pas les moyens de les faire instruire autrement, 
doivent nécessairement être englobés dans une formation 
exclusivement sécularisée, L'état sécularisé prendra posses- 
sion à sa manière des enfants qui fréquentent ses écoles, 

Déclaration apte à faire réfléchir les chrétiens non-ca- 
tholiques qui persistent à croire que les écoles publiques 
continueront à exercer une influence chrétienne sur la foi 
et les moeurs des enfants qui les fréquentent. Au contraire, 
quand on, n'y étudie pas la religion formellement, quand on 
ne la manifeste pas par la prière pendant l'étude, quand on 


n'y trouve pas le fondement stable et inspirateur d'une vie 
étudiante, morale et dévouée, quand on ne fait pas le lien 


entre les autres connaissances et celle de Dieu, 6 
asséchée, ou bien un esprit qui se réfugie 
ratique de conduite décente et d’idéal 
là-dedans pour un Dieu incarné, 


une âme atrophiée, 
dans un vague code 
superficiel. Pas de place 


il en résulte 


Il est peut-être utile de souligner comment cette théorie 
de l'état et de l’école vient en conflit direct avec la doctrine 
et la discipline catholiques. Toute la mentalité catholique, qui 


considère Dieu comme le commencement e 


t la fin de la vie 


humaine et chrétienne, est en contradiction avec cette con- 
ception séculariste et c'est au nom de la liberté religieuse 
que les catholiques veulent leurs propres écoles où le pro- 
gramme du gouvernement sera harmonisé avec les exigences 


de leur foi et c’est également au nom 


de la liberté religieuse 


que les catholiques demandent la possibilité d'insérer dans 


le programme scolaire au moins 


gieux pour contrebalancer la 
Et enfin, c'est également 
qu'on 


scolaires aux institutions non 


un peu d'enseignement reli- 
ournée sans Dieu, 


| liberté religieuse 


au nor de la 


demandera à l’état de ne pas limiter l'usage des fonds 
-religieuses et même anti-reli- 


gieuses, dans un régime de fréquentation obligatoire qui 


impose aux parents 


catholiques et à ceux qui partagent leurs 


inquiétudes, la construction et le contrôle d'écoles, autres que 


celles qui dépendent directement de l’ 

Que le gouvernement paye au moins 
seignement dans les écoles privées et pa 
religieuse, mettant ainsi- 
les soi-disant écoles publiques, et cessant 
discrimination injuste contre les écoles 


pas strictement 
même pied que 
ainsi d'exercer une 
qui répondent aux croyances 


autorité publique. 

cette partie de l’en- 
roissiales qui n'est 
ces écoles sur le 


les plus sacrées des parents. 


Bt que tous ceux qui croient sincèrement au rôle central 
de Dieu dans la vie humaine, publique aussi bien que privée, 


soient au moins aussi fermes 


cette cause que ceux qui essaient 


rracher les quelques ‘privilèges’ 
L pe 24 écoles du Manitoba. 


Le mettre à la porte 


Concours des jeunes 


et aussi habiles au service de 
à l'heure actuelle de Lui 
* de l’Acte scolaire et de 


“Mon Violon d'Ingres” 


Faire des gâteaux 


Voici la composition du ler 


gagnant du concours des jeunes, 
des grades 5 à 8; les autres com- 
positions seront publiées dans la 
page des jeunes la semaine pro- 
chaine, 


Mon passe-temps préféré c'est 
de faire des gâteaux. Plus jeune, 
j'aidais maman à brasser les gà- 
leaux, mais pas maintenant, non, 
je les fais moi-même et. toute 
seule, Je trouve que c'est beau- 
coup plus intéressant et plaisant. 
Mais maman vient voir dans la 
cuisine comment je m'arrange. 
Ce que j'aime surtout c'est 
quand maman et moi, nous cui- 
sons ensemble; j'essaie de faire 
mon gâteau plus riche et meil- 
leur que le sien, mais elle gagne 
toujours. 11 faut l'admettre, elle 
en a fait, longtemps avant moi, 
certain! Mon père m'encourage 
en me disant: “Si tu continues, 
tu vas les faire meïlleurs que 
ceux de ta mère.” J'aime que 
maman m'explique ce que je ne 
col pas dans les recettes 
et qu'elle me fasse connaître des 
petits trucs pour mieux 

Un jour mon amie et moi, 
nous nous sommes mises ensem 
ble pour faire des gâteaux. Elle 
me dit qu'elle avait apporté de la 
couleur pour mettre dans le gla- 
cage, Quand nos gâteaux furent 
finis, nous nous sommes mises à 
les glacer et chacune mettait de 
la couleur à son goût, Vous au- 
riez dû voir nos gâteaux après! 
Mon Dieu! qu'ils étaient drôles! 
Ils avaient toutes les couleurs 
que vous pouvez imaginer. Cela 
avait l'air d'un  barbouillage, 
mais les gâteaux étaient bons, 

Je n'avais que neuf ans, quand 
un jour, je faire une sur- 


ise à maman, un beau gâteau! 


e n'avais même 
recette! J'ai mis 


suivi une 
rs la farine, 


Les Franco 


* 
L “ 
US, DES 


réussir. |né à Richmond, 


RS eut 


deux oeufs dont j'ai échappé des 
parties d'écailles, de l’eau, deux 
tasses de lait, de la cannelle, du 
coco, du sel, du sucre, de la crè- 
me et de la graisse. J'ai mélangé 
cela, puis je l'ai mis dans le 
fourneau, Après trois-quarts 
d'heure j'ai sorti du fourneau 
une assiette de pâte qui n'avait 
pas levé, et qui était à moitié 
cuite et brûlée! 

J'avais honte, bien honte, mais 
ça ne m'a pas Ôté le goût d'en 
faire encore. 

Etre cuisinière ça donne des 
soucis des fois, mais c'est bien 
plaisant! 

Jeannette ARCAND, 
grade VII, St-Charles, Man. 


Le Rérérendissime Père 
Dom Gertken est décédé 


MUENSTER, Sask. (CCC) — 
Le Révérendissime Père im 
Séverin Gertken, O.S.B. abbé 
de St-Pierre de Muenster, en 
Saskatchewan, est décédé subi- 
tement, le 11 mars, à l’âge de 
78 ans. Il a été trouvé mort sur 
sa cha son bureau. 

Le Révérendissime Père était 
au Minnesota, 
le 26 juillet 1881. Il avait pro- 
noncé sés voeux chez les Béné- 
dictins, le 11 juillet 1902, et a- 
vait été ordonné prêtre le 29 
uin 1907, 11 était abbé de St- 

ierre de Muenster depuis le 4 
mai. 1927 


.1927. 
Le défunt faisait partie d'une 
famille assez extraordinaire, Ses 
trois frères, aujourd'hui décéd 
étaient tous bénédictins; deux 
t et l’autre, diacre, 

‘Et des huit soeurs qui lui survi- 
vent, sept sont bénédictines. 
Une. messe yo avg 
nr a été célébréé le 15 mars 
r St-Pi 
Esons 8 
L a 

. Mgr P:F, Te 


ae prenne et pates done ma 6 24 
| 


uenster | vers la ville de 
par Son [000 ‘Franco-Manttobins, envi. 
hi RE Te ; = e | s 
-Manitobains au festival régional dramatique 


Le Cercle Molière jouera ‘Le Cuisine des Anges” au Playhouse, le marc 


M. Raynald Labossière, de St- 
Léon, sera l'un des trois prési- 
dents de la Conférence interpro- 
vinclale de gérants de coopéra- 
tives qui aura lieu à Winnipeg 
du 22 au 24 mars, 


Fêtes en l'honneur 
du Consul de France 


Depuis que M, le comte Serge 
de Fleury a annoncé sa décision 
de quitter son poste de consül de 
France à Winnipeg, ses nom- 
breux amis du Maniloba ne ces- 
sent de lui manifester leur affec- 
tion et leur admiration. Ls ont 
tellement apprécié sa façon de 
représenter la France dans tous 
les milieux du Manitoba, qu'ils 
tiennent aujourd'hui à le rece- 
voir et à lui dire ‘merci, 

C'est ainsi que mercredi mi- 
di, au Club Manitoba, un grou- 
pe d'éminents avocats de la ca- 

itale, MM. Drummond - Hay, 

aughan Baird et Bennest a- 
vaient invité l'hon. Errick Wil- 
lis, lieutenant-gouverneur, le gé- 
néral Montague, l'hon. juge Al- 
fred Monnin, M. Derek Bedson, 
secrétaire du cabinet provincial, 
S. H, le juge Alexandre Ber- 
nier, les RR, PP. Ludger Guy, 
S.J., du collège de St-Boniface, 
et Roméo ard, OM... de La 
Liberté et le Patriote, MM. J, A, 
Richardson, Roland Couture, 
Léo Rémilard, John R. Morgan, 
à un imposant diner en l’hon- 
neur de M. le consul, dans la 
“Salle de Chêne”. 

A Ja fin du repas. MM. Drum- 
mond-Hay et Baird exprimèrent 
au,consul lés sentiments de-tous 
et chacun à son endroit, grande 
admiration pour son travail au 
Manitoba, meilleur amour pour 
la France et sa culture grâce à 
lui, regret de le voir partir, 
“Puissiez-vous, dit M, Baird, 
turluter constamment la fameu- 
se chanson: J'ai deux amours, le 
Canada et mon pays!” 

M. le comte Serge de Fleury 
sut répondre avec émotion et 
gentillesse à ces voeux de ses 
amis et leur promettre de reve- 
nir les voir ici au Manitoba. 

On sait que le programme des 
réceptions amicales se continue- 
ra jusqu'au départ de M, de 
Fleury: c'est ainsi, par exemple, 
que l’hon. Duff Roblin, premier 
ministre, le recevra vendredi, Et 
les amis de Saskatchewan, à Re- 
gina et Saskatoon, ont hâte de 
pouvoir à leur tour offrir à M. 
le consul le témoignage de leur 
propre amitié et admiration, 

La semaine prochaine, M, de 
Fleury révélera à nos lecteurs 
quelques-uns de ses meilleurs 
souvenirs de ses dix années dans 
l'Ouest canadien. 


Le cardinal Cushing 
fait un don de 


$200,000 à Coady 


ANTIGONISH, N.-E. (CCC) 


— Son Em, le cardinal Richard | 


Cushing, archevêque de Boston, 
a remis à l’Institut international 
Coady un don de $200,000, Cette 
somme devra être consacrée à 
la construction d'une résidence 
pour les prêtres qui fréquente- 
ront l’Institut. 


Une voix franco-manitobaine | 
au congrès SSJB du Québec 


M. René Préfontaine, agent de 
liaison de l'Association d'Educa- 
tion des Canadiens français du 
Manitoba, a pris part à Mont- 
réal au récent congrès annuel de 
la Fédération des Sociétés St- 
Jean-Baptiste du Québec. Il pro- 
nonça alors devant les congres- 
sistes l’allocution suivante: 


Les Canadiens français 
Manitoba sont, pour la plupart, 
les descendants des pionniers ve- 
nus s'établir au Manitoba, sur- 
tout depuis 1880, d’abord à St- 
Boniface et St-Norbert, ainsi que 
dans les vallées des rivières Sei- 
ne, Aux Rats et Rouge, Un au- 
tre groupe important eng 
dans la se qu'on appelle 
Montagne Pembina, au sud-ouest 
de Winnipeg, Un regafd à vol 
d'oiseau révélerait de d'autres 
groupes sont éparpillés ici et là 

la province, mais la grande 
majorité se retrouve aujourd'hui 
dans les régions mentionnées 
plus haut, | 


Quoi que les Franco-Manito- 
bäins furent dans les débuts 

peuple d'agriculteurs, on consta- 
te qu'ils souffrent eux aussi du 


du 


Re- | mal de l'urbanisme”, car on les 


voit se diriger de plus en plus 


qu'aujour- 


ron 30,000 se débattent dans la 


La croisade de la ‘Part-à- 
Dieu'' dans l'archidiocèse de St- 
Boniface connait un succès im- 
pressionnant, Cela ressort de 
deux réunions diocésaines qui 
ont eu lieu, depuis une semaine, 
le 8 mars pour la section anglais 
se et le 14 mars pour la section 
française, A cause de l'impréci- 
sion de certains chiffres, les or- 
ganisateurs tiennent à ne pas an. 
noncer de résultats officiels im- 
médiatement, mais l'on peut dire 
que l'objectif de plus d'un mil- 
lion et demi en déclarations d'in- 
tention a été dépassé avec une 
marge satisfaisante, Il en va de 
même à chaque poste de la dis- 


tribution des besoins, paroissial, 
djocésain, scolaire et universel, 
La phase intensive étant ainsi 
achevée, il reste à organiser la 


phase de persévérance, 


La célébration de la victoire 
el le lancement de l'organisation 
permanente ont été justement 


les buts des deux diners diocé- 
sains qui ont réuni quelque 400 
convives, représentants de leurs 
paroisses respectives, Dans les 
deux cas, les doyens du clergé de 
chaque district ont présenté à 
Son Exc, Mgr Maurice Baudoux 
des certificats portant le total 
des déclarations d'intention pour 


RTÉ °« PATRI 


ST-BONIFACE, MANITOBA, VENDREDI 18 MARS 1960 


Succès impressionnant 
de “La Part=à Dieu” 


fins diocésaines, pour chaque pa 


roisse et pour chaque doyenné 
Ce sont ces chiffres détaillés qui | 
demeurent ‘du domaine 


privée, 
temporairement, | 


Invités d'honneur 

À la réunion de mercredi soir, 
18 murs, qui eut lieu dans l'Au- 
ditorium Notre-Dame de St-Bo- 
niface, environ 200 convives ont 
participé d'abord à un sucou- 
lént repas préparé par les cuisi- 
nes Pelland, À la table d'hoôon 
neur l'on remarquait, de gauche 
à droite, MM, Brunelle Léveillé, 
François Muller, Joseph Dero- 
che, le R, P, G, Jolicoeur, 8.1. 
l'abbé C, Empson, Joseph Guay, 
Laurent Desjardins, Edmond | 
Préfontaine, M E, Gagnon, | 
RSS, Mgr J, Robert, l'hon, juge 
Alfred Monnin, Mgr Baudoux, 


l'S, M, le maire J, G, Van Belle- 
ghem, Mgr Charles Desorcy, 
MM. J. Boux, le R. F, J, Bruns, 
M, le magistrat H, Lacerte, le | 
R, P, P, Gorieu, MM, Léo Ré- | 
millard, l'abbé KR, DeRoo, Me 
Armand Dureault, l'abl G. 
Damphouse et Pierre Prévost, 


M, Léveillé, maître de cérémo- 
nies, s'acquitta de sa tâche, com- 
me d'habitude, avec expédition 
et humour, en français, latin et 
grec, M. le maire a porté le 
toast à la Reine, 


Le R. P. Aimé Lizée, O.M.L, 


nommé provincial du Manitoba 


Le R. P, Irénée Tourigny, 
OM, qui dirige la province 
oblate du Manitoba depuis le 
mois d'octobre 1956, vient d'être 
appelé à Rome par le T, R, P, 
Léo Deschâtelets, O.M.I.,, supé- 
rieur général de la Congrégation 
des Missionnaires Oblats de Ma- 
rie Immaculée, à titre de secré- 
taire particulier, Il présida lui- 
même, jeudi midi, dans la cha- 
pelle du Juniorat de la Ste-Fa- 
mille à St-Boniface en présence 
de nombreux Pères et Frères, à 
l'installation de son successeur 
le R, P. Aimé Lizée, O.M.I, qui 
sera assisté des conseillers sui- 
vants: les RR. PP. Aurèle Le- 
moine, curé du Précieux-Sang 
à St-Boñiface, Omer Robidoux, 
principal du pensionnat indien 
Assiniboia à Winnipeg, Eugène 
Dubreuil, recteur du collège de 
Gravelbourg, et Hilaire Gagné, 
supérieur du scolasticat du Sa- 
cré-Coeur à Lebret, Le R, P, 
Champlain Deshayes se 
vel économe UP 

Le Père Lizée, nouveau pro- 
vincial, est né à Weedon, diocè- 
se de Sherbrooke, PQ. le 17 
décembre 1906, et vint avec ses 
parents, alors qu’il était très jeu- 
ne, dans le sud de la Saskatche- 
wan, Après ses études secondai- 
res au collège de Gravelbourg, 
il prit le saint habit au noviciat 
des Oblats à St-Laurent, Man, 
le 14 août 1925, IL prononça ses 
premiers voeux le 15 août de 
l'année suivante et se rendit au 
scolasticat de Lebret pour ses 
études philosophiques et théolo- 
giques. C'est en cet endroit qu'il 
fit son oblation perpétuelle le 
8 septembre 1929 et fut ordonné 
prêtre le 28 juin 1931. 


Apostolat varié 
Sa première obédience le ra- 


mena dans son Alma Mater, com- || 
me professeur de 1932 à 1939, |! 


puis, de 1939 à 1941, il fut supé- 
rieur du Juniorat de St-Boni- 
face, En 1941, les autorités le 
rommèrent recteur du collège de 
Gravelbourg; son terme de trois 
ans. terminé, il y devint écono- 
me local (1944-1948), En 1948, 
il fut chargé de l'économat pro- 
vincial, avec résidence au Ju- 
niorat jusqu’à l'achat de la nou- 
velle maison provinciale, à 89, 


masse anglophone du Grand- 
Winnipeg. C'est là peut-être un 
des aspects les plus inquiétants 
de notre situation au Manitoba: 
cet exode vers la ville, ce be- 
soin d'aller s'établir dans des 
quartiers anglais, où les enfants 
passent du français au bilinguis- 
me et finalement à l'unique lan- 
gue anglaise. Ces remarques s'ap- 
pliquent aussi un peu à St-Bo- 
niface, En effet, quoique, dans 
les écoles du “vieux” St-Bonifa- 
ce, le français soit encore à l'hon- 
neur, grâce au patriotisme iné- 
braniable du personnel ensei- 
gnant, il est toujours triste de 
constater que sur les terrains dé 
jeux et dans la rue, il se dit à 
peine un mot de français, par 
nos petits Canadiens, et que ceux 
qui osent le parler risquent sou- 
vent de se faire passer pour des 
têtes carrées. 

Au verso de cette façade un 
peu décevante que je viens de 
vous peindre, il y a © 
à St-Boniface un grand 
d'hommes d'affaires, de 
sionnels, de traväilleurs, tous 


très patriotes et prêts à payer | pas 


de leur personne et de leur por- 
teteuiller 11 y a aussi l'actif d'u- 
ne cinquantaine de belles Îs- 
ses rurales où le curé, 


plupart des cas, ne - enco- 
re qu’en fr is, où le français 
est le e des raconteurs 


: 


xa le ngu® 


rue Eastgate, Winnipeg, dont il 
devint le premier directeur, tout 
dance économe provin- 
cial. 
C'est au mois de juin 1956 que 
le ‘Père Lizée fêta ses noces d'ar- 
ent sacerdotales. Par rescrit 
w 29 avril 1959, il était désigné 
comme vice-provincial en l'ab- 
sence du R,. P. Tourigny, appelé 


| fidèles pour le sacerdoce 


au prochain chapitre général à 
Rome en septembre et octobre. 
Ilentra en fonction le 25 juillet, 
Maintenant, il devient le pre- 
mier responsable d’une province 
oblate qui s'étend de l’ouest de 
l'Ontario au sud de la Saskat- 
chewan et dont le personnel re- 
ligieux (Pères et Frères) se con- 
sagre aux oeuvres apostoliques 
leg plus variées: maisons d'édu- 
cation, pensionnats indiens, mis- 
siôns indiennes et métisses, oeu- 
vré de presse catholique, prédi- 
cation, paroisses, retraites fer- 
mées, chapelinats, etc, 


M Fcanome provincial 


Le R, P, Champlain Deshayes, 
nouvel économe provincial, est 
né à Fenwood, diocèse de Regi- 
na, Sask,, le 29 janvier 1916. 
Fils de Jean Deshayes et de 
Christine  Boisvert, il fit son 


(Suite à la douzième page) | 


Le R. P. Aimé Lizée, O.M.I, 


d'histoires au magasin général 
ou à l'hôtel et où les enfants 
au jeu s’interpellent dans la lan- 
gue que parlent leurs : parents 
au foyer. Bien entendu, la plu- 
part de nos Franco-Manitobains 
n'ont pas l'accent parisien ni la 
syntaxe de l'Académie, mais c'est 
tout de même la belle langue 
française qu'ils parlent. Quand 
on songe que depuis 1916, trois 
générations de petits Français se 
sont succédées dans les écoles 
manitobaines où légalement le 
français est banni; quand on son- 
ge que les journaux, les services 
publics, les affaires, tout est 
anglais; quand on songe que la 
télévision anglaise a envahi la 
grande majorité de nos foyers, 
on né peut que s'étonner et s'é- 
merveiller du fait que nos Fran- 
co-Manitobains soient restés si 
fidèles à l'héritage qui leur a été 
légué, car, normalement, le fran- 
ne devrait plus se parler 
l'Ouest, 

Mais la divine Providence nous 

a donné une succession de grands 
arch: ues; un clergé qui n'a 
de pousser, d’encoura- 
er, d'éduquer; des religieuses et 
es institutrices prêtes à faire 
double tâche et, enfin, des orga- 


la | nismes de survivance qui luttent 


de au-delà de 40 ans, sans 
fque et sans défaillance. 
(Suite à 14 troisième page 


redi 23 mars. 
avr rs tp 


= f. 


Orateurs 

Il y eut onze orateurs qui ont 
traité en général et en détail des 
buts temporels et spirituels de 
la croisade, des résultats réali 
sés, du programme de parachè 
vement et surtout de l'esprit 
coopératif et catholique qui en 
globe tout cet effort, Les ora-| 
teurs furent M, Deroche (objec 
tifs temporels), M, Gagnon (le 
Grand Séminaire), Frère Bruns 
(high school anglais), Me Du 
reault (Le Collège), M, Rémil- 
lard (objectifs spirituels), M, 
Muller (Maison des Retraites), 
Mgr Robert (le ‘‘palais'' archié- 
piscopal), M, Prévost (parachè 
vement) et Mgr Baudoux (con 
clusions, prière, bénédiction) 

Voici des extraits de ces dis- | 
cours, nécessairement abrégés: 

M, Deroche: I1 faut reprendre 
le temps perdu, Les temps ont 
changé, Soyons solidaires, Be 
soins diocésains: $850,000, 

M, Gagnon, P,8,8.: Pas agran 
dir le séminaire mais lui assurer 
une existence efficace, des loge- 
ments convenables et des quar- 
tiers pour les services domesti 


ques, Vous avez besoin de pré- 
tres, Un édifice convenable dé- 
montrera aux jeunes l'estime des 
Vous 
avez des besoins, mais d'autres 
ne le savent pas, Etonnement 
des Québécois quand ils ont 
constaté le délabrement de leur 
Grand Séminaire, 

Frère Bruns: Les trois parois- 
ses ont de plus en plus d'élèves 
qui fréquentent les écoles secon- 

aires publiques. La solution, 
une école conjointe, co-institu- 
tionnelle, hautement cotée, fon- 
cièrement catholique. 

Me Dureault: Le Collège doit 
fournir nos chefs de file, et il 
souffre de vieillesse avec ses sal- 
les temporaires d'il y a quarante 
ans, qui font pitié en comparai- 
son des édifices modernes d'au- 
tres collèges confessionnels de 
l'Université. 

M, Rémillard: Qui ne donne 
rien à Dieu, n'en recevra rien. 
Faire pencher la balance de vo- 
tre côté, de l'autre côté. Les sa- 
crifices sont de bons placements, 
Agir comme on aimera l'avoir 
fait à notre dernière heure, 

M. Muller: Les propagandistes 
des retraites fermées ont si bien 
réussi qu'il faut agrandir pour 
pouvoir accommoder 54 person- 
nes à la fois. La construction à 
St-Norbert, financée par des 
placements à D poue cent bénéfi- 
ciera de $100,000 de la croisade 
et d'un don de $60,000 des 
Oblats. 

Mgr Robert: Le ‘palais’ ar: 
chiépiscopal a un besoin uigent 
de brochage, chauffage, plom- 
berie, fenêtres et toiture à neuf, 
Venez voir, l 

Juge Monnin: le laïc doit croi- 
re, pratiquer sa religion, fré- 
quenter les sacrements, prendre 
part aux activités paroissiales, 
I1 doit gagner sa vie, faire son 
chemin, éduquer ses enfants, sor- 
tir son de de temps en temps 
et participer aux associations 

rofessionnelles, civiques, etc. 

ossédant des ressources finan- 
cières, il doit libérer les prêtres 
des soucis temporels de l'église 
par la Part-à-Dieu, Connaissant 
les besoins, on se plaindra un 
peu moins, on agira moins com- 
me tampon de caoutchouc et on 
adoptera les moyens modernes 
d'organiser les finances. 

M, Boux a lu les totaux des 
déclarations d'intention par 


| |doyennés et paroisses. 


M. Prévost: la phase intensive 


est achevée, Il faut maintenant 


voir à la période d'accomplisse- 
ment, pendant trois ans. Trois 
sous - comités s'en occuperont 
dans chaque paroisse dans le but 
d'insister sur le principe, l'Eglise 
a besoin d'argent et c'est aux 
laïcs de libérer les curés des tà- 
ches purement pécuniaires. Au 
besoin, Spes enverra des direc- 
teurs dans les endroits où la 
fidélité aux engagements mo- 
raux fléchira notablement. 


Mgr Baudoux: le chef spirituel, 
successeur des Apôtres, insiste 
sur l'aspect corporatif de l'effort 
fourni, par la collaboration hié- 
rarchisée du laïcat avec l'évé- 
que dans les domaines de la foi, 
la morale et la discipline et au 
service de toute l'Église, aux 
trois plans, paroissial, diocésain 
et universel, Tout est dans, la 
lettre pastorale à laquelle il faut 
revenir souvent. Tout est possi- 
ble avec la grâce et la prière. 
Là où le succès est moins mar- 
ué, c'est la prière qui a fait 
défaut. Mot d'ordre: Servez Dieu 
le. premier, Mgr Baudoux donna 
ensuite sa bénédiction. 
Le parachèvement est déclen- 


ché 
AVIS 


Il a fallu laisser de côté plu- 
sieurs chroniques, cette semai- 
ne, afin de tenir compte de la 
hiérarchie des nouvelles, Rè- 
gle générale cependant, pre- 
mier venu, premier servi. Une 
nouvelle reçue le lundi a plus 
de chances qu'un document 
qui arrive le mardi, La con- 
gestion de copie le mercredi 
est à éviter, car il faut bien 
finir des pages. Le jeudi mä- 
tin est réservé à certaines 
POS de dernière heure, 
Le m 


est l'heure de la fin. 
A 2 heures, les presses com- 
mencent à rouler, Plus il y a 
d'annonces, plus l'on peut a- 
jouter des pages et accommo- 
der les informations. 


, IL EST PLUS FACILE DE 
PAYER SELON NOTRE PLAN 


AU COMPTANT 


sh 
w 


# 


Cette photo représente Son Em, le cardinal Laurian Rugamb- 
wa, évêque de Rutabo, Tanganyika, Afrique de l'Est, récemment 
Inommé membre du Sacré Collège des Cardinaux, entouré de ses 
parents, La photo fut prise à l'occasion de son sacre épiscopal en 
1952, Ses parents étaient membres de la tribu paienne aie et 
de la noblesse de Basita, Le cardinal avait été reçu dans l'Eglise 
catholique à l'âge de 9 ans, Son père, sa mère et ses deux frères 
suivirent bientôt son exemple. Sur cette photo, le père du cardinal 
est vêtu à la mode occidentale et sa mère porte une version modi- 
fiée de la robe du pays, (Photo NC) 


Lettre de Paris 


La prochaine visite de 
M. Khrouchtchov en France 


par Maurice HERR 


Correspondant spécial de ‘’La Liberté et le Patriote” 


Depuis qu'il sait que la Sû- 
reté Nationale a ouvert une 
agence de voyages sous l'en- 
seigne: ‘Visitez la Corse”, 
mon ami François brûle d'en- 
vie d'aller faire un séjour dans 
l'Ile de Beauté, Pour obtenir 
rapidement son billet d'avion, 
il se propose de descendre 
dans la rue et de crier: ‘A bas 
Khrouchtchov', de préférence 
à proximité d'un.commissariat 
de police, 11 espère ainsi atti- 
rer ‘l'atténtion des autorités 
sur sa personne êt son com- 
portement, afin de se faire ex- 
pédier, par le premier avion, 
vers un de ces confortables 
hôtels des stations balnéaires 
corses, où la police a rassem- 
blé, ces jours-ci, ceux de qui 
elle redoute des écarts lors du 
prochain séjour du maître du 
Kremlin en France. 


En effet Le d'un millier 
d'émigrés d’ urope centrale et 
orientale ont été ‘‘invités” à 
prendre un mois de vacances 
printanières en Corse par les 
précautionneux services de la 
sécurité, Ils seront, là-bas, hé- 
bergés comme des touristes, et 
recevront en outre une com- 
pensation pécuniaire ‘‘pour le 
dérangement”, Certains d'en- 
tre eux ont pris la chose du 
bon côté et, même s'il leur 
déplait de devoir cette aubai- 
ne à M. Khrouchtchov, ils se 
roposent de profiter le plus 
argement possible du voyage 
impromptu qui leur est ainsi 
offert par la ‘princesse’, Mais 
d'autres voient dans la me- 
sure dont ils sont l'objet une 
infraction aux lois tradition- 
nelles de l'hospitalité françai- 
se et une atteinte à leur di 
nie de réfugiés politiques. 
iverses organisations ont ap- 
puÿé leur protestation, et no- 
tamment la Commission épis- 
copale de l'émigration qui a 
tenu à manifester sa sympa- 
thie aux victimes des disposi: 
tions prises par les autorités 
de police. Le fait, avancé par 
divers protestataires, que les 
listes de ‘déportés’ ont été 
dressées Me a arte la 
police politique sov. u 
a particulièrement Snrdaiel 
l'opinion publique française, 


Mais les autorités françaises 
n'ont voulu prendre aucun ris- 
que, Le chef du gouvernement 
soviétique va séjourner deux 
semaines pleines en France 
et il y effectuera de très nom- 
déplacements, Aucun incident 


ne doit troubler cette visite,, 


tel est le mot. d'ordre do 
par le général de Gaulle aux 
services chargés de veiller sur 
la sécurité du maître du Krem 
lin et de mettre au t le 
programme de cette visite, 


La venue en France de M. 
Khrouchtchov est un événe: 
ns, de remière importance, 
e 


nai le 


lacemen 
désirait cet 
longtemps. 


LE 


me d'Etat soviétique et À lui 
ouvrir les portes de la France. 
Cette visite, qui se situe 
deux mois à peine avant l'ou- 
verture de la Conférence au 
sommet (Paris, 16 mai) et qui 
précède les voyages que le gé- 
néral de Gaulle doit effectuer 
en avril en Grande-Bretagne, 
aux Etats-Unis et au Canada, 
ouvre la rt saison du tou- 
risme diplomatique. Le conten- 
tieux France-Russie ne diffère 
pas sensiblement de celui à 
propos de quoi l'Est et l'Ouest 
polémiquent où dialoguent de- 
puis la fin du second conflit 
mondial. La France appartient 
au camp occidental, à l'Allian- 
ce atlantique, et elle marche 
sinon derrière, du moins à cô- 
té des Etats-Unis et de la 
Grande-Bretagne, On peut, 
dès lors deviner aisément ce 
que seront les problèmes que 
le général de Gaulle et M. 
Khrouchtchov traiteront dans 
leurs conversations de Paris 
et de Rambouillet, au début 
et à la fin du séjour de M. 
“K'". (Berlin, désarmement, 
co-existence, aide aux pays 
sous-développés, eté. , .) 
Cependant, les initiatives 
rises par le général de Gaul- 
e concernant la structure et 
le fonctionnement de l’Allian- 
ce atlantique, et certains as- 
ect particuliers de la poli- 
ique française (bombe atomi- 
que, Algérie) seront certaine 
ment évoqués par les deux 
hommes d'Etat. M. Khroucht- 
chov s'efforcera d’enfoncer un 
coin entre la France et ses 
grands alliés occidentaux, en 


même temps qu'il tentera de 


contrarier le rapprochement 
franco-allemand et la politi- 
que de l'Europe unie; de son 
côté, le général de Gaulle fe- 
ra valoir les droits et les be- 
soins de la France, que ce soit 
à propos de ses initiatives ato+ ” 
miques, ou de l'aide que les 
ie communistes apportent à : 
rébellion algérienne. Mar- 
chandage? De la part de Gaul- 
le, certainement pas. Mais af- 
firmation que la France est 
une nation majeure, digne de 
figurer, à part entière, dans 
le concert des grandes puis- 
sances, et capable, en tout cas, 
de concevoir et de pratiquer 
sa propre politique. 


Sous son RQ politique et 
diplomatique, le voyage de M. 
rouchtchov en France s’ins- 
crit dans la série d'efforts 

ployés en vue de préserver la 
ix par l'amélioration des re- 
ations internationales, A cet 
égard, des résultats positifs se- 
ront-ils enregistrés?’ On peut 


(Suite à la troisième page) 


Un congrès eucha 


diocèse 


ristique 
dans le diocèse de St-Paul 


ST-PAUL (CCC) — 
de md 


ul, 1e 


BERTHE- EVA 


Yvette Aimé 

C'ent une demoiselle à taille 
fine, cheveux blonds, pétillants 
yeux bruns el sourire aux lè- 
vres, D'où nous vient cette fille 
si travaillante, sérieuse et à la 
on pions d'entrain! La répon- 
ellegatde, Sask, Souvent 


Rédactrice: Gisèle Dubé, 
Lin Rév, Sr St-Charles, M,0., Dolorès Gosselin, 
Denise Bilodeau, Richard Gamache et Louis Gosselin, 


Herthe-Eva Lemoine grâce à sos almables disposi- nd la Wu yon perdue dans fe 

, | ions, roman, une biographie ou ua | j 

"ee am jour de gran JEANNE vel de [éronen, | Bus rose pète ! 
noire: les mathématiques, Tou 

an" devenant Te Paula Hardy de méme nous croyons en ses 


nombreux talents pour compen- 


mure joue Es ds ser amplement pur les chiffres. 


A p Li.) elle nous arriva de 


eux. bruns, musicien: 
profonde vous car elle a étudié 


jeurs en seplembre der- | Bon succès, Yvette 
1e plane du durent puieu deg A nier" en V-n Noguais LORRAINE 
plein 


Jeanne Lavack 

Cette jeune demoiselle aux 
cheveux et aux yeux brun clair 
nous vient de Ste-Anne-des-Ché. 
nes, Sa gaieté et son entrain lui 
attirent beaucoup d'amis, Deux 
de ses mots d'ordre: paraitre 
“chic” et tout en ‘ordre”, La 
musique de Pat Boone la trans: 
porte au pays des rêves, Durant 
un an elle enselgna avec succès, 
c'est ce qui l'a décidée de fai- 
re de l'enseignement sa profes- 
sion. Je vous assure qu'elle: fera 
une excellente institutrice, 
PAULA 


Claudette George 

C'est une charmante fille aux 
grands veux noirs, Partout où 
elle va, elle rayonne la bonne 
humeur, donc personne ne s'en- 
nulle en sa compagnie, Claudette 
est originaire de Bellegarde, ! 
Sask, Après une année d'études 
à l'Institut, elle se propose de 
devenir une institutrice ‘'sans 
peur et sans reproche”, C'est 
pour cela qu'elle est très assidue 
au travail et nous croyons sin- 
cèrement qu'elle réussira, Bon- 
ne chance dans ta future carriè- 
re, Claudette! 


voix, y. de jours 
bres sont devenus 


enaoleliide, | dés bre le posmède un remarqua- 


IRENE 


Claudette Nolette 

Oh la la! Quelle personnalité! 
Quelle ardeur au travail! Déci- 
dément, ce n'est pas dans les 
corridors, dans l'escalier ou au 
téléphone, mais bien dans sa 
chambre assise à son pupitre que 
l'on trouve Claudette quand on 
la cherche, Pour cela, une indé- 

ndante? Ah non! Quand c'est 
e temps de s'amuser on la trou- 
ve aussi parmi le groupe, parlant 
à tous, distribuant sourires et ta- 
quineries autour d'elle, Elle est 


Excursion spéciale de 10 jours! 


Î i Ô définitivement l'amie de tous 
Qui vous permettra de voir la Côte C7 rl et le de 
du Pacifique dans sa toilette du printemps tions” comme elle dit souvent. 


Son plus cher désir est d'ensei- 
gner aux grades 3 et 4 près de 
chez elle à Union Point. Alors, 
bonne chance, chère Claudette 
et que tous tes désirs se réali- 


sent, 
ANGELE 


Angèle Desrosiers 


Posser Pâques sur la Côte, quelle ex- 
cellente idée! Surtout si l'on s'y rend 
grâce au Paficique Canaëlien qui vous 
offre un voyage à demi-prix et vous 
laisse toutes initiatives personnelles! 


De Winnipeg 


prix aussi bas que 


5177.75 


- prix réduits pour grou 
de 2 personnes et.plus. Bas 
prix correspondants à partir 
des autres gares, 


Départ de Winnipeg 
le 14 avril, 
à 10 h, 50 pm, 


Retour de Vancouver 
le soir du 22 ovril , 


Vous verrez mieux les Rocheuses grô- 
ce au dôme du ‘’Canadian”, , , vous 
visiterez Vancouver, Nanaimo, Victo- 
rla, Seattle ... . vous jouirez d'une 
croisière de deux heures et demie, 
comprenant visite des monuments et 
promenade en bateau à moteur . . ; 
vous passerez 48 heures aux Etats- 
Unis, temps amplement long pour 
faire librement vos emplettes dans 
, les magasins de Seattle, 
Demandez, tous les détails et une 
brochure ‘gratis en couleurs à votre 
a, ee du'Pacifique Canadien, aujour- 
d'hu 


Pacifique Canadien 


La seule route ‘à dôme scénique" 
ou Canada 


Connaissez-vous cette gentille 
demoiselle de Ste - Anne - des- 
Chênes, de “taillé moyenne, aux 
cheveux et aux beaux yeux 
bruns? Angèle est toujours à 
l'oeuvre et toujours prête à se 
dévouer, Tout en étant sérieuse, 
elle nous amuse avec son hu- 
mour frais et reposant, Imagi- 
|nez-vous, elle aime la lecture, 
surtout les romans! Presque tous 
les matins, dans l'autobus, on la 
voit le nez dans un livre, Pas 
moyen de jaser en chemin! An- 
gèle aime faire des discours, sur- 
tout sur les ‘Women Drivers”, 
pouvez-vous comprendre qu'elle 
méprise les automobilistes fémi- 
|nines? N'allons pas oublier son 
expression favorite: ‘‘saint sup- 
plice”’, En bref, Angèle est très 
charmante et nous l'aimons bien. 


—————_— 


L'assurance 


Pour l'employé: L'assurance permet à l'in- 
dustrie et au commerce canadiens de garan- 
tir à leurs employés un plus haut degré de 
sécurité que par le passé. La certitude 
d'avoir, le cas échéant, les fonds nécessaires 
à la remise en état ou à la reconstruction 
d'un établissement frappé par un désantre 
contribue à assurer aux Canadiens la s6- 


curité de l'emploi — et à procurer à tous la 
tranquillité d'esprit. 

L'an dernier,)les compagnies d'assurance 
incendie, automobile et accident ont versé 
au Canada plus de 500 millions de dollars 
en règlement des réclamations: n'est-ce pas 
la preuve que l'assurance, c'est, pour chacun 


porte parcle de plus de 200 compagnies concurrentes 


de nous, la tranquillité d'esprit? | 


HP aps Pret 


CA 


CARNET DE : 


M, Aubry, P,8,8,, nous parle 
de Vocation 


Récemment nous cop l'hon- 
neur d'entendre M, G, Aubry, 
P,6,8, directeur de vocations, 
nous parler de la vocation, Puis: 
qu'il a voyagé au Japon ra pu 

apprendre ce qui se passe @n 
Chine et en Russie, Si un prêtre 
entre dans un de ces pays, il ent 
traqué par les communistes, 
Mais un jour, la Russie s'ouvri- 
ra, les missionnaires entreront et 
répandront la foi, 

De nos jours l'Afrique et l'A 
mérique du Sud sont guettés par 
l'Islam et le communisme, On 
réclame votre aides aujourd'hul 
avant qu'il ne soit trop tard, Il 
faut prier pour que les jeunes 
sachent ce que Dieu demande 
d'eux, Le sacrement de mariage 
est certainement une belle cho- 
se, L'épouse aime Dieu de tout 
son coeur mais |] y a un inter- 
médiaire entre Dieu et son âme, 
Elle doit de l'amour à son mari, 
tandis que la religieuse a un a- 
mour direct pour Dieu. Il est 
bien entendu que nous sommes | 
tout à fait libres de choigir no- 
tre vocation, A la question: 
“Pensez-vous à devenir religieu- | 
se?" plusieurs jeunes filles ré- 
pondent: ‘‘J'ai pensé à me faire 
religieuse, mais je n'y pense | 
plus. I] faut prier pour que! 
Dieu donne, aux jeunes, le cou: | 
rage de partir dans les pays| 
palens où on demande des reli- 
gieuses en grand nombre, 

M. Aubry, P.5,8., fut longue- 
ment applaudi par l'auditoire, 
Mlle Rachelle DeGagné, la pré- 
sidente, le remercia au nom de 
toutes, puis lui présenta une of- 
frande pour aider l'Oeuvre des 


vocations, 
Louise CHAPUT, 
7e année, no 12, 


Une surprise 

Le vendredi 11 mars, après 
une intéressante conférence que 
nous présenta M. Aubry,-P.8.8, 
nous eûmes l'agréable surprise 
de voir un beau film en couleur 
sur les activités des Soeurs des 
Saints Noms de Jésus et de 
Marie, 

Ces religieuses soignent les 
malades, lès pensionnaires com- 
me les soeurs. Elles font la cou- 
ture et la cuisine avec une ar- 
deur admirable, En lavant et re- 
prisant le linge elles jasent fra- 
ternellement, Pendant les ré- 
créations, les soeurs jouent aux 
cartes et autres jeux ou raccom- 
modent leur linge sous le regard 
maternel de Mère Marie-Rose, la 
fondatrice de cette communau- 
té active, La soeur portière est 
toujours à son posle pour rece- 
voir amicalement les visiteurs à 
toutes les heures du jour. 

Ces bonnes soeurs . donnant 
presque toute leur, journée en- 
tière à l'enseignèment. Nous, les 
jeunes, nous avons le privilège 
d'apprendre la couture et la cui- 
sine sous la direction de maîtres- 
ses compétentes. 

Comme vous voyez les soeurs | 
sont toujours occupées au servi- | 
ce du Seigneur, 

En unisson ayec toutes les fil- 
les de l'école je remercie du fond 
du coeur Soeur Directrice et 
Soeur Jules-Marie de nous a- 
voir présenté ce beau film qui 
a imprimé dans le coeur de 
nombreuses jeunes filles le désir 
de devenir religieuse, 

Charlotte BELANGER, 
Te année, no 12. 


Le portrait de ma mère 

Le mot le plus doux, le plus 
réconfortant est ‘maman’. Ce 
mot est synonyme de tendresse, 
de bonté, de patience, Pour moi, 
ma mère est uhe fée bienfäi$an- 
te qui sème comme un jardinier 
de l'amour et de la générosité. 

Ni. taille moyenne de maman 

üupporte un corps bien formé et 

légant. Ses cheveux châtains lé- 
br a: ondulés, son front re- 
monté portant parfois des plis 
d'inquiétude, ses doux yeux 
verts remplis.de gaieté, d'amour 
et parfois de fatigue, une bouche 
souriante aux lèvres minces, son 
nez retroussé, ses dents d'ivoire, 
tout ceci forme la belle tête dé- 
licate de maman, Maman parait 
jeune et fraiche et sa démarche 
est élégante, Son costume simple 
lui va toujours très bien. 

Sa piété et sa charité sont in- 
comparables, Elle donne aux 
pauvres, à l'église et aux socié- 
tés pour satisfaire sa grande gé- 
nérosité, Son dévouement envers 
sa famille est inlassable, Elle 
prépare des repas somptueux 
auxquels les diners des maga- 
sins ne peuvent être comparés, 
tellement c'est délicieux. Ses 
mets variés sont toujours pré- 
parés avec beaucoup d'amour et 
d'attention, La maison est im- 
peccable puisque les belles 
mains de maman savent tisser 
de magie ici et là. 

Ma chère maman est 


plus 


qu'un bijou étincelant, c'est un 
trésor incomparable. 
Gaylein de MONTIGNY, 
7e année, no 12. 


LOUIS MASSON 
B.A., M.Ed, 
PSYCHOLOGUE 
Orientation - Epreuves d'aptitudes 
Téléphone Alpine 3-8118 


Avec les compliments de 


VOLCANO 
LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés. 


Monutacturiers d'appareils de 
chauffage automatiques 


l habitat Collégial 
Saint hph 


| lier; 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Un cadeau pour ma mère 


La fête de ma mère «a 
chait et mon porte-feuille 


ro: 
tan 
vide, J'avais déjà choisi le pré- 


sent: c'était un superbe gllet 
d'angora d'un beau jaune pâle, 
Je désirals bien l'acheter mais ll 
y avait un obstacle sur mon dhe- 
min ‘je n'avais pas d'argent et 
il coûtait six piastres'', Comment 
faire quand ji ne restait plus que 
quatre semaines, Je pris la réso- 
lution de gerder claque sou 
du'on me donnerait et d'en ga- 
gner d'autres, 

Mais pour gagner de l'argent 
Il fallait travaller, Alors je me 
mis à la recherche de travail, 
J'ai gardé les petits, j'ai coupé 
et râclé l'herbe et fait des com- 
missions, Chaque #sofrée, je 
comptais soigneusement mon ar- 
gent et peu À peu la somme aug- 
mentait, Après trois semaines 
j'avais cuellli 84,80, Parfois pen- 
dant les journées chaudes il! me 
prenait la tentation d'aller pren- 


dre une liqueur douce, Je me di- 
sais ce que je dépenserais j'en 
gagnerais le double, Mais en 


| pensant aux présents que les au- 
tres membres de la famille «a 
vaient achetés pour ma mère, la 
tentation fut vite repoussée, Fi- 
nalement j'avais ramassé $6,95, 

Enfin je m'epressai d'aller au 
magasin pour acheter le présent 
si longuement désiré, Avec quel 
plaisir je {is mon achat, Une im- 
mense joie et une grande fierté 
remplssaient tout mon être lors- 
que je sortis du magasin portant 
mon précieux paquet enveloppé 
de papier blanc at d'un délicat 
ruban rouge. 


A.E,C.S.B, 


L'Association des Etudiants 
du Collège de St-Boniface a te- 
nu ses élections la semaine der- 
nière, À la présidence, Robert 
McDonald, de St-Boniface, l'a 
emporté sur Pau] Chaput, À la 
vice-présidence, Aimé Delaquis, 
de otre-Dame-de-Lourdes, a 
défait Noël Allard. Au secréta- 
riat, Gilbert Rosset, de St-Clau- 
de, a défait Léo Desrochers, Au 
trésor, Pierre Fisette, de La Bro- 
querie, l'a emporté sur ses deux 
adversaires: Edmond Lacasse et 
Guy Lemoine. Le cours de gram- 
maire a élu Roger Tétrault, de 
La Broquerie, pour le représen- 
ter. Ce dernier avait livré une 
lutte serrée à David Baert. Ro- 
bert Rey, de St-Claude, sera un 
des deux représentants du col- 
lège à l'UMS.U. (l'Union des 
Etudiants de l'Université du 
Manitoba). Paul Bourgouin, de 
Winnipeg, était l'autre candidat 
qui briguait les suffrages pour 
ce poste, Notre second représen- 
tant à l'U.M.S.U. est Rhéal Tef- 
faine, de St-Boniface, ancien 
président de l'A.E.C.S.B 

Félicitations aux nouveaux di- 
rigeants de l’A.E.C.S.B. et merci 
à Robert Lefebvre, d'Edmonton, 
pour le zèle qu’il apporta à l'or- 
ganisation des élections, 


Soirée familiale 


Les élèves ont présenté leur 
deuxième. soirée familiale de 
l'année scolaire 59-60, Elle était 
offerte aux parents et éduca- 
teurs, La première représenta- 
tion était présidée par le Père 
Gaston Hacault, S.J., préfet des 
études; 
Ludger Guy, S.J., secrétaire gé- 
néral du Collège: La troisième 
représentation doit être présidée 
par Son Exc. Mgr Maurice Bau- 
doux, archevêque de St-Bonifa- 
ce, Elle aura lieu à l'auditorium 
du Collège, le samedi 19 mars, 
à 2 h. pm, 

Au programme de cette soirée, 
on lisait: ‘Les Précieuses Ridi- 
cules'” farce de Molière, donnée 
par les Humanistes. Guy Viel- 
faure, de La Broquerie, et Denis 
LaRivière, de St-Boniface, inter- 
prétaient les rôles des deux pré- 
cieuses; Pierre Fisette et Guy 
Lemoine incarnaient deux jeu- 
nes nobles; Florent Arnaud, Ro- 
ger Lachance et Noël Joyal com- 
plétaient la distribution. Jac- 
ques LaFlèche, de Winnipeg, as- 
surait la musique, tandis que les 
décors étaient signés Victor Mul- 
ler, de Bonnyville, Alta, 


Comme second numéro, une 
chanson mimée, ‘Anatole et 
Manda’”', interprétée par deux 
Junioristes: Adrien Jubinville, 
de St-Léon, et Roger Fréchette, 
de St-Pierre. 


Pour clore la première moitié 
de la soirée, ‘‘Pichrochole et les 
brigands'', un jeu dramatique du 
Père Gaston Hacault, donné par 
les Rhétoriciens. Dans le rôle ti- 
tre, Maurice Comeault, de Letel- 
Etienne Tétrault, Roland 
Robert, Hubert Bouchard, Ro- 
bert McDonald et Roger Dubois 
étaient également de la distribu- 
tion. Les décors étaient d'Arthur 
Aubin, de St-Adolphe. Wilfrid 
Boutin, de Cantal, 
présenté, en latin, ce jeu: 


Pour ouvrir la seconde por- 
tion du spectacle, une chanson 
mimée: ‘‘Le Crapaud’, avec Do- 
nald , Pujo, de St-Boniface, Ber- 
nard Turenne, également de St- 
Boniface, et Francis Benoit, de 
Letellier. Ils étaient accompa- 
gnés du choeur de la Syntaxe 
“C"”, Les décors étaient une com- 
position de Jules Fiola, Arthur 
Aubin et Léo Desrochers. 


Le Quintet S, PA (les Pères 
Chabot, Bilodeau, Dupont, Pla- 


8635, boulevard St-Laurent 


| d'o2nu apr Dptade, uMmabUe  aodens, 


Montréal 


nsons: “Jésus, le our 
s'achève”, du Père Duval; ‘ 


Es et Fortier) Hepiie 


la seconde par le Père | 


Le Coin du Collège 
de St-Boniface 


Directeur: Paul Proteau 


Sask., avait !q 


Et le jour de la fête, doté 
exvltation quand je présentai 
mon fameux cadeau à Lu mère! 
Bille était tellement surprise, elle 
me remercla une cinquantaine 
de fois, Quant à mal, j'élals très 
heureusé car mes longues semai- 
nes d'effort avaient élé large- 
mem récompensées, 

Diane RAINEAULT, 
1e année, no 12, 


Le portrait de ma mère 

J'aimerais vous décrire 
mère, 

Maigré s0s 42 ans elle à su 
conserver toute sa beauté et sa 
parure de jeunesse, Son visage 
ovale est encadré de courts che- 
veux châtains où quelques fils 
d'argent jouent à cache-cache, 
Sa bouche souriante m'a souvent 
consolée et encouragée, Bon gai 
sourire dévoile ses dents na- 
crées, Ses yeux bruns expresaifs, 
son teint rosé, son large front et 
son nez retroussé conviennent 
parfaitement à sa belle figure, 
Alle est vêtue modestement, 
mais toujours avec goût, 

Son activité dans la société 
des , Filles d'Isabelle rayonne, 
Malgré sa lourde tâche de mal. 
tresse de maison, 
cepté il y a deux ans d'être vi- 
ce-régente pour une période de 
deux termes, Elle fut auesi en 
charge du comité de bienfaisan- 
ce pour les pauvres pendant 
deux ans, Elle est toujgure fière 
de donner à la guignolée chaque 
année, Maman ne manque ja- 
mails de réciter le chapelet après 
le repas du soir et s'efforce d'as- 
sister le plus souvent possible 
aux offices religieux, Maman 


possède un talent hors ligne de | 


cuisinière et de couturière, 
Même si nous la désappoin- 
tons en lui désobéissant, elle est 


patiente et douce et prendra le | 


temps nécessaire pour nous ex- 
pliquer nos torts 

Je me souviendrai toujours 
des soins affectueux: dont ma 
mère m'entoure, Que devien- 
drais-je sans ma mère; elle est 
mon soutien et mon réconfort, 

ma meilleure amie au monde, 

Elaine ST-HILAIRE, 

7e année, _n0 12, 


‘la Vieille”, 
deux pièces de folklore,. , 
Marc Chartier, de Philo L 
nous a fait revivre la fable “Le 
lion et le moucheron'” de Jean 
de La Fontaine, 
La chorale du Collège suivait 


la poulette grise’ et ‘ 


avec ‘Mon patin’, chansonnette 
canadienne; ‘L'eau vive”, chân- 
sonnette française, et ‘Le héros 
Platoff'', chansonnette russe. 

Pour terminer ce programme 
déjà substantiel: ‘Les maris 
morfondus, fondus, et refondus 
ou les épouses confondues’, jeu 
dramatique de Léon Chancerel. 
Nous savons déjà que la repré- 
sentation de ce jeu par Jules 
Fiola, Marc Chartier, Rémi La- 
frenière, René Brodeur et Pier- 
re Boux, a remporté le trophée 
du “Drama Festival de l'Univer- 
sité de Mono”. au début du 
mois. Les décors étaient signés 
Jules Fiola et Léo Desrochers,. 
Les, masques étaient de Paul 
Proteau, Le bruiteur, Rolahd 
Belot, 

Jean Cyr, de St-Boniface, é- 
tait le maître de cérémonies. Les 
régisseurs: Hervé Dansereau, de 
Letellier, Lucien Loiselle, de St- 
Boniface, Laurent Detillieux, de 
Vonda, Sask., Laurent Roy, de 
Delmas, Sask., et Victor Muller. 


Ciné-Club 

Le 5 mars dernier, “I Con- 
fess” d'Alfred Hitchcock était au 
programmé du Ciné-Club uni- 
versitaire, À la discussion qui 
suivit, on comptait 7 groupes de 
12 membres. Le dernier Ciné- 
Club de l'année 59-60 aura lieu 
le 19 mars à 7 h. 30 pm. Au 
programme: ‘‘Sur les quais” d'E- 
lia Kazan. On sait que ce film 
a remporté le prix du Lion d’ar- 
gent et de l'O.C.I.C, au festival 
de Venise, en 1954, 

Conférence 

Mile Josette Beaubien, prési- 
dente nationnale des congréga- 
tions mariales, est venue donner 
deux conférences au Collège. La 
première aux congréganistes; la 
seconde aux élèves de Méthode, 
de Versification, de Belles-Let- 
tres, de Rhétorique et de Philo- 
sophie. Elle a mis en lumière la 
nécessité d'une élite profondé- 
ment chrétienne dans notre 
monde actuel, 


Le C.S.B.‘“1" 

Le C.S.B."T", après avoir rem- 
porté la coupe Molloy des mains 
de l'équipe d’Altona, s'est vu 
obligée de la rendre en perdant 
6 à 3 aux mains des Canadiens 
de St-Pierre, 


Il faut enseigner 
une histoire du 


Canada uniforme 


QUEBEC — L'archevêque an- 
glican de Québec, le très rév. 
Ha 4 Carrington, a lancé un 
appel aux éducateurs de langue 
française et de langue anglaise 
en faveur de l'uniformisation de 
l'enseignement de l'histoire du 
Canada. 

Il a déclaré à une réunion 
de l'Alliance canadienne que la 
standardisation de l'enseigne- 
ment de l’histoire du Canada 
mettrait fin aux différences 
e l'on rencontre lorsqu’ ge 
compare l'histoire du Cana 
telle qu'interprétée par l'élé- 
ment français et telle que ra- 
contée par l'élément anglais. 

“Je suis assuré, a-t-il ajouté 
| Ld ceci doit el sera réalisé 

ans l'avenir, Il faut évidem- 
ment compter sur un encoura- 
gement d'un bilinguisme intelli- 
ere à travers le pays et sur une 
ducation idéale qui comporte 
des leçons d'anglais dans les Le À 
les françaises et des leçons de 
français dans les écoles anglai- 
ses. Une culture canadienne, a- 
t-il conclu, doit sous-entendre 
connaissance des deux 
est let des deux cultures." 


ma | 


elle avait ac- | 


St:Boniface, le 18 mars 1960 


| Directeur: Raymond 
| 
| 619, ave 

TELEPHONES — hédaotion: 8P 


ABONNEMENTS = Canada: 
Etranger: 


Autorisé comme envoi postal de Ze 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Goulet no 3681 | 


Dimanche dernier, nous avons 
leu une très belle initiation, Par: 
| mi les candidats, on pouvait dis- 
| Hnguer le frère N, Goulet, de 
Brandon, deux frères abbés très 
| télés, Le frère Jeanson dit que 
l'a chevalerie, c'est comme le 
mariage": il regrette de ne pas 
y être entré plus tôt, 

Après le banquet, l'un parla 
du bras droit et l'autre du bras 
gauche, et l'orateur invité em- 
brassa ni l'un ni l'autre male les 
‘enfants execptionnels”, On au- 
rait pu croire à une convention 
d'instituteurs, Le frère Forest a 


R J. Stonnute 
OPTOMETRISTE 
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| Dr H.-R. Du Charme 
CHIROPRATICIEN 
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En face de l'hôpital 
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DENTISTE 
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DENTISTE 
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Dr Edouard-G. Jarjour 
CHIRURGIEN-DENTISTE 
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Dr A.-C. Laurin 
DENTISTE 
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DENTISTE 
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Leurs nouveaux Bureaux 
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La Liberté et le Putrioté 
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sve pen à Winnipeg #, Man 
clause, Ministère des Postes, Otiowa 


eu le temps de dessiner un beau 
pa jee e sur la nappe de per! 
rère J, C, lit bien 
m3 fierk d'apprendre que le 
frère Sala s'est bien rétabli, 
| Bravo! 
| Nous sommes fiers d'appren- 
dre que Lorraine, la plus Jeune 
des filles du frère H, Sala, s'est 
classée deuxième au concours 
“Calling Ali Children’! à la télé. 
| vision, 
| N'oubliez pas la prochaine as- 
semblée car elle promet! 
RIGOLETTO 
L'âme bienfaisante prospére- 
ra, et qui arrose sera arrosé, 
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AVOCAT et NOTAIRE 
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St:Boniface, le 18 mars 1960 


L'Osservaiore Romano des 9- 
10 décembre 1957 a publié sous 
ce titre l'article suivant (1); 

Parmi les mouvements, orgu- 
nisés en dehors du catholicisme, 
qui visent à la renaissance mo: 
rale des hommes, le ‘’Réarme- 
ment moral” est l'un de ceux 
qui ‘ont acquis la plus grande 
renommée, 

Né plusieurs années avant la 
seconde guerre mondiale (il s'ap- 


moral ou en être membres, 


ses réserves, 


pela un temps ‘Groupe d'Ox-|fiées, 
ford"), 1 s'est grandement dé-|  pyrfois, le Réarmement mo- 
veloppé au cours des dix der-|\,5] semble vouloir développer 


nières années, Son fondateur et 
chef est le pasteur protestant, 
Dr Frank Buchman, et, comme 
on sait, ses principaux dirigeants 
sont aussi des protestants, Les 
deux centres se trouvent actuel 
lement à Mackinac Island, dans 
le Michigan (Etats-Unis), et 


son action seulement sur le plan 
de l'honnêteté naturelle, plan 
sur lequel — pensent les ‘'Réar- 
mistes'" — il est possible de ras- 
sembler des hommes de races et 
de religions différentes, 


On observe, à ce propos, qu'en 
dehors aussi du Réarmement mo- 
ral il y a maintes personnes d'un 
esprit élevé qui se sentent très 
préoccupées de l'actuel désarroi 
spirituel et du relâchement mo- 
ral des hommes. Elles sè pro- 
posent de travailler pour réveil- 
ler dans le monde les éternels 
principes de l'esprit et pour neu- 
traliser le poison inoculé dans 


: Caux, en Suisse, 
On a dit etrécrit, même dans 


(1) Traduction de J, Thomas- 

d'Hoste, d'après le texte italien 

ï de l'Osservatore Romano, La 
D.C, a déjà publié sur ce sujet 

| la déclaration de Mgr Charrière 
et le communiqué de l'Assem- 

blée des cardinaux et archevé- 

ques de France (D.C,, no 1025 

du 12, 9, 1948, col, 1158 et s.); 

les déclarations du cardinal 

Schuster (D.C,, no 1126 du 27, |sous certaines conditions et dans 

7, 1959, col, 901); l'avertisse- | certaines limites, sont possibles 


de l'athéisme matérialiste, 


À propos du ‘’Réarmement moral” 


notre camp, que les catholiques! sauf s'il y a danger d'indifféren- 
peuvent, sans aucune inquiétu.|tisme ôu de syncrétisme reli- 
dé, collaborer au Réarmement|gieux, 


les âmes par les propagandistes idé 


A des fins comme celles.là, et équiv 


Poussés par ces considérations, 


La chose requiert de sérieu- des catholiques ont cru pouvoir 


sans plus donner leur adhésion 


On n'entend pas diseuter les|au Réarmement moral, Mais, mé. 
intentions du Dr Buchman nilme de ce point de vue seulement, 
de ceux qui font partie du mou- les choses ne sont pas aussi clai- 
vement, On ne saurait, cepen-|res et simples qu'elles le parais- 
dant, cacher certaines préoceu-|s#ent, En effet, le Réarmement 
pations aussi graves que justi- moral, pour rendre plus facile 


sa propagande dans “les pays 
non-chrétiens, comme l'Extrême- 
Orient et l'Afrique, a tellement 
dilué et obscurci même les plus 
élémentaires principes religieux, 
qu'il a rendu encore plus évi- 
dents et plus graves les dangers 
signalés ci-dessus, 

En même temps, il y a d'au- 
tres affirmations des grands di- 
rigeants du Réarmement moral 
et il existe d'autres facteurs qui 
nous présentent le mouvement 
comme une véritable idéologie 
religieuse de nature différente 
du catholjcisme, 

On parle souvent d'‘'inspira- 
tion de Dieu’, on parle de Christ, 
de Croix, de Rédemption, d'E- 
glise; les catholiques en seraient 
très heureux si les mots et les 
es n'étaient pas dits et expri- 
més dans un sens pour le moins 
oque, quand il m'est pas 
erroné, 

Les quatre absolus (c'est-à-di- 


| ment du Saint-Office (D.C., no |des formes de collaboration mê-|,e. honnêteté, désintéressement 


1199, du 15 mai 1955, col. 608). 1me de la part des catholiques, pureté, amour) ne peuvent qu'a- 


Carnets de voyage 
St-Boniface .… Gaspé... St-Boniface 
sur les roues de l'Hirondelle 


(suite) 
Le 26 juin, à 7 h, 80, nous entendons la mésse et demandons 


7 | voir notre approbation, à la con- 


dition que leur valeur découle 
explicitement du seul parfait 
absolu qui est Dieu, 

Enfin, il faut faire de graves 
réserves sur les pratiques (tel- 
les qu'elles sont entendues et 
réalisées dans le Réarmement 
moral) du recueillement (quiét- 
tisme) et de l'inspiration divige 


à Dieu et à Marie de nous protéger durant ces trois semaines que (god's”guidance), de la commu: 
nous passerons sur la route; Après déjeuner, nous renouvelons la nication aux Ad ré dde d'équipe 


consécration de la famille au Sacré-Coeur, Puis, après un bon ‘“tas- 


de nos sentiments et de notre 


sage” de tous les bagages sur le toit de l'Hirondelle et dans la propre état moral (sharing), 


valise, nous prenons les photos de départ et disons au revoir à la 
maison, à la rue, à St-Boniface, En route, les amis ,,, 

Pour bien commencer le voyage, nous récitons le chapelet et 
prenons la résolution de réciter le rosaire en entier chaque jour 
dé la randonnée, , 

Le temps est idéal, Jusqu'à là frontière, rien de bien excitant. 
Ce sont partout champs de blé vert ou de moutarde, un petit village 
ici et là = St-Norbert, Ste-Agathe, Morris, St-Jean-Baptiste — 
rien de nouveau pour nous, À 11 h., nous nous enregistrons au poste 
de douane, Oh! Ja la, le douanier découvre nos fruits, oranges et 
pamplemousses dans la valise, 11 nous oblige à choisir: les manger 
ou les laisser, Nous optons pour le premier choix, croyant que nous 
avions tout autant besoin de vitamines que messieurs les douaniers, 

12 h. 15, Warren, Minnesota. Gérard conduit sur la belle route 
no 75, À 1 h, p.m,, nous arrêtons à Euclid pour notre premier repas 
en route, Louise, croyant peut-être me faire plaisir, renverse une 
tasse de lait sur le siège et, sans même m'en rendre compte, je reste 
assise sur une partie du dégât durant toute le diner . .,. Puis nous 
réprenons la route, si belle que papa prend le mors aux dents et 
fait du 70 à l'heure, contrairement à ses habitudes, Comme le 
paysage nous est connu (on se croirait au Manitoba!), j'en profite 
pour lire le captivant récit (“Terre de mes aïeux’”’) publié par un 
des rédacteurs de La Liberté et le Patriote (où je travaille), C'est 
le récit de son voyage en France, qui me transporte de Paris jusqu'à 
Poitiers, Lourdes, Marseille, Lyon et tant d'autres endroits mer- 
veilleux, Alors que, par imagination, je visite le château de Ver- 
sailles et prie au pied de la grotte de Lourdes, l'Hirondelle traverse 
plusieurs petites villes bien propres — Fosston, Bemidji, etc, De 
beaux pins de Norvège bordent la route. Nous traversons bientôt 
la rivière Mississippi, trois milles et demi avant Grand Rapids, 


Le plus grand lac du monde 


Il n'y a donc rien d'étonnant 
si certains membres autorisés de 
la hiérarchie catholique ont in- 
terdit aux fidèles de leurs juri- 
dictions de faire partie du Réar- 
mement moral, 

En outre, ainsi que l'a annon- 
cé la presse de nombreux pays, 
au printemps de 1955, la Sacrée 
Congrégation du Saint-Office a 


envoyé — par l'entremise des 


représentations pontificales — 
des instructions aux évêques à 
ce sujet: il était défendu aux 
ecclésiastiques, tant séculiers que 
réguliers, de prendre part aux 
assemblées du Réarmement mo- 
ral; quant aux laïcs, il était dit: 


“1 ne convient pas que les laïcs 


catholiques acceptent des char- 


ges dans les tadres directifs du! 


Mouvement”. 
Pour justifier ces mesurés, la 
Lettre contenait d'importantes 


remarques, qu'il est très utile 


de rappeler, car elles complè- 
tent, par ailleurs, celles qui ont 
été faites plus Haut: 


“Un grand nombre S'étonnent 


avec raison de voir des catholi- 


ques, même des ecclésiastiques, 


A 7h,, Duluth, Nous apercevons pour la première fois le lac | chercher l'obtention de certaines 
Supérieur, le plus grand lac du monde,, d'un bleu accentué mer-|fins morales et sociales, fussent 
veilleux, C'est la première fois aussi que nous roulons dans des|elles louables, au sein d'un mou- 
rues aussi à pic. C’est presque un miracle si nous. nous couchons }vement qui est loin de posséder 
ce soir-là, car il a fallu chercher durant deux heures avant de|le patrimoine de doctrine de vie 
trouver un terrain où planter la tente, Comme nous avons diné| spirituelle et de moyens surna- 
à une heure, inutile de dire que nous mangeons comme des loups | turels de grâce, qui est le propre 
affamés au souper, à 9 h. Nous plantons Ja tente et nous nous | de l'Eglise catholique, 


couchons sûr un terrain près du port, 


“On ne doit pas, enfin, cacher 


La nuit n'a pas été chaude, Nous étions tous éveillés dès 5 h.|je danger de syncrétisme reli- 
a.m., ce qui nous permit de nous rendormir jusqu'au vrai lever à gieux que beaucoup voient dans 
7 h. 30. Déjeuner, photos et, à 8 h, 45, nous quittons Duluth en|je Réarmement moral." 


traversant un pont tournant sur la rivière St-Lotis. Nous arrêtons 
à Iron River pour acheter des provisions, Louise et moi dépouillons 
un arbre de tous ses fruits, une grappe de raisins , , , La route est 
magnifique et le temps est splendide, De temps en temps, nous 
revoyons le lac Supérieur, Et constamment nous étudions les cartes 
pour savoir où nous allons. AE : 

Midi, ‘Enter Michigan”. Nous dinons dans un beau parc à 
Ironwood, Les petites, Louise et Agnès, envoyées chercher du lait 
au restaurant en face, n'ont pas compris que cette maison était un 
restaurant et ont continué jusqu'au village pour acheter le lait. 
Leur retour tarde tant que papa prend l'auto pour aller à leur 
rencontre et les trouve à deux milles plus loin. Quoi! Elles étaient 


* L 
Malgré certains essais de cla- 


rification et de collaboration 
faits par des personnes privées, 


[les réserves de la hiérarchie sont 


toujours actuelles: les disposi- 
tions du Saint-Office pour le 
monde entier, celles dés évêques 
pour leur territoire, demeurent 
en pleine vigueur-et doivent, en 
conséquence, être fidèlement ob- 
servées aussi bien par le clergé 


allées au magasin le plus près... . Au retour, papa nous annonce | que par les laïcs: 


que les. petites s'étaient rendues au Sault Ste-Marie pour nous ré: 


On ne voit pas comment un| 


Les Romains du district Centocelle ont vu un sposgle peu banal quand le Saint-Père est 
venu faire la visite quadragésimale à l'église San Fellcl, 
200,000 fidèles, Sa Sainteté a fait descendre le toit de sa voiture et s'est tenu debout, rayonnant 


d'amabilité, (Photo NC) 


Une voix franco-manitobaine 
au congrès SSJB du Québec 


(Suite de la première page) 
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Système scolaire 
Etant donné que toutes cas 
difficultés, toutes ces luttes dont 
nous parlons sont causées par 
le système scolaire local, il se- 
rait bon d'y jeter un coup d'oeil, 
En 1890, à l'encontré des ga- 
ranties assurées par l'Acte cons- 


reconnaitre que des écoles 
bliques neutres. En 1916, c'est 
à notre langue qu'on s'attaqua 
en abolissant les écoles bilingues. 
Depuis ce temps, nos écoles pa- 
roissiales sont officiellement pu- 
bliques et neutres, et nos com- 
missaires catholiques de langue 
française sont dans l'ingrate po- 
sition d'avoir à administrer des 
écoles où légalement on ne doit 
as voir de crucifix, où la seule 
angue d'instruction devrait être 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| 


français, L'Assôciation d'Educa- que fait la pomme gâtée à la! 

tion tend à devenir la centrale | caisse 

de tous nos mouvements patrio Optimisme par contre de voir 

tiques et culturels, un grand nombre de jeunes qui! 
D'autres organismes de survi-|se présentent sur la brèche pour 

vance gravitent autour de l'As-lassurer la relève; de voir nos 


sociation d'Education, tels: l'As- 
sociation des Instituteurs 
Langue française du Manitoba, 
Il 


anu ‘Association des Commissaires | mette l'enseignement du français | 
titutionnel de 1867, le Parle-| 4'Ecoles de Langue française du|à partir de la première année; 
ment manitobain absolissait les! Manitoba, la Fédédération des| d'apprendre que notre poste de 
écoles confessionnelles pour ne! Associations de Parents et Mai- | télévision 

u- tr 


8, 
Du côté “culturel, nous pou- 


vons mettre en tête de la liste,|ces æspoirs donne, à mon sens, 
le Cercle Molière de St-Bonifa-| une 
ice, de réputation nationale et|l'optimisme. 


reconnu par lé Conseil des ‘Arts 
du Canada, Suivent la Société 
Historique de St-Boniface, les 
Gais 
klorique, les Jeunesses 


Répondant à l'enthousiasme de la foule de 


de | 


.| 


institutions prendre de plus en 
plus d'ampleur; d'espérer que le 
gouvernement provincial per- 


française ouvrira à 
Winnipeg le 24 avril prochain, 
Le bilan de ces craintes et de 


très favorable à 
Elles sont encore 
vraies les paroles que pronohça 
M. Paul A. Talbot en 1916, au 
moment où il traversa le par- 


balance 


anitobains, groupe fol-|quet de la Chambre manitobaine 
usica- | à la suite du passage du Bill abo- 


les de St-Boniface, ainsi que les|lissant l'enseignement du fran- 


Jeunes Franco-Manitobains ‘‘où 


{l'on s'entraine à un patriotisme 


l'anglais, où les cours d'instruc-|,igoureux:êt pratique’. 


tion religieuse ne devraient se 
donner que durant la dernière 
demi-heure de classe de la jour- 
née et où le français ne devrait 


| 
(l 
| 
| 
| 


eux des organes de survi- 
vance les plus importants poûr 
les Manitobains de langue fran- 
caise sont leur hebdomadaire La 


être enseigné qu'à partir de la! Liberté et le Patriote et leur pos- 


4e année. 


Ce programme d'études du dé-| 


partement de l'instruction pu- 
blique du Manitoba ne prévoit 
que des leçons d'anglais pour 
nos petits Canadiens français du- 
rant leurs trois premières :an- 
nées, 

Cependant, dans toutes nos 
écoles, dans toutes nos paroisses 
où l’homogénéité de la popula- 
tion catholique et française per- 
met d'élire des commissaires qui 
sont des nôtres, nous pouvons 
contrôler nos écoles en y em- 
ployant des maitres et des mai- 
tresses qui partagent nos croyan- 
ces et qui parlent notre langue. 
C'est ainsi,que dans toutes les 
classes de nos écoles on remar- 
que à la place d'honneur le cru 
cifix, les instituteurs enseignent 
dans la belle langue française, 
quitte à faire disparaître les li- 
vres français quand l'inspecteur 
du gouvernement se présente, 

Il y a cependant certains cen- 
tres urbains, tels Winnipeg, Nor- 
wood et St-Vital, où les nôtres 
sont en très faible minorité et 
où les écoles publiques sont stric- 
tement anglaises et neutres. Pour 
ceux-ci, il n'y a pas d'autre s0- 
lution que, d'établir et de main- 
tenir, à grands frais personnels, 
des écoles paroissiales, 

Dans sept de ces paroisses, les 
catholiques ont à entretenir à 
leurs propres frais, sans aide ni 
du gouvernement provincial ni 
des commissions scolaires muni- 
cipales, des écoles catholiques et 
françaises. Par conséquent, ils 
doivent payer double taxe — une 
pour l'entretien de l'école pu- 
blique que leurs enfants ne fré- 
quentent pas, et l'autre pour l'é- 
cole privée, C'est une situation 
tenoile qui fait avaler avec un 
peu de scepticisme ces belles dis- 
sertations sur la liberté religieu- 
se, la démocratie et l'égalité 


ph 
portunité dont on se vante del 


jouir au Canada. 

L'automne dernier, la Com- 
mission Royale McFarlane d'en- 
quête sur l'éducation recom- 
mahdait une forme d'aide publi- 
que aux écoles séparées, Depuis 
la publication de ce rapport, le 
“Free Press” de Winnipeg con- 


duit, au nom de l'unité nationa-| 


server un terrain de campement, afin que nous n’ayons pas de catholique pourrait travailler, | le et de la liberté religieuse, une 


difficiulté comme hier soir, Bien aimable de leur part. En tout | spécialement 
cas, l'incident fut très divertissant. Au cours du repas, un Mont: | “hermanent” 


‘réalais nous aborde; il se dirige vers Victoria. 
On voyage en chantant 


comme 
du - Réarmement 
moral, sans de sérieux inconvé- 
nients pratiques ét de dangereu- 


A 1h. 30, nous repartons, passons par Bessemer sur la colline, |ses confusions dans le domaine 
et Wâkefield près du. magnifique lac Sundae, Le panorama est | doctrinal, 


magnifique: arbres majestueux, fleurs à profusion, jolis lacs bleus, 


Le respect de l'exactitude et 


nofnbreux rochers hauts et escarpés et quelque peu “étagés"”. La | de l'intégrité de la doctrine est 
joie et la gaieté règnent, Nous chantons enfin. Je propose: chaque |pour un catholique un devoir 
fois que quelqu'un dispute ou est de mauvaise humeur, que l'on |précis et imprescriptible, parti- 
chante “Vivent les vacances et crions-le hautement . . .”. “Viv’ la | culièrement quand il veut con- 


joie et le beau temps”. Tout le répertoire y passe. Nous avons le | Sacrer son travail et ses énergies 


“Chantez' des collégiens de St-Boniface et “Les 100- plus belles | à: une oeuvre aussi importante 


chansons”, 


qu celle de refaire le monde, 


4 h. 45. Marquette, Nous soupons près du magnifique lac Supé-| Les catholiques qu'animent 
rieur, plus bleu qué le ciel, après nous être trempé les pieds à | ainsi le zèle et la charité ne doi- 
l'eau , . . glacée, Puis nous reéprenons la route, Troisième chapelet, | vent pas stériliser leur activité 
prière du soir. Nous rendrons grâce à Dieu de ce qu’Il nous a donné | dans des mouvements non-catho- 


‘cette grande chance de voir tant 
entonnons le chant scout et guide * 


beautés. Après la prière, nous |liques, Qu'ils se vouent plutôt 
igneur Jésus’, Nous longeons |ayec enthousiasme et persévé- 


toujours le lac Supérieur, Bientôt nous ne pouvons plus chanter, |rance à quelqu'une des diverses 


la route, D'autres fois, la colline est si élevée qu'ils semblent tou- 
cher le ciel, À ” , . 


prière en famille”, “A: 


- car nous sommes muets d'admiration, Deer Lake Munising près | formes d'a 
de la montagne: C'est si beau fue je ne peux pas détacher mes |verain Pontife a indiquées dans 
yeux du paysage. Tout est vert, le soleil descend et illumine la }le Discours qu'il a adressé, le 5 
nature. C'est splendide .. . Des arbres et des arbres encore. Parfois | octobre dernier, aux participants 
on n'en voit que le cône, tellement la vallée est profonde près de | du fle Congrès mondial de l'a-|g 


lat que le Sou- 


postolat des laïcs” De Ia sorte, 
ils s'emploieront avec fruit dans 
cette oeuvre, qui est ent 


membre | campagne à outrance contre cet- 


te recommandation. Il est à espé- 
rer cependant que la divine Pro- 
vidence donnera à nos gouver- 
nants la grâce et le courage d'ac- 
corder justice aux victimes des 
lois actuelles. 


Quels sont maintenant les ca- 
dres de vie nationale du groupe 
français au Manitoba? 


Il faut mentionner d'abord 
l'Association d'Education des 
Canadiens français du Manitoba, 
fondée en 1918, lors de l'aboli- 
tion des écoles bilingues, On a 
souvent dit à juste titre que, 
sans elle, il n'y aurait plus de 
français au Manitoba. Elle est 
en quelque sorte un. Départe- 
ment de l'Instruction publique 
ui détermine un programme de 
rançais pour nos écoles de la 
lère à la 12e année , , , pro- 

me enseigné à l'encontre de 

fa loi dans les trois premiers 
ades. L'Association d'Educa- 

ion tient à chaque printemp: 


| 


|: 


| 


il 


te CKSB,. 

Et enfin, mails non les moin- 
dres, il y a nos institutions d'en- 
seignement supérieur: lé collège 
de St-Boniface, dirigé par les Pe- 
res Jésuites, qui donnent le cours 
classique conduisant au bacca- 
lauréat ès arts de l'Université 
du Manitoba, le Juniorat de la 
Ste-Famille, dirigé par les Pères 


Oblats, le collège féminin St-| 
| Joseph, 
“Soeurs des Saints-Noms de Jé- 


sous la direction des 
sus et de Marie, et, enfin, le col- 
lège St-Joseph d'Otterburne, di- 
rigé par les Cleres de St-Viateur. 
. Perspectives d'avenir 

Les sentiments de quiconque 
s'arrête 
des Canadiens français de l'Ouest 
sont mélangés de crainte et d'op- 
timisme, Crainte de voir s'accen- 
tuer, chez les jeunes surtout, cet- 
te tendance à vouloir parler an- 
glais, cette indifférence aux cho- 
ses qui nous sont chères, ce man- 
que de fierté de la race, des an- 
cêtres ét des belles traditions. 
Le courant modéèrne qui veut 
que l'on ferme les petites écoles 
pour en ouvrir de plus en plus 


grandes, nous donne des classes | 


d'élèves de moins en moins ho- 
mogènes, Il s'y glisse des enfants 
qui ne peuvent pas et ne veulent 
pas parler français; ces enfants 
font à la classe et à l'école ce 


TRIBUNE LIBRE 


Cher Compatriote: 

Vous connaissez les misères fi- 
nancières du collège Notre-Da- 
me de Prince-Albert. Les gou- 


| verneurs du collège, représentés 


par le bureau de l'Exécutif, font 
tout ce qui est humainement 
possible pour ne pas augmenter 
la Pur existante, 

A 
nions de l'Exécutif, nous avons 


étudié la possibilité de réduire | 
|les dépenses 


d'administration. 
Son Exc. Mgr Laurent Morin 
nous a fait faire un pas de géant 
dans ce domaine en nous obte- 


Inant: les Soeurs de la Ste-Fa-! 


mille, de Sherbrooke, P.Q., pour 
la cuisine du collège. Elles ont 
commencé leur travail le 16 jan- 


vier. A 
Sur le salaire, nous sauverons 
$4,000.00 par année, sans 
compter ce que des Soeurs sa- 
ser sr cb Re port Fe 
tration d’une ne de collège, 
. M. Walter Anatier, éco- 
nome du collège depuis deux 
ans et demi au salaire de $4,200 
par année, a fait le sacrifice de 
sa position et Son. Excellence a 
trouvé un prêtre, pour le rem- 
placer. Là encore, nous aurons 
une économie de quelques milles 


trou: le 
ailleurs assez d'âmes 
pour nous donner les argents, 


un d concours de 
gt ule l'enseigne 
programme et q 


ce 


cours de 
et 


méditer sur l'avenir | 


! 


| 
| 


: | représentations auprès de la So- 


let existe en réalité, Or, 


çais: ‘Je n'at qu'un conseil d'a- 
mi à donner à tout député de 
cette Chambre qui dns AS que 
l'Anglais peut assimiler de Fran- 
cais dans ce Dominion: qu'il se 
désabuse! Les Français sont une 
race distincte et nous ne serons 
pas assimilés, que vous le vouliez 


ou non, On nous a donné des|: 


droits de nationalité distincte et 
nous les garderons”, 


| 

Et maintenant, sous quelle} 
forme Québec peut-il apporter 
une aide efficace? 

Rappelons d'abord que le Ca- 
nada est un pays bilingue, où 
les langues française et anglaise 
sont, ou devraient être, sur un 
pied d'égalité, Ajoutons qu'il est 
très important pour tous, pour 
les minorités en dehors de Qué- 
bec, pour l'unité nationale et 
pour la province de Québec elle- 
même, que, ce fait soit reconnu 

our 
cela, il: faut que le français se 
parle en dehors du Québec, il 
faut qu'il y ait un peu partout 
au Canada des groupes français 
qui se maintiennent comme tels, 
Autrement, nous verrons une 
province française dans un Ca- 
nada anglais. 

Il est donc urgent et impé- 
rieux de maintenir, et même de 
renforcer les éléments de sur- 
vivance française en dehors du 
Québec, sans lesquels un Canada 
bilingue ne serait pas possible, 
Comment le faire? 

La réponse se trouve dans les 
voeux qui suivent: 

Attendu que pour favori- 
ser l'unité natlonale, pour sus- 
citer la sympathie et l'admira- 
tion des anglophones envers la 
province de Québec, pour ap- 
puyer les efforts de survivance 
des minorités des autres provin- 
ces, il est de toute importance 


lque la province de Québec se 


fasse connaitre sous un jour fa- 


vorable; 

Attendu que les nouvelles 
transmises par les agences de 
presse à l’ouest de l'Ontario sont 
presque toujours tendancieuses 


suite de plusieurs réu- |èt même diffamantes à l'égard 


de Québec; 

1) Qu'il soit résolu que la So- 
ciété St-Jean-Baptiste de Mont- 
réal fasse des représentations 
auprès de ces agences de presses 
afin qu'elles transmettent à tout 
le pays les nouvelles 


2) Que les Canadiens de lan- 
gue française des provinces de 
l'Ouest reconnaissent l'attache- 


|ment que leurs compatriotes de 


l'Est leur ont toujours témoigné 
et les remercient pour la façon 
tangible avec laquelle ils les ont 
maintes fois aidés et qu'ils les 
invitent à contribuer toujours 
davantage aux organismes de 
sufvivance française qui luttent 
aux avant-postes et qui se main- 
tiennent au prix de sacrifices 
énormes. - 

3) Qu'un fond de prêts pro- 
gressifs soit établi à l'intention 
des élèves du Collège universi- 
taire féminin de St-Boniface 
dans le but de prêter sans inté- 
rêt les sommes requises par les 
étudiantes pour atteindre les de- 
grés nécessaires. 

4) Que la Société Bistonr age 
tiste, consciente du fait que la 
télévision représente en matière 
d'éducation une des plus fortes 
influences modernes, fasse des 


ciété Radio-Canada pour qu'elle 
étende son réseau français dans 
toutes les provinces du, pays, 

5) Qu'une résolution soit en- 
voyée au gouvernement f 


langue 


| firmant élairement la posi 


favorables | 
autant que les aüûtres. | 


Billet du vendredi 


Un enfant terrible de 
nos lettres: Arthur Buies 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriate'') 


Arthur Buies, enfant terri 
ble des lettres canadiennes 
françaises dans la seconde 
moitié du dix-neuvième siècle, 
fut aussi À l'époque le plus 
romantique de nos écrivains 
Il s'inscrivit chez nous dans 
la pure tradition de Château 


briand, Lamartine, Victor Hu 
go, Il eût prêté à chacun des 
pages qui, moins brillantes 
que les leurs, n'eussent pas 
détonné en leurs oeuvres, Ce 
Canadien pure laine, pourrait 
on dire, ne l'était pas à l'ori 
gine 

Né à la Côte deg Neiges le 
24 janvier 1840, il était fils 
de l'Ecossais William Buies, 
fixé au Canada depuis 1825, 
et d'une mère dont le nom 
reporte à la noblesse française 
du Grand Siècle: Marie-Antoi 


nette-Léocadie d'Estimauville 
de Benumouchel, Le premier 
du nom à venir en Amérique, 
prénommé Jean-Baptiste-Phi 


lippe, ne poussa pas plus loin | 


vers l'ouest que l,Acadie, Sol 
dat, capitaine d'infanterie, il y 
fit souche en épousant à Louis 
bourg Marie-Charlotte d'Aille 
boust, qui lui donna quatorze 
enfants dont l'un d'eux, Jean 
Baptiste-Philippe-Charles, fut 
le continuateur de la lignée 
au pays, Retourné en France 
dès 1761, un an après la con- 
quête anglaise, il y décédait 
en septembre 1800, La mère 
de Buies mourut jeune à la 
Guyane anglaise, où ses pa- 
rents avaient émigré peu après 
sa naissance, 
L1 L LL 


Arthur avait déjà une soeur 


âgée de trois ans, nommée 
Victoria, Les enfants furent 
confiés à leurs deux tantes 
Drapeau, seigneuresses d'un 


domaine de Rimouski, qui fi- 
rent de leur mieux pour les 


élever, Tour à tour élève au | 


collège de Sainte-Anne-de-la- 
Pocatière, aux séminaires de 
Nicolet et de Québec, le gar- 
çon n'avait que seize ans 
quand il partit pour l'Améri- 
que du Sud, y retrouvant son 
père à New-Amsterdam en 
Guyane anglaise, Celui-ci dé- 
cide de l'envoyer étudier à 
Dublin en Irlande, mais le fils 
ne l'entend pas de cette oreil- 
le et file vers Paris, où il s'ins- 
crit au Lycée Saint-Louis. E- 
pris de liberté, indiscipliné et 
fantasque, il n'accepte pas de 
joug, Son père le déshérite. 
Après deux ans à Paris, où 
il échoue aux examens du bac- 
calauréat, il passe en Italie, 
s'engage dans l'armée de Ga- 


(Suite de la première page) 
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l'espérer, encore que les pro- 
pos les plus récents du chef 
de la nation soviétique — no- 
tamment en ce qui concerne 
le sort de Berlin (discours de 
Djakarta) — laissent craindre 
ue le vent de la guerre froi- 
e ne se lève à nouveau. 


Mais, dans un voyage de M. 
Khrouchtchov, la forme l'em- 
porte sur le fond, le tourisme 
et la propagande sur la diplo- 
matie, Ceci ne laisse pas de 
préoccuper de nombreux Fran- 
çais, alarmés par l'énorme ef- 
fort de ‘mise en condition” 
déployé depuis plusieurs se- 
maines par le parti commu- 
niste en France, Car, en effet, 
tous les militants sont mobi- 
lisés en vue d'un double objec- 
tif: faire que le voyage de M. 
Khrouchtchov soit un triom- 
phe, et utiliser ce triomphe 
dans une vaste opération de 
politique intérieure qûi per- 
mettrait au parti, dont la mas- 
se électorale représente envi- 
ron 20 pour cent de la nation 
française, de briser l'isolement 
dans lequel il est maintenu de- 
puis 1947, date du renvoi des 
ministres communistes 'par M. 
Ramadier. 

Aussi bien, MM. Thorez et 
Duclos, forts de l'appui poli- 
tique et financier de l'ambas: 
sade soviétique, Mb 
minutieusement les grandes 
migrations qui amèneront des 
foules énormes sur le passa- 
ge de M. Khrouchtchov, Des 
trains spéciaux, des autocars, 
des nuées de voitures sont pré- 
vus pour” cette mobilisation, 
“Il faut que nous soyons :un 
million sur les Champs Ely- 
sées Je 15 mars lorsque M. 
Khrouchtchov se rendra à 
l'Arc de Triomphe en compas 

nie de de Gaulle”, telle est 
a consigne lancée à toutes les 
cellules et à tous les militants, 

Pour ne gaspiller aucune 
chance de succès, le parti com- 
muniste a eu soin de renoncer, 
depuis plusieurs mois, à ses 
violences et à son agitation, 
A ses yeux, de Gaulle n'est 
pha le ‘César fasciste” de mai 

958, mais l'homme d'Etat qui 
va recevoir M. Khrouchtchov, 
I1 convient donc de le ména- 

er et de lui créer le moins 

‘ennuis possible, Les syndi- 
cats de la C.G.T, ont été invi- 
tés à mettre une sourdine à 
leurs revendications, et on « 
eu la surprise de constater, en 
certaines circonstances où la 
grève menaçait dans tel ou tel 


secteur important, de voir les 


. administre avec St 


ribaldi, fait la campagne de 
Sicile, rentre sans le sou en 
France où !l connait la faim, 
trouve le moyen de regagner 
le Canada, déterminé à s'y 
tailler une place au soleil, fl 
décide de s'y consacrer au 
journalisme, publie dans les 
feuilles libérales des articles 
qui scandalisent, lesquels re 
flètent, selon son biographe 
Léopold Lamontagne, ‘cette 
révolte de l'individu contre la 
hiérarchie, tant ecclésiastique 
que politique, qui à ses yeux 
retarde l'avènement du pro 
grès et de la science”, I finit 
par devenir avocat en 18686, 
après un stage chez Me Ro- 
dolphe Geoffrion, mais il ne 
parait pas qu'il plaida jamais 
beauc oup 

Par les soins de la maison 
Fides et de M, Lamontagne, 
Buies vient d'entrer dans la 
Collection des Classiques ca- 
nadiens, On trouve, outre 
des notes bibliographi- 
ques, quelques-unes des mell- 
leures pages de l'auteur, Car 
il écrivit beaucoup et il est 
dans son oeuvre d'une progres: 
sion étonnante, dans les idées 
autant que la facture, 

Observateur et d'esprit caus- 
tique, capable de comparai- 
sons par son expérience en 
plusieurs pays, Buies ne se 
montre pas tendre pour Îles 
siens ni les institutions autour 
de lui, qu'il accuse des maux 
qu'il dénonce, Il devient un 
maitre de la chronique en son 
temps, voyage de nouvead, du 
nord de la province à la Ca- 
lifornie, ce qui lui est prétex- 
te à des récits enlevants, Il 
prononce aussi des conféren- 
ces qui ne sont pas moins goû- 
tées, même si, saupoudrées du 
sel de l'esprit, elles ne sont 
as d'une orthodoxie parfaite. 
1 s'engoue un jour du Curé 
Labelle, s'enthousiasme de son 
oeuvre de colonisation, le suit 
dans ce monde des Laurenti- 
des qui s'ouvre, dit à qui veut 
l'entendre, par la parole et la 
plume, les beautés du Nord 
québecois et, les espérances 
qu'il permet, Sur la fin de sa 
vie agitée, il consacre une 
bonne douzaine d'ouvrages à 
divers aspects et régions de la 
province. 11 meurt le 29 jan- 
vier 1901, 

En 1887, Arthur Buies avait 
épousé sur le tard Marie-Mila 
atellier, dont il eut cinq en- 
fants, Un fils et une fille vi- 


vent encore, 
L'ILLETTRE, 


bio 


La visite de M. Khrouchtchov 


afin de remettre la France à 
son rang interhational, et afin, 
surtout, d'atteler les énergies 
communistes à son char. Si 
celui-ci versa au fossé un an 
plus tard, du moins de Gaulle 
a-t-il tiré les leçons de cette 
amère mésaventure et pris ses 
précautions pour en éviter le 
renouvellement, 


Plus qu'ailleurs, sans doute, 
on s'est ému dans les milieux 
catholiques de la venue en 
France du poeme des pores 
cuteurs de l'Eglise derrière le : 
rideau de fer, Cette émotion 
avivée encore par la récente 
disparition du cardinal Ste- 
pinac aurait pu se traduire par 
des manifestations hostiles à 
l'égard du chef soviétique, 
Certains groupements catholi- 
ques ‘activistes” ont songé à 
organiser des démonstrations, 
et il n'est pas exclu qu'il s'en 

roduise EE ne Mais 
es évêques de France ont don- 
né à leur clergé et à leurs dio- 
césains des consignes très pré- 
cises: les catholiques devront 
ne pour la paix, prier pour 
"Eglise du silence et s'abste- 
nir de tout geste de caractère 
politique, 

” L'Eglise, en tant que telle, 
ignorera le chef du gouver-” 
nemént soviétique, Le cardi- 
nal Marella, doyen du corps 
diplomatique aura quitté Pa» 
ris pour Rome à la veille de 
l'arrivée de M. “K'' à Paris, 
ét, du fait de la loi de Lie É 
ration de l'Eglise et de l'Etat, 
les évêques ne figurent à 
parmi les personnages 
ciels: ils n'auront donc pas 
paraitre devant le chef :d 
gouvernement soviétique, Plus 
sévères que d'autres, certains 
évêques ont demandé à leurs 
et de ne pas se déranger au, 
passage de M. Khrouchtchow 
même lorsqu'il visitera 
monuments religieux comme, 
la cathédrale de Reims, Ces 
monuments étant d'ailleurs 
ps de l'Etat, ce sont des: 
onctionnaires qui y accueille- 
Lg le “touriste” du Krem: 

n. nn: 

Un seul membre du clergé. 
a décidé a Pas 4 D e 
consignes épiscopales: le .ch 
EE ee 

ant et p ue p 
sonnage, Pr be déc: 


ui à na } 
dé le Se de la ville \ 


qu'il. 
entend accueillir M. Khroucht: 
chov dans la cité de Ja 
tarde et du pain d' 


coms me le pied | rencontre des deux. 
sur le frein pour Hire avOrier. CS d'imp 


le mouvem L 


Bref, ce 
e dat pd 
toire du part . 


LR ds | 
Co ce 


les du Canada, et 
es au 1a 


ouailles de suivre cet exemple "A | 


…ASSELIN MOTORS SERVICE 
An, vue Youvile — CHapel 7-4051 


Potins 


JEANNE'S OU Le pete 
y RESTAURANT 


Beauty Parlor 

| 4be, avenue Provencher 
Œélénhone CEdar 31-3030 
Nouvelle permanente 

die crème 55,50 ot plus 


184, rue Higgins 


“Joe & Gerry” 
Jos De Gagné, prop. 
"On parle trançais" 


Pharmade St-Boniface 


354, rue Marion, Norwood 


Tél, (Rés) Globe 2-2016 


LH. PICHÉ 


Peintre-décorateur Pat Fhepel 78 
: v 
112, Crawtord soin et promItUde LoUtes les 


ordonnances de, médecins 


Norwood, Man, 
Nous payons les frais dé poste, 


Monuments 
BRUNET 
PIERRE BRUNET, prop. 
405, rue Bertrand, 5$t-Bonitace 
Tél, CHapel 7-1864 


Téléphone CHapal 7-7468 
Agents de pneus DUNLOP 


BARIL'S Tire Service 


Vulcanisation 
Balancement des roues 


Entretien complet des pneus 
Prop, N BEAULIEU 
164, ave Provencher, $t-Bonitace 


Tél. CHoapel 7-2789 
Ferblanterie 
Beaulieu & Souchon Co. 
Generali Mheet Metal Contractors 
160, avenue Provencher 


L. BEAULIEU | 
M0 De la Morénie tél CEdar 35-1903 


Pour travail de qualité, appelez: 


NOËL ÉMOND 


ROOFING & SIDING 
4, vue Champlain 


Pose de tluiture d'asphaile, 
dé revétement de toiture neuve 
et de bardenux de tous genres 


St-Bonifave 


À UCHON 
Mai Edgewond, tél, CHapel 71-0443 


Tél: CEdar 83-1081 


 Delannoy's Electric 
436, vue Louis Riel, 5t-Bonitace 
Téléphone: CEdor 3-5258 


, Installation et réparation 


Brochage pour industries, 
magasins et maisons 


À Plaques commémoratives en bronxe 


instailees dans Llous les cimetières 


MEMOHRIALS EN 
BHRONZE LTD. 
200, rue Osborne Nord 
Winnipeg |, Manitoba 


Park Confectionery 
412, ave Tache 
Téléphone CHapel 7-3891 


Fruits trois — Fleurs 
| Confiseries et magazines 


BICYCLE & HOBBY SHOP 
NELSON'S 
187, rue Marion - CEdar 3-3724 


Service de ventes et de réparations 


Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches 
aiguisés — Soudage et Brasage 


Patins aiguisés et reparés 


Téléphone CEdor 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre coifteur trançais 
vous offre tous les soins de beauté 


286, rue Marion, Norwood, Man, 
Corinne DUFAULT, propriétaire 


Hub Service Station 


Taché et Provencher 


Essence - Huile - Accessoires 
Pneus «+ Réparations - Remorquage 


Téléphone: CEdar 3-4654 
Gérard Privé — propriétaire 


SERVICE MACHINE WORKS 


LTRLRRSZSX 


k ‘Norwood Cleaners 


ÿ and Tailors 160, rue St-Joseph Tél: CH 7-4533 
{ 288, rue Taché 

‘ 1]. Téléphone CEdar 3-5610 « o 
Le USERVICE DE DEUX HEURES Poils disgracieux 
al« er ce NF pr enlevés du risuge 

pe 1 et des extrémités 


Acheteurs d'automobiles 


Notre Service d'Assurances et de Fi- 
nances 4 taux modiques vous aidera 
À faire une meilleure transaction 
Avant d'acheter consuitez-nous. 


AGENCE 
Georges-J. Forest 
250, rue Marion CHapel 7-1323 


Ex 


Téléphone: WHitehall 2-4110 


Industrial Hose Lines Co 


fournissant à l'industrie manitobaine 


AEROQUIP..tuyaux flexibles et 
ferrures remployables 


MARMAN ET ED industriels 


POUR VOS FOURRURES 


voyez toujours 


MECKLING FURS 


148, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone CHapel 7-8182 


Gt 
GENERAL LOGISTICS—équipement 
pour le contrôle des cargaisons 
Téléphone: CHapel 7-3793 
449, ave Provencher, St-Boniface 


WESTERN 
Plumbing & Heating Co. 
541, rue des Meurons, St-Bouitace 

Plomberie — Chauttage 


Réparations de tous genres 


Téléphones: 
. Neyron, CHapel 71-3603 
Rogèr Fourneaux, CEdar 3-1367 


Pourvoyeurs: mariages, diners 
et banquets 


Pâtisserie PELLAND 


D. PELLAND 


161, ave Provencher, St-Bonitaca 
TELEPHONE CHapel 7-3319 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD. 

Portage et Margrave 

Téléphone WhHitehall 2-5108 

Ouvert tous tes jours de 5h 46h 


prop 


TACHÉ 


Auto and Body Works 


317, rue Taché, Norwood, Man. 
Téléphone CHapal 7-7145 
Réparations generales 
"’Service qui plait" 


LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 
Brûüleurs et fournaises à l'huile 
97, Place Knudsen, Norwood 

Téléphones: Bur.: CHayal 7-2356 


Taché Hardware Co. 


298, AVENUE TACHE 
Peinture, quincaillerie et 
accessoires électriques 
ARTHUR TOUGAS propriétaire 
Téléphone CHapel 7-1047 


DeGagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous vos générateurs, ré- 

gulateurs de voltage démarreurs 

carburateurs, pompes 4 carburants 

essuie-glace. pour révision complète 
et entretien 


Angie Marion et des Meurons 
CHapel 17-3041 CHapel 17-1018 


Keat's Television 
& Radio Service 


Un service complet pour toutes les 
ues de postes de radio et d'ap- 
ds de télévision, tourne-disques 


mar 

pare 

radio d'automobiles. accessoires 
143, rue Marion. Norwnod 
Téléphone CHapel 7-9964 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 


Entreprise — Posage de tils 
Réparation 
Téléphone CHapel. 7-1694 


Cusson Lumber 
Co., Ltd, 
es aux mains 
… jusqu'à 83.000 — sans verse- 
ment ELA 

Estimés fournis gratis 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles 


SERVICE RAPIDE 
Apgeier toujours CHapel 1-1245 
J.-J, Robitaille, prop. 


rue Aubert, St-Boniface 
UL PAQUIN incendies 
Agent général Eftets personnels 
CES — FINANCES — POLIO 
Drive, Windsor Park, $t-Bonitace 
…— Adresse postale: C.P. 68, St-Bonitacs, Man. 


genres 
d'éalise faits sur 


ur 
© Portes, chèssis, moulures, ete. 


CHapel 7-18335 


ti des Meurons 
Men. 


PA 


re 


M. Georges 
la réu 


Georges 
réunion des maires des vill 
municipalités 
de Ville de & 
étudier gr! 
meux Bill 4 

taines r pangandetions tou: 
[chant ce Bill, Des 21 invitations 
faites aux mairès 
ué 


spects du fa- 


les mn 


ceptées, soit r 
ou s'y 


venus éux-mêm 
fait représenter, La 


vait pas de représentant officiel, 


dans l'assistance, 


ges Forest préside 
nion inter-municipale 


soir 16 mars, M, seront ropréep ions [) - 
ent \présiduit une! mission et urrônt F4 ] 


ñ 
et pour faire cer: | d'a Weeutr 


15 furent ac: |mé 
dires sont |cipalités qui utilisent la tuyau- 
sont térie d'une autre municipalité 
Ville de St-| devraient payer pour l'usage de 
Boniface, malheureusement, n'a-|ce service, 


quoique l'échévin Pynoo et l'ex. | qu'il faut 
échevin MeGurtan se trouvaient | Années à vênir et envisager l'a- 


M, Forest souhaita la bienve-|une municipalité ne retire ac- 


LA LIBERTE ET 


ét|avoir recours À la Co 
réunis à l'Hôtel |des Uuiités Publiques dt | uñle 
nt-Boniface pour | cipalés, h 


En ce qui à trait aux Lerhde 
les représentants 
uñicipalités sont carre auê 
taxe d'éau devrait être la mé. 
artout, mais qué lès muni- 


Le mairé d'East Kildonan dit 
révoir pour les 25 


grandissément de nos limites, Si 


St.Boniface, le 18 mars 1960 


Maison des Retraites fermées 


LE PATRIOTE 


A en jugé d'après les résul: | maiñé sainté, qui ouvrent lé, *14:18 avril: (Semaine Bain. 
laits des ur sh nos | lundi et lé vendredi, te) Hontmes — Paroisse de la 
De M 826 murs mon ee MAS Co Cr 

b e , fe | ee EN | et F, Muller ÿ : 

Pan Lee foire à gr À à Pierre: René Mulaire (lél, 24) | be] 7.4071): Précieux-Sang: Ar- 


le, Nous profitons de l'occasion 
pour romeruec lei nos capitaines 
et liéuténants qui assurent ces 

ccès par leurs éffonts et leur 


et Achille Rioux (tél, 423:2): x 
Duerburne: Antoine Morin; Dé: Aus, HPcierc (el, GLeBe 4 
de-Chênes, 

*20-91 mars: Hommes — No: 
tre-Dame de Lourdes: Henri 


dévouement, Sans eux, il n'est - 
: exagéré de dire aue l'oeuvre | Pantel:BtClaude; Somerset; St: : VEN +a hr 
! ! Végéterait et qu'il A4) absolu: EL gen ini Mariapolls: | 5. GENEST | 
PC Fr PES Te 31 mars Heure sainte pour les "Eu we ge 
€ eh. “Boniface, Mon, 
ganisation de retraites dé façon Le sc ui. Dunes os 0e Péri | 


aussi fructueuse, 


Ajoutbns qu'on ne saurait me: 
surer le travail de la Ligue en 


TONDEUSES À GAZON 


re; Mme A, Banville ét Mme E 
Neveux: Bt:Malo: Mme Margue- 
rite Comeau (tél, 418:4) et Mme 


\: 
à bras où à moteur 
aiguisées avec précision, 


nue aux délégués et les invita à |tuéllément aucun bénéfice du 
s'exprimer librement sur tous|imétro, ellé n'aura pas à payer 
les points contentieux, pour le métro, Il recommande 

Les délégués s'accordent tous | aussi que lés mairés des villés et 
avec M, Dickson, de North Kil-| municipalités s'organisént én co- 
donan, pour que le nom dé la! mité consultatif sur le métro, 


termes puni ues: pour l'ap:| Paul Forest; Otterburne; La 
réciér à sa juste valeur, 1! faut | Broquerie, 
€ pésér au point de vué splri:| ‘11.18 avril: (Semaine Sain- BICYCLETTES ET 
tuel, C'ést donc diré que s0n|te) Dames — St-Bonifacé: Mme | MACHINES À LAVER 
gr nous échappe car seul l'Etre |, Cancade (tél, WHitehal] 3: | réparées. 
M, Napoléon Bolly, ident | Suprême, dans sa sagesse infl: | 4640) et Mme W, Tétræult (tél, | 
diocésain de la Légion de Marie, | nie, peut évaluer à la lumière de | WHilehall 9:8844); Précleux: | Signalez CHapel 7-7153, 
section française, ét les membres | l'étérnité les mérveilles que sa | Sang, | 
de son comité travaillent géné:| grâce opère dans lès Ames par 
réusement à l'extension de ce |la rétraite, 
mouvément d'action catholique! Malheuréusémént, nos comi- 


ns le diocèse de St-Bonllace, j4 n 


Rés.: CHapel 7-1568 


corporation soit lé Grand-Win: 000 
nipég, au liéu de Winnipeg seu- 
lement, SkBoniface n'y perdra 
pas son identité due à ses tra-| 
ditions et à sa culture, mais ils 
croient que le nom de Grand- 
Winnipeg étant mieux connu à| 
travers tout le continent que Ri- 
vière-Rouge, il ne sérait pas op- 
portun de le voir disparaltre. | 

Plusieurs des municipalités | 
sont dans la zone tampon,et se} 
plaignent du fait qu'elles n'ont 
rién reçu du'gouverneméent pour 
les éclairer et ignorent complé- | 
tement comment elles seront af- 
fectées par ce Bill, Dans certai- 
nes municipalités la zone métro 
s'appliquérait d'un côté d'une 
rue et ne s'appliquerait pas de 
l'autre côté, 

Le maire de Transcona recon- | 
nait le bien-fondé du système 
imétropolitain, mais se déclare! 
opposé à la manière dont il est| 
imposé et se dit en faveur du 
nom (Grand-Winnipeg). | 

Touchant la question de plani- | 
fication et la répartition des 
taxes industrielles, la plupart 
croient qu'il est juste que toutes | 
les parties hénéficient de ces] 
taxes. 

Les municipalités dans la 
zone tampon en dehors du métro | 
se demandent #'jl y aura ingé- 
rence du métro dans l'imposi- 
tion des taxes. 

Le maire de Charleswood fait 
remarquer que, par le plan d'ur- 
banisme, les fermiers ne peu- 
vent disposer de leurs terrains à | 
leur gré, mais sont sujets aux dé- | 
cisions de la corporation. | 

Le maire Fennell, de Fort 


A l'Hôtel de 


du lundi soir 


courriériste municipal 
de La Liberté et le Patriote 


Lundi defnier avait lieu la 
réunion régulière du Conseil de! 
Ville, Pendant la lecture des rap- 
ports et communications, l'éche- | 
vin Lonergan se leva pour pro- 
tester contre la partie du rap- 
port de la Commission de plani-| 
fication où il est demandé d'étu-| 
dier la question de changer le! 
classement de zone de la rue! 
Provencher, 

L'échevin Guay s'opposa à ce 
que l'échevin Lonergan exprime 
son opinion, vu qu'il est parti: | 
culièrement intéressé à titre de 
propriétaire sur la rue Proven-| 
cher, L'échevin Lonergan lui ré: | 
pondit qu'il est intéressé aussi| 
à titre de représentant des ré-| 
sidants de son quartier, L'éche-| 
vin Appleby rappelle que les! 
rapports des commissions sont 
reçus à titre d'information seu- 
lement et que les discussions à 
ce sujet doivent être remises au 
moment où les questions soule- 
vées dans ces rapports sont sou- 
mises aux comités ou au Conseil, 

Un citoyen de la rue Langevin 
désirerait ouvrir une salle à di- 
ner dans sa maison où il se spé- 
cialiserait en spaghetti et pizza; 
ceci fut remis au comité de la 
santé et des licences pour étude, 

137 résolutions des comités 
ont été soumises à l'approbation 
du Conseil, par exemple qu'un 
octroi de $100 ou lieu de $25 
2 Are au club de gouret Red, 

hite et Blue de participer aux 
joutes dans l'Est du pays; sept 
joueurs de St-Boniface font par- 
tie de cette équipe de jeunes. 

La demande de la Commission 
scolaire du Norwood pour une 
autre somme de $30,000 afin de 
boucler son budget avant l'arri- 
vée des octrois du gouverne- 
ment fut refusée; l'échevin Ap- 
pleby voulut savoir si la com- 
mission de Norwood était trai- 
tée de la même façon que celle 
de St-Boniface et on l'informa 
que cette dernière n'avait pas 

emandé d'octroi supplémentai- 
re. Le vote fut pris et les deux 
côtés étant égaux, M, le maire 
décida de voter contre cet octroi 
à la commission de Norwood, 
expliquant que la commission 
n'étant pas obligée de soumet- 
Itre un état de compte, la Ville 
ignore si elle, a des réserves 


par M. Henry LANE | 


devrait emprunter 
payer l'intérêt pour que la com- 
mission puisse jouir d'une taxe 
moins élevée à Norwood qu'à| 
St-Boniface; si la commission de | 
Norwood à besoin d'argent, elle | 
peut l'emprunter et l'intérêt se- | 
ra chargé à cette commission et 
non pas aux résidants de la Ville. | 
Le rapport de l'ingénieur con- 
cernant l'opportunité d'acheter 
une nouvelle balayeuse pour les! 
rues au coût de $15,000 fut re- 
mis pour étude par. le comité des 
prévisions budgétaires. 
Que des nouvelles soumissions | 
soient demandées pour la pose! 
d'un égout projeté pour la rue | 
Dumoulin, afin que les travaux | 
puissent commencer avant 
mois de mai prochain. 
Que le rapport où l'ing 
recommande que, lorsqu'il faut 
dégeler une prise d'eau, ceci soit 
fait gratuitement la première 


le| 


| vrée sur deux tronts, visible 


la partie est perdue, ils auront 


Garry, dit que ces municipalités! droit de vote dans cette affaire. 


La Veillée 


« 


et il ne croit pas que la Ville| 
l'argent et| 


Note de la semaine 
La lutte du métro a été 1. 


et invisible, lm lutté de cer- 
tains chefs a été surtout invi- 
sible, 

° . 


Le maire Fennell, de Fort| 
Garry, proposa qu'on fasse un 
amendement au Bill du métro 
prévoyant uné plus grande liai. | 
son entre les villes ét municipa- 
lités ét lé métro, 

Le maire d'East Kildonan pro- 
posa un vote de félicitations à! 
M. Forest pour avoir organisé | 
cette réunion, 11 fut résolu sui- 
vant une proposition de MM. 
Dickson et Samister que le nom 
de Grand-Winnipèg soit substi- 
tué au nom de Winnipeg comme 
nom officiel du métro, et que 
M, Forest soit délégué pour ren- 
contrer lé premier ministre, M. 
Duff Roblin, et lui soumettre les | 
résolutions prises ‘par l'assem- 
blée, ! 

I ne sera ge: dit que les ci- 
loyens de,St-Bonifage n'ont pas 
réclamé leur droit à être enten- 
dus dans cette affaire, Ils le doi- 
vent à M. Georges Forest qui a 
pris l'initiative de l'organisation 
dé la marche sur le Parlement, 
la semaine dernière, ainsi que 
de cette réunion du 16 mars, Si 


| 


gagné au moins certaines modi- 
fications au Bill 62 et ils n'au- 
ront pas protesté en vain contre 
le fait qu'ils n'avaient pas le 


RENE REORRE é… 


Ville 


fois, mais s'il faut retourner une | 
ou plusieurs autres fois durant 
l'année que la somme de $20 
| soit chargée, soit remis äu co- 
mité pour étude. 

Que l'ingénieur prépare une 
liste des rues où les poteaux 
pour le système d'éélairage se- 
|ront installés afin de pouvoir en 
faire la publication, 


Il fut décidé de donner le con- 
trat des uniformes des pompiers 
à la Manitoba Clothing Co. au 
prix de $45,75 l'unité, 


I1 fut résolu de demander à 
| l'inspecteur des licences et à l'a- 
vocat de la Ville, relativement 
au coût et à la position légale 
de la Ville, si la Ville décidait 
de se servir d'un fusil tranquil- 
lisateur pour appréhender les 
chiens trop agressifs; lorsque les 
échevins s'informèrent des effets 
produits par un tel fusil, l'éche- 
vin Parent répondit que les tests 
faits au parc Assiniboine n'a- 
| vaient pas produit les résultats 
| espérés et que le comité ne s'en 
servirait pas; les chiens peuvent 
{donc dormir -en paix, tout en 


| guettant l'arrivée du garde- 
| chasse, 
Le projet de remplacer 200 


pieds du système d'égout sur la 
rue Provencher près de la ri- 
| vière Seine fut approuvé par les| 
|autorités provinciales, , comme 
projet d'hiver. 

Une invitation fut reçue par 
le Conseil pour assister le 23 
mars à la veillée annuelle de ja 
soupe aux pois alors que les 
membres de la législature vien- 
dront rencontrer leurs amis de 
St-Boniface. Ù 


Les marchands de la rue Ma- 
rion seront heureux d’appren- 
dre que le règlement empêchant 
le stationnement de 7 h, à 9 a.m. 
et de 4 h. à 6 h, p.m. a été aboli 
et que le stationnement est main- 
tenant restreint seulement par 
les règlements précédents; lé cb- 
mité étudie actuellement la pos- 
sibilité de restreindre le virage 
[à gauche sur la rue Marion. 


Sur motion de l'échevin Pa- 
rent, le Conseil exprime son vif 
regret de voir partir M, le con- 
sul de France, le comte Serge de | 
Fleury, et le remercie pour l'in- 
térêt qu'il a toujours montré en- 
vers notre Ville et formule les 
meilleurs voeux pour sa santé 
afin qu'il puisse continuer sa 
carrière déjà si brillante, L'é- 
chevin Guay demande que la 
motion soit rédigée en français. 

L'échevin St-Hilaire propose 
que le Conseil offre ses félici- 
tations à Mlle Suzanne Tremblay 
qu vient d'être nommée au pos- 
te d'agent du consulat de France 
et lui souhaite tout le succès pos- 
sible dans ses nouvelles fonc- 
tions. 

L'échevin Pynoo donne avis 
qu'il présentera une motion vou- 
lant que la pension d'uñ em- 
ployé civil qui reçoit $2,00 par 
mois pour chaque année de ser- 
vices soit augmentée à $3,00 par 
mois et que le trésorier dresse 
un rapport sur le nombre d'em- 
ployés qui seraient concernés par 
cette résolution. 


des municipalités pour l'Ouest 
dupe 


undi prochain, 


(I y a déjà 7 groupes qui comp- | {ins 


pour travailler à la conversion 
|des non-catholiques et 
|mener à l'Eglise les Catholiques 


| moderne projeté. 


.meute dans le local afin de per- 


l'orchestre symphonique de Win- 


V, Feldhill, Après avoir exéc 
divers morceaux de Mozart, Vi- 


Millan, l'orchestre conclut son 


suite de l'opéra-co 
men’ de Bizet, :L'auditoire fut 
enthousiasmé maintes fois au 
Le Conseil félicita l'échevin| cours du concert comme en fi- 

__ |[Pynoo qui vient d'être élu au|rent foi 
énieur | nombre des directeurs de l'Union | fréquents et pro 
qu'il y aura encore des 


musi 
venir. 


é sont pas éncore organisés 
toutes nos paroisses, Nous 
|comptons sur dés âmés dévouées 
|pout nous aidér à accomplir ce 
travail d'organisation ét nous es 
pérons, avant la fin de l'année, 
compter des comités dé la Ligue 
| dans toutés nos paroissés tant dé 
la campagne qué de la ville, En 


Spécialistes en'ondulations 
permanentes et teintes 
Toutes permanentes garanties absolument, 
Ouvert tous les jours et les jeudi et vendredi soirs 
Service très prompt Nous parlons français 


Salon de Beauté TEMPLETON 


tent une soixantaine d'adultes, 
Ils sont mandatés dans le diocèse 


our ra-| 


non-pratiquants, 


Remerciements aagant le personnes démeu- ps raide Aa tte Sages 
ÿ , s de Mer!rant dans des paroisses non of! JDE GASIN : 
ciovs aitté emercient tous |fanisées et qui désirent faire 201-3744, ave Portage — Whitehall 3-3796 


une retraite sont invitées à se 
joindre À quelque autre groupe, 
I1 suffit pour elles de communi- | 


ceux et celles qui leur ont té- 
molgné de la sympathie, soit par 
offrandes de messes, prières ou 
assistance aux funérailles lors |quêr avec la Maison, 

du décès de leur frère, Ils re-| Voici ci-dessous le programmé | 
mercient spécialement les reli- | des retraités pour mars et lé dé: | 
gieuses du sanatorium dé St-Bo- | but d'avril, L astérisque indique | 


niface et de l'hospice et M. le | les retraités préchées en semai-| Assurances Voyages 
Dr J.-M. Huot qui s'est rendu au | ne, lésquellés s'ouvrent à 2h,les 
136, ave Provencher 


chevet de Mgr Paillé |mardis, excepté celles de la ne- 
DUFFY'S TAXI 


SPruce 224351 


Q € {| 


. BOCKSTAEL 
CONSTRUCTION LIMITED 


édifice encore habité à St-Boni- 
Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 


face, vient d'être déclarée d'im- 
portance nationale par la Com- 
St-Bonitace Tél.: CHapel 7-1135 


HENRI D'ESCHAMBAULT LTÉE 


Toutes Lignes 
Tél.: CHapel 7-1137 


| 
L | 
maison , , : | 


Une récente nouvelle d'Ot- 
tawa nous apprend qué le gou- | 
vérnement fédéral] met une con- 
dition À sa générosité, à savoir 
qu'il insiste fortement pour que | 
vieille 'maison demeuré au 
méme endroit, afin de sauvegar- 
der en son entier son caractère 
historique. 

La commission civique du Mu- 
sée de St-Boniface aura donc à 
s'occuper de cette affaire, Ses 
membres ont donc demandé d'é- 
tre recus par Son Exc. Mgr M. 
Baudoux, archevêque de St-Bo- 
niface, afin de l'intéresser à cet- 
te question, 

Puisse la bienheureuse Mar- 
uerite d'Youville, qui a présidé 
u haut du ciel à cette fondation 

dé St-Boniface, protéger ‘l'or- 
pheline''-qu'est la vieille maison! 


mission des Sites et Monuments 
historiques du Canada, Le gou- 
vernement fédéral se déclare 
prêt à dépenser une large som- 
me d'argent pour préserver cette 
Maison qui peut être considérée 
comme un berceau de la civili- 
sation dans l'Ouest et le Nord du 
Canada, 

Les Soeurs Grises avaient of- 
fert cette Maison à la Société 
Historique de St-Boniface pour 
y abriter son musée historique, 
mais à condition qu'elle soit dé- 
ménagée en un autre endroit 
pour laisser place à un édifice 
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voyace Au VIEUX QUÉBEC 
À PRIX D'AUBAINE 


Offert tout spécialement à la population 
d'expression française de l'Ouest canadien 


par le SUPER CONTINENTAL 
du CANADIEN NATIONAL 


Départ de Winnipeg 
le 7 juillet — 8 h, 20 am. 


Scouts catholiques 


Diocèse de St-Boniface 


Avant de passer au café, le 
Clan entier se groupe pour débi- 
ter quelques chants populaires à | 
la Route, Puis, pendant le café | 
et le petit goûter, les chefs ren- 
contrent-les parents, 

Après ce repos, on revient à 
la réunion avec le palabre, Le 
palabre est un des moyens de la 
Route; c'est un échange d'idées | 
sur un, sujet donné, Pour unir | 
les parents au palabre, on avait 
choisi l'excursion. Sujet très in- 
téressant qui permet à tous 
d'examiner objectivement les ef- 
fets et les buts d'une bonne ex- 
cursion, 

Avant de terminer la réunion, 
car il est tard, l'abbé F, Juneau, 
aumônier du Clan, préside une 
longue méditation, Il parla sur 
l'influence que le Scoutisme 
exerce actuellement partout 
dans le monde, I] mentionne ses 
exigences mais aussi ses récom- 
penses qui sont grandes, 

Enfin le C. C. remercie les pa- 
rents d'être venus et l'on termi- 
ne la soirée par ‘le cantique des 
patrouilles. 

Nous remercions ici tous les 
parents qui sont venus nous en- 
courager et qui, ainsi, ont pu 
prendre connaissance du bon | 
travail qui se fait dans la Route, 
Merci! 


Réunion spéciale 
Jeudi soir dernier le Clan Bé- 
liveau a ténu une réunion spé- 
ciale pour les Foulards-Rouges | 
et les Routiers en présence de 
leurs parents, 
La réunion a suivi celle de la 


Coût du voyage 
583.95 


(pour un groupe de 
15 ‘personnes ou plus) 


Arrivée à Montréal 
le 8 juillet — 5 h, pm, 


Es hd po hit rt SIA «4 Le prix comprend le billet de chemin de fer aller-retour 
tr mg Br (jusqu'à Montréal), en classe touriste, et une chambrette simple, 
der tout ce monde, 

Sous la direction du Chef de 
Clan, Michel Soulodre, la réu- 
nion a débuté par la prière. Les 
routiers ont la première partie 
du programme en main. Après 
les présences, on procède aux 
rapports. Les équipes de photo- 
graphie, de natation et du jour- 
nal' ‘En Route’ donnent le leur. | 
Puis le trésorier fait un rapport 
sur la position financière depuis 
septembre, L'A.C.C,, Raymond 
Mulaire, modérateur du journal, | 
donne quelques mots sur l'‘En 
Route’, 

Ensuite l'A.CC., Daniel Pro- 
teau, expose brièvement l'orga- 
nisation, le fonctionnement et 
les buts de la Route, Le but de | 
la route, branche aînée du scou- 
tisme, est de former des hom- 
mes de caractère, connaissant à 
fond les techniques de campeur 
et d'entraîneur, capable de diri- 
ker,un feu de camp ou un pala- 
bre. Le départ enfin montre à 
tous que voilà un Routier, c'est- 
à-dire un scout complet, un 
homme, Il marchera vers Dieu 
en servant le prochain sans 
compter, sans chercher de repos, 
et sans attendre d'autre récom- 
pense que celle de voir s'accom- 
plir la volonté divine. 

L'unité F,-R. prend à son tour 
charge d@ la réunion. Après les 
présences — pas de rapports — 
le C.UF.-R., Robert Painchaud, 
à son tour explique aux pa- 
rents les débuts des F.-R., après 
quoi il donne les grandes lignes 
de l'Unité, avec ses buts, ses 
fonctions. 


Pour renseignements additionnels et réservations 
communiquer avec: 


Monsieur Charles Lemay 


Chambre 203, Gare Union, 
Winnipeg, Man, 
Téléphone: WhHitehall 6-2285 


Voyage en groupe à l'aller; 
retour au gré des voyabeurs dans les trente jours, 


CANADIEN NATIONA 


P.60-3NF 


+ 
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Jeanne à son réveil regarda 
dehors et vit qu'il pleuvait, 
Toutefois, elle sourit quand même 
alors qu'autrefois elle boudait. 


Nouvelles 

Au cours de cette semaine et 
de la semaine prochaine, M. H. 
Dubé, Commissaire diocésain 
fait ses visites officielles dans 
toutes les unités, en prévision de 
la réunion diocésaine du 27 
mars. 

On parle déjà du Camporée 
qui aura lieu en mai et'aussi du 
camp d'été car lés grandes va- 
cances approches, Les louve- 
teaux.et les éclaireurs se pres- 
sent pour passer des épreuves, 
car ils veulent arriver au camp 
avec une bonne connaissance des 


techniques. 
‘ TOUJOURS PRE 


l'Dieu merci, Alec, pour-ma sécheuse, 
De Ja.tempé’ature je n'ai eure 

Plus de lundis ‘’cofardeux'" maintenant 

que j'assèche le linge à l'éjectricité. 


INSTITUT COLLÉGIAL 
PROVENCHER 


dirigé par les Marianistes 


Secrétaire de rédaction: Paul Léveillé 


Rédacteurs-en-chef: Gabriel Dutault, 
Robert Pelletier 


Chroniqueurs: Alberto Bonome, 
Walter Kleinschmit et Gérald Gaudreau 
ee 

Concert de la Symphonie 

Le jeudi soir 10 mars; les Jeu- 
nesses Musicales présentèrent 


pp" __— 


* 
? “ 
’ count on me..." 


de 
\ ec hicity y 
+ 


nm 
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Une personnalité 
Un élève qui est aimé de, tout 


le monde. Un garçon qui prend 
une part active dans les sports 
tels que le hockey et le foot- 
ball. Nul autre que Roland Fau- 
cher, élève-du grade XI. Ce gar- 
con voit la vie en rose et son 
riré charmeur répand l4 gaièté 
partout, Pour lui le sport prend 

ETS plus d'importance que. 

‘étude, 


Evitez-vous le travail pénible des 
jours de lessive! Mettez simplement 
votre linge dans une sétheuse 
électrique . . , réglez-la , . . et n'y 

pensez plus. Même le plus beau 
linge en ressort sec, léger et bouffant, 
Roppelez-vous, ‘’Alec'' est sûr, 
fioble et économique. 


nipeg sous la direction de M. 
uté 


valdi, Haydn, Debussy et Mac 


programme en jouant la célèbre 
ue ‘Car- 


\ 


) Soyez sans souci 
1 laudissements 
| prolongée. Espérons Faites-le à l'électricité 


cales du même genre à l'a- 


de se C vs. 


M-Bontfoce, le 18 mars 1960 


Daoust Grimard Ltd. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


CCES#0 ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
# sus ARTICLES DE SPORT . 
Tél: CHapel 7-1447 


101, ave Provencher, $t-Bonitace 
Je0, Daoust 0,1, Grimaré 


WALLACE and WALLACE PAINT HOUSE 


Conseillers experts 
pour tous produits en peinture et décoration 


SERVICE — QUALITE — VALEUR 


Pharmacie Paquin 


À.-E, PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soirt 
Cortes de souhaits françaises pour toute occasion 


157, ave Provencher, $t-Bonitace Téléphone CHapel 7-3863 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-1351 


JOS. PIERSON 


Vendeur pour 


National Motors Ltd. 


des autos Mercury, Meteor 
et de la NOUVELLE FRONTENAC 


Aussi automobiles usagées 
en bon état à prix spéciaux 


276, rue Colony, an 1 à 
Téléphone: SPruce 2-241 


Spécial 
PARDESSUS D'HIVER 


Régulier 849.50 à 873.00 
MAINTENANT 


| a $39.50 4 549.50 


| a CRE | 


A. HUOT 


200, avenue Provencher 
St-Boniface 
Tél.: CHapel 7-3795 
hr * 
Heures de magasin 


Tous les jours, 
de 9 h. am. à 6 h.pm. 


(jusqu'à 9 h. le vendredi soir) 


A < 


TES VA BATTERIE ‘ROCKET” 


FPARGNEZ EN PNEUS 


Achetez les SEMELLES NEUVES 
mer FIST ONC 


SANS TUBE 


[te”, par les Jérolas, et 


C'est avec grande fierté que 
du concert offert ‘sous les aus 
ices des Jeunesses Musicales 
anadiennes de St-Boniface” à 
l'auditorium Notre-Dame le jeu- 
di soir 10 mars, dit que c'était 
la première fois que l'Orchestre 
Symphonique de Winnipeg ve. 
nait jouer du côté est FA À ri. 
vière Rouge, Les 45 artistes ‘vi 
siteurs'' avaient attiré plus de 
700 personnes, en grande partie 
des pod mélomanes qui ma- 
nifestèrent à maintes reprises, au 
cours de la soirée, leur joie et 
leur appréciation, D'autant plus 
ue M, Victor Feldbrill, chef de 
l'Orchestre Symphonique, sut 
s'adapter aux coutumes des con- 
certs des J,M.C, et donner lui 
même, avant chaque pièce, des 
explications susceptibles d'aider 
les auditeurs à mieux compren- 
dre les oeuvres jouées, M, Feld- 
brill poussa la délicatesse jus- 
qu'à dire quelques mots en ex- 
cellent français, et il convient 
d'ajouter que cet excellent pro 
fesseur préparait vraiment par 
ses explications brèves, mails à 
point, les esprits des jeunes au- 
diteurs, 

Dès la première pièce au pro- 
ramme, l'Ouverture du Mariage 
e Figaro de Mozart, on comprit 

que les artistes voulaient jouer 
pour les jeunes, pour se faire 
comprendre des jeunes, Jouée 
avec brio, cette Ouverture ex- 
rime véritablement à quel point 
es heures qui précèdent un ma- 
riage sont remplies d'activités, 
Les jeunes auditeurs écoutaient 
attentivement les artistes, mon- 
trant par gestes et sourires qu'ils 
reconnaissent bien des extraits 
de cet opéra classique, 


une campagne spéciale de priè- 
res pendant le mois de mai de 
cette année, alors qu'on récitera 
le chapelet perpétuel à la ca- 
thédrale de St-Boniface, aux in- 
tentions suivantes: 

1) Le succès du prochain Con- 
cile Oecuménique, qui revêtira 
une importance capitale pour 
l'Eglise entière, Si le Pape de- 
mande qu'on prie instamment 
pour cet événement, c'est qu'il 
y voit la possibilité qu'une gran- 
de partie de nos frères séparés 
se rejoignent à nous à cette oc- 
casion. 

2) Le règlement juste de la 
question scolaire au Manitoba, 
par l'acceptation des recomman- 
dations de la Commission Royale 
par le gouvernement, 

3) La réussite des oeuvres dio- 
césaines: le grand séminaire, le 
collège, la maison des retraites 
et le high school mg pour 
l'avancement de l'Eglise au Ma- 
nitoba. 

Pour assurer le succès de cet- 
te grande campagne de prières, 
les officiers de la Légion de Ma- 
rie ont cordialement invité tou- 
tes les autres organisations pa- 


chapelet perpétuel qui durera 
tout le mois de mai, Ensemble, 
à ce qu'il y ait toujours quel- 
pendant les 744 heures du mois 
de Marie, 

Ces organisations paroissiales 
(Chevaliers de Colomb, Service 
Social Paroissial, Tiers-Ordre de 
St-François d'Assise, Cercle St- 
Thomas, Maison des Retraites, 
Dames de Ste-Anne, Filles d’Isa- 
belle, Scouts catholiques et Gui- 


700 mélomanes accueil 
la symphonie de Winnipeg à St-Boniface 


le docteur André Lachance, lora/ neur de Vivaldi offrit aux ler 


tous ces membres devront voir | organisations cath 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Le concerto grosso en sol mi 
et %e violons et au ler violon 
celliste l'occasion de ‘nombreux 
solos, et plusieurs jeunes sui 
valent avec plus d'attention les 
archets qui tiraient des sons si 
mélodieux de ces instruments 
Muis le chef-d'oeuvre de ce con 


NOMINATIONS 
ECCLESIATIQUES 


Par décision de Son Exec, Mgr 
M, Baudoux, archevêque de St- 
Boniface, la chapellenie St-Gé 
rard d'Elmwood, fondée pur les 
RR, PP, Rédemptoristes, d'Enst 
Kildonan, en 1948, devient une 
puces qui, à la demande des 
ères Rédemptoristes, sera con 
fiée au clergé diocésain, M, l'ab 
bé Charles-A, Empson, ci-devant 
curé de Holy Cross, deviendra 
curé de cette nouvelle paroisse 
St-Gérard d'Elmwood et en pren 
dra possession le ler juillet 1960, 

M, l'abbé Rémi-J, De Roo, di- 
recteur diocésain de la Doctrine 
Chrétienne, deviendra curé de 
Holy Cross et prendra possession 
le 24 avril, 

M, l'abbé Noël Delaquis, ci 
devant vicaire à la paroisse 
Christ the King de St-Vital, de 
vient secrétaire à l'archevéché 

M, l'abbé John W, Brown, ori 
ginaire de Boston, Mass., et qui 
sera ordonné prêtre pour le dio- 
cèse de St-Bonlface le samedi 
19 mars à la cathédrale-basili- 
que, deviendra vicaire à la pa 
roisse Christ the King de St- 
Vital, 

Charles-J, DESORCY 
chancelier, archevéché 
de St-Boniface, 


Le chapelet à la basilique 
pendant 744 h. consécutives 


Les officiers de la Légion de!des catholiques) répondirent à 
Marie ont cru bon d'organiser |l'invitation de la Légion de Ma- 


rie en envoyant environ 35 re- 
panne à une grande assem- 

lée générale, dimanche dernier, 
au local de la Légion, au sous- 
sol de la cathédrale de St-Boni- 
face, L'assemblée fut dirigée par 
M. Napoléon Boily, président 
diocésain de la Légion de Marie, 

Au cours de cette réunion si 
importante, tous firent preuve 
d'unité parfaite et chacun sut 
quand même apporter ses sug- 
gestions personnelles pour fe 
succès de ce mouvement de priè- 
re mariale, Il est certain qu'une 
telle organisation demande beau- 
coup de travail, mais déjà on est 
assuré du succès, Car, pour vrai- 
ment organiser ce travail, tous 
ont accepté qu'il y ait une réu- 
nion chaque dimanche après-mi- 
di à deux heures dans le même 
local, jusqu'à la fin d'avril, Et 
ils lancent ici une invitation très 
chaleureuse à toutes les autres 
organisations qui désireraient:se 
joindre dans ce travail de pré- 
paration et, en mai, dans cette 
croisade de prière en l'honneur 
de Marie et aux trois graves in- 
tentions susmentionnées, 

La semaine prochaine, on don- 
nera plus amples détails au su- 


roissiales à prendre part à cel|jet des moyens d'organisation, 


de recrutement, etc, Pour le mo- 
ment, on suggère que toutes les 

oliques du dio- 
cèse aident à assurer le succès 


qu'un en prière à la cathédrale| du projet, que les catholiques 


se préparent à venir en grand 
nombre réciter un ou plusieurs 
chapelets au pied de la Vierge 
en mai, et que ceux qui, pour 
une raison ou pour une autre, 


ne pourront venir à la cathédra- 
le en mai voudront bien s'unir! 
ass à ce chapelet perl 
tuel, 


Invités 

Le 10-mars, le chef d'escadril- 
le Larry Corbeil, officier-recru- 
teur de la base du C.A.RC, à 
Winnipeg. est venu à nos micros 
sur l'invitation de M. Raoul Nor- 
mandeau, vétéran de l'aviation 
lui-même. M. Corbeil, qui a réa- 
lisé 52 missions en territoire en- 
nemi pendant la guerre, garde 
un profond attachement pour 
son métier et invite les jeunes 
désireux d'essayer leurs ailes. 

Le 15 mars, vous avez pu en- 
tendre M. Miche] Conte, jeune 
El gped français en visite à 
Winnipeg pour la création d’un 
ballet sur les “Variations pour 
un thème solitaire”. M, Conte, 
qui n’a pas encore 30 ans, a dé- 
claré que le ballet est un art 
en décadence et que, parmi les 
rares troupes Canadiennes, celle 
de Winnipeg se distingue par ses 
recherches vers des créations 
nouvelles, 

Le 15 également, à la soirée 
“Fiesta” à l’aréna de Winnipeg, 
une demi-heure était allouée à 
Pete Couture et ses musiciens, 
aux Gais Manitobains et à Jac- 
ques Bertrand comme animateur. 

Nouveautés ‘ 

Voici quelques albums entrés 
récemment la discothèque: 
chant lyrique: Amelita Galli- 
Curei, Grace Moore; chansonnet- 
tes: Edith Piaf, Patachou; cho- 
rales: choeur basque de San Se. 
bastian, Petits Chanteurs de 
Vienne; marches: ensemble East- 
= mag Goldman band; 
Er unny Berigan, Ray Con- 
niff; danses traditionnelles: 
Nashville Squares, Earl Mitton, 
Ron Terry, Will Glahe; piano: 
George Feyer; folklore: Musique 
montagnarde suisse; Sad-améri- 
cain: trio Los Panchos. 

Parmi les 45 tours, signalons 
“Le village de sainte Bernadet- 
reprise 
d'anciens -succès: “Douce Fran- 
‘La Mer”, par Charles Tre- 
net, “Granada', par Mariano, 
“Amapola’”, par Jacques, Godin, 
Et le plus récent succès à CKSB: 
“Nava Naguila”, j 

Le menuet ou le rock? 


Chronique de CKSB 


1050 Kilocycles 


16 pour et 16 contre. On a si- 
gnalé que bien des jeunes gens 
se passent aisément des rythmes 
modernes et souvent prennent 
goût aux danses folkloriques ou 
traditionnelles, Une  auditrice 
nous envoie un texte de saint 
Thomas où on lit: ‘“‘La danse, en 
elle-même, n'est pas mauvaise; 
c'est selon qu'elle est ordonnée 
à diverses fins et revêt diverses 
circonstances qu'elle peut être 
acte de vertu ou de vice , , .” 
À propos des nouvelles dan- 
ses, “bien sûr ce n’est pas très 
racieux, écrit une autre, mais 
e béguine d'il y a 20 ans ne 
l'était guère, le charleston non 
lus, Que ce soit en musique, 
danse, littérature, chanson, tou- 
tes les jeunesses de tous les 
temps ont adoré des choses que 
leurs aînés trouvaient odieuses. ! 
Ces modes ont passé et ont été} 
remplacées par d’autres. Rappe-| 
lons-nous que la valse a été in- 
terdite à ses débuts”. O mon 
beau Danube bleu, même toi? 
Dans une autre lettre: “J'ai 
toujours aimé danser et je danse 
encore et je donne même des le- 
çons à mes enfants, au nombre 
de 11, et si je n'étais pas dans 
la quarantaine, je danserais le 
rock-and-roll moi aussi”. Après 
tout, si Mme de Pompadour vi- 
vait encore, on la verrait sûre- 
ment entrainer Louis XV dans 
un ‘“houla-houla” tel qu'il en 
perdrait sa perruque. 


PETITE NOTE 
Les Dames Auxiliaires de l'hô- 


pital St-Baniface organisent une 


réunion-dessert qui aura lieu 


dans le cafétéria de l'hôpital le 
mercredi 23 mars prochain à 


1 h, 30 p.m. M. le Dr Paul L'Heu- 


reux, orateur invité! parlera du 


“Statut des hôpitaux d'’aujour- 


d’hui”, annonce Mme, Ji-J, Bour- 
gouin, secrétaire. 


lent chaleureusement 


cert fut sans contredit la Sym- 
phonie no 88 de Haydn, en par- 
liculier le 2e mouvement (le 
largo) .qui fut écouté dans un 
silence parfait, M, Peldbrill avait 
expliqué au début que le me- 
nuet n'a pas ici toute la délica- 
tesse requise, mais fait plutôt 
penser à ‘'ces danses qu'on exé- 
cute en sabots de bols”, et les 
artistes surent vraiment donner 
cette impression, 

La deuxième partie du pro 
gramme plut encore davantage 
aux jeunes, La Petite Suite de 
Debussy, jouée avéc les tons les 
plus chauds et les plus riches 
du violon, offrit un délicat me- 
nuet et un triomphant ballet, 
“A Notre-Selgneur revétu de 
haillons” et ‘A St-Malo beau 
port de mer’, deux chants du 
folklore canadien-français riche 
ment interprétés par Sir Ernest 
MacMillan, étaient reconnus par 
les auditeurs grâce au langage 
musical des violons, violoncelles 
et autres instruments, Et enfin 
les extraits de'l'opéra de Bizet, 
Carmen, rappelalent aux jeunes 
des épisodes connus grâce à l'In- 
treduction, au prélude du pre- 
mier acte, à la danse tsygane, 
etc. Ici les instruments de bronze 
eurent la chance d'exprimer 
leurs richesses propres, autant 
que les violons et violoncelles 
qui avaient eu l'honneur de la 
soirée jusqu'ici, Des applaudis 
sements ‘en tempête" saluèrent 
cette dernière plèce du concert, 

Il est certain que les jeunes 
auditeurs venus de St-Boniface, 
St-Charles, La Broquerie, Loret- 
te, St-Jean-Baptiste, St-Claude, 
etc, ont joui de ce concert spé“ 
clal, Ils désirent vraiment avec 
M. Feldbrill que cette soirée à 
l'est de la rivière Rouge se re- 
nouvelle grâce à l'initiative des 
Jeunesses Musicales, Mais l'en- 
thousiasme des responsables de 
la section de St-Boniface n'est 

eut-être plus aussi vibrant, car 

e nombre des auditeurs (pour- 
tant plus de 700) ne put suf- 
fire pour combler toutes les det- 
tes. 


Films français 
à l'AECFM 
Le Maitre du Pérou 

Le “Pérou, c'est le nom de la 
terre familiale, Le film nous 
montre le propriétaire (le mal 
tre) et sa famille dont les ancé 
tres sont venus d'Acadie pour 
défricher la terre, Le film nous 
montre les difficultés que le 
maître du Pérou doit surmonter 
pour établir ses garçons et s'as 
surer que le Pérou restera dans 
la famille, 

Le Fils 

L'histoire de Jean-Paul, fils 
de cultivateur, illustre un grave 
| problème rural, l'exode des jeu 
nes vers les villes, Depuis l'en 
fance, Jean-Paul prête main-for 
te à son père dans les travaux de 
la ferme, Agé maintenant de 28 
ans, il songe à se marier, mais 
la maigre allocation que lui ac 
corde son père ne le lui permet 
pas, Les disputes se multiplient 
et, las d'être incompris, Jean- 
Paul menace de quitter la fer- 
me, Sa mère intervient et pro 
pose un compromis: partage des 
responsabilités et des revenus de 
la ferme, Un contrat devant no 
taire donne à l'entente un carac- 
tère officiel, et une nouvelle vie 
commence pour le cultivateur et 
son fils 

Rythme et percussion 

(concerts pour les jeunes no 1) 

Eugène Kash, directeur des 
concerts pour les jeunes, à Otta- 
wa, explique À ses auditeurs les 
règles fondamentales du rythme 
et leur fait connaître les instru- 
ments à percussion, Le folkloris- 
te Marius Barbeau chante ensui- 
te une complainte indienne en 
|s'accompagnant du tam-tam, an- 
cêtre du tambour, Les enfants 
apprennent à distinguer entre la 
timbale et la grosse caisse, puis 
un orchestre rythmique hr 
sous la direction d'un garconnet, 
Dans leurs classes, des institutri- 
ces d'Ottawa font l'application 
pratique des notions musicales 
enseignées aux concerts du sa- 
medi, 

L] L L] 

On peut se procurer les films! 
français de l'Office National du| 
Film au secrétariat de l'Associa- 


Il reste donc à souhaiter que 
les JMC continuent à bien ser- 
vir leurs centaines de membres, 
que les adultes encouragent da- 
vantage leurs initiatives à l’ave- 
ts et qu'ainsi la réputation de 
ville culturelle et artistique con- 
vienne toujours à St-Boniface, 


Cocktail aux Fruits 


Grosse boîte de 28 ox 


TOWN HOUSE 


FÈVES ET LARD TASTE TELLS boite de 15 oz 
| POIS TOWN HOUSE, ASSORTIS boite de 15 oz 


SPAGHETTI 


MA 
ANANAS 


BROYES, TRANCHES 
OU EN MORCEAUX 


boîte de 28 oz 


tion d'Education, 577, rue Des 
Meurons, St-Boniface, 


Une mauvaise écriture est une 
des formes du mépris qu'on a 
pour autrui; car elle prouve qu'on 
attache plus de prix à sôn propre 
temps qu'à aelui des autres, 

Grôtius. 


Assurez-vous que la suscription de vos lettres et cells porte let 


5 Indications sulvantes: 


+ Le nom et le prénom du destinataire, 


« Lo numéro et la rue, ou bien le numéro de l& 


route rurale ou de caso postale, 


« La ville ou le village 


« La province (ou l'équivalent) et le pays. 


« Vos propres nom et adresse, en haut À 


gauche, 


Pour Vancouver, Winnipeg, Toronto, Ottaws, Montrial ot Québec, 
prenez bien soin d'indiquer le numéro de la zone postale. 


À QUPIN qu 
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- BOIS ET CHARBON - 


C 


É F2UUe 
ROMPT EFFICAS Store, 


MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION 


TOUT PAREIL ou ASSORTI 
VOTRE CHOIX 


boites 


S 


von Ÿ 1-00 


TASTE TELLS 


$g.00 
8° 


MARMELADE 


ORANGE OU GLO 
64 onces liquides 


TASTE TELLS CREMEUX 
boîte de 15 ox 


boîte de 


boite de 15 oz 


ax 7 3° 


PAMPLEMOUSSES roucss 


De Floride Black Diamond Grosseur moyenne 


Frank BOISSELLE, réprésentant — Téléphone (rév,) CEdor 23-2458 
Bureau et dépôt de charbon 
IG, rue Bertrand, St-Bonilace, Mars. 
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118 - 120, édifice Grain Exchange 


fl 


vre approchait, 
« Mers 2 heures et demie, peu 
ant son repos, prescrit par le 
, Soeur M.-Eugène se 
mal, Avec difficulté elle 
oint une de ses compagnes et 
dit: “Je vais mourir’, On de- 
d'urgence le prêtre, le 
médecin, # religieuses à l'école, 
Couchée dans son lit, presque 
sans mouvement et sans connais- 
e, Soeur M.-Eugène vient 
lêtre rappelée à Dieu en un clin 
d'oeil. 
Originaire de Ste-Anne 
Née Bertha Ramsay, elle vit 
le jour à Ste-Anne-des-Chènes, 
Man, le 24 mai 1883, Plus tard, 
elle vint s'établir avec ses pa- 
rents — son père de descendan- 


La Cie PARENT Ltée 


COURT IERS 


Winnipeg, Man, | 
Téléphone WhHiteholl 2-6634 


Dr Steven Sonya 
VETERINAIRE 


283, ave Elm 
{ancien local des RC.M.P.) 
Stoinbach, Manitobe 
Téléphone 154—1 


HÔTEL YORK 


et YORK CAFE 


(en tace de l'Hôpital St:Bonitace) 


Chambres confortables à prix 
modérés — Taux réduits pour 
visiteurs à l'hôpita) 
Terrain de stationnement gratuit 


394, rue Taché - Tél, CE 3-9034 


Sr encore, par 
eu 

faire quelque chose de grand de 
sa vie, e vient ‘s'offrir tout 
bonnement pour mettre à l'é- 
reuve la réalité de sa voca- 


ion à un Institut Missionnai- | 8 


re, d'héritage français: la Con- 
grienton e Notre-Dame des 

issions, nouvellement arrivée 
dans l'Ouest, 

C'est le couvent de Ste-Rose- 
du-Lac qui venait d'accueillir 
cette courageuse fille, la pre- 
mière postulante canadienne de 
cette communauté, 


Carrière dans l'Ouest 


Dès 1903, Soeur M.-Eugène, 
encore postulante, débute dans 
l'enselgnement, Elle connut tou- 
tes les épreuves d'une fonda- 
tion, épreuves inhérentes aux 
pionnières d'une oeuvre. Elle 
enselgna toute sa vie aux gar- 
ons ét aux filles et ça ne l'a 
Taie effrayée, C'est qu'elle 

ossédait une grande autorité, 
ien qu'elle fut très exigeante 
en classe et qu'elle réclamait 
un travail sérieux, les élèves l'ai- 
maient et l'admiraient, 

Quel reconnaissant souvenir 
conservent-ils? Faute d'ouvriers 
en assez. grand nombre, les 
champs du Maître mûrs, elle je- 
tait çà et là un grain de semen- 
ce qui, en plusieurs cas, a germé 
en belles vocations, 

Plusieurs des seize maisons du 
Canada de la communauté ont 
profité de ses services comme 
éducatrice, Ses bénéficiaires fu- 
rent: Elie où elle fut pour ainsi 
dire fondatrice, Letellier, St- 
Eustache, Wolseley, Sask, et 
Fort Frances Ont, Partout elle 
fut très sppréciée, 

Malgré ses 76 ans, pleine d'es- 
prit, sa figure un peu ridée et 
sereine exprimait chez elle le 
contentement, Elle vivait reti- 
rée à la mäison régionale, mais 
encore prête à faire une bonne 
journée d'ouvrage, À un exer- 
cice de règle, le jour même de 
sa mort, elle avait chanté le can- 
tique qu'elle aimait tant: “Plus 
D dé toi mon Dieu’; 

De cette famille terrienne, is- 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


Veuillez demander nos prix avant d'acheter vos peintures, vernis, huiles, 
blanc de plomb. Nous faisons une spécialité de matériaux 
pour églises et maisons religieuses 


521, rue Margrave — Tél, WHitehall 3-7395 — Winnipeg 


Steinbach, Man, 


obtenues de cette façon, 


Salon funéraire Loewen 
Service complet pour funérailles et transport par ambulance 
Fondé en 1931 


A. T. LOEWEN, prop. 


Une chance de vous procurer 


On permettra de nouveau aux producteurs de livrer 
jusqu'à un total de 400 boisseaux desblé commercial, 
d'avoine, d'orge, de seigle ou de lin, en plus de la 
quote-part, pour présenter en échange de graine certifiée ou enregis- 
trée, jusqu'à 150 boisseaux, y compris les frais de fret, Des graines 
des récoltes de fourrage pour l'amélioration du sol peuvent aussi être 


Voyez votre agent Searle pour tous les détails. 


SEARLE GRAIN COMPANY, LTD. 


Téléphone 63 R 3 


une graine de qualité 


Ecossalse — à Ste-Amélie, b 
amour de 
et des âmes, elle désire 


# le ine 
bé Michel Bernard, curé de 
Vincent de 
les fonctions de diacre et s0 
diacre, Sue religieuses 


t-Blaise, comté de St-Jean-de- 
Québec, étaient présent 


Lorette 


Semaine de l'éducation 


La semaine de l'éducation fut 
bien remplie à l'Institut Collé- 


drien Gamache, DE et M, le 
aul, remplissaient 


LORS 2 A 7, 
r 


glal Lorette Centre, Il y eut ren- |! + 


contre des parents avec les insti- |” 


tutrices, le 8 mars, soir de l'A.- 
PM, Eñäulle, plusieurs visites 
de différentes personnes pour 
parler sur l'orientation des jeu- 
nes, entre autres un Ci 6 à de 
la Banque Royale, le R, P, A, 
Hamel, P.B,, un frère Marianis- 
te, de l'Ecole Provencher, et 
dans un avenir assez rapproché 
on s'attend à la visite d'une gur- 
de-malade, d'une assistante s0- 
cial et d'institutrices, 
Diplômes et prix 


Le 10 mars au soir eut lieu la 
distribution des diplômes fran- 
çais des grades IV à VIII, Pour 
l'occasion, les institutrices a- 
vaient organisé un programme 
où les enfants surent si blen cap- 
tiver l'attention de leur audi- 
teurs, les faire rigoler et même 
les émervelller par. la manière 
qu'ils ont rendu leurs différents 
chants et pièces, M, Roméo Ma- 
naigre, commissaire, a gissait 
comme maitre de cérémonies, 

On procéda ensuite à la distri- 
bution des diplômes dont la plu- 
part furent mérités avec grande 
distinction et distinction, La 
commission scolaire de Févcole 
Lorette Centre avait généreuse- 
ment offert des prix en argent, 
présentés aux gagnants par MM, 
Denis Dorge et Grégoire Jean- 
son, Grade VII: Jeannine Ma- 
naigre, Alfred Manaigre et De- 
nis Ross; grade VI: Rolande 
Jeanson, Jeannine Desautels, 
Denise Polaniuk; grade V: Gisè- 
le Jeanson, Claudette Ross et 
Jeannine Lagacé; grade IV: 
Claude Bohémier, Lynn Gobeil, 
Lucille Lebrun, France Jeanson 
et Denis Dugas. 

Le R, P, Hamel, invité à pren- 
dre la parole, félicita les institu- 
trices et les élèves de leur beau 
succès, Il leur conseilla de rester 
fidèles à nos ancêtres, à notre 
langue et à nous-mêmes, C'est 
une discipline à conserver et 
nous en serons récompensés un 
jour, 

M. Roméo Manaigre, remercia 
les institutrices, les élèves et 
tous les parents qui se sont ren- 
dus à cette soirée, 

APM 


A l'assemblée du 8 mars, de 
l'Association des Parents et Mai- 
tres, les membres suivants fü- 
rent choisis comme délégués à 
l'assemblée annuelle du 24 mars 
au soir dans la salle du Club St- 
Vincent, paroisse du jeux- 
Sang, à St-Boniface: Mine Jo- 
seph Therrien, M. et Mme Louis 
Marcoux et Mme Georges Mar- 
coux, Les membres remercient 
bien sincèrement le R. P, Bé- 
dard, O.M.I, de son intéressante 
causerie sur l'autorité dans la 
famille et espèrent l'entendre 
encore, 

Va-et-vient 

Mme Ben Creuson est revenue 
d'un voyage d'un mois à Van- 
couver, C.-B. où elle a visité ses 
parents et amis, 

Mme Hermine Durant a visité 
ses frère et belle-soeur, M. et 
Mme Léopold Adolphe, de Les- 
tock, Sask, 


pEélERINaGE 


Catholique 
CAaNAÔIEN 1960 


EN EUROPE 


comprenant: 


1e CONGRÈS EUChARISTIQUE 


DE MUNICH 


Æ La passion 


D'OBERAMMERGAU 


+ 


LOURÔES - ROME - Paris 


sous le 
HAUT PATRONAGE ET LA DIRECTION SPIRITUELLE 
: de 
SON EXCELLENCE Mgr F, A. MARROCCO 
ÉVÊQUE AUXILIAIRE DE TORONTO 
avec la coopération du 
CATHOLIC TRAVEL OFFICE 


DEPART LE 17 JUILLET—24 JOURS—$1090.00 


AIR FRANCE 

NG ET CARAVELLE 
JETS 
AND RESEAU OÙ MONDE 


X MEILLEURS 


[ 7 TCOMMUNIQUEZ AVEC 
» de voyages D'Eschambault 


ven se Provencher, St-Boniface — Télé 
L Agents accrédités d'Air France 


SUR 


Adressez ce coupon à 
votre agence de voyages 


Veuillez m'envoyer des r ment: ft le Pèl 
mg, Def vols vga s complets sur lerinage catholique 


phone CHapel 7-1137 


Mile Jeanne d'Arc Emard, née 
à St-Boniface et ancienne étu- 
diante de l'Institut Collégial 8t- 
J h et du Couvent de St-A- 
doiphe, va de succès en succès 
dans la profesion qu'elle a chol- 
sie, Après de brillantes études de 
chant à Hollywood et New York, 
elle est revenue au Canada, De- 
puis décembre dernier elle a son 
propre programme radiophoni- 

ue hebdomadaire au poste CBO 
‘Ottawa, elle chante des ciran- 
sons françaises au réseau na- 
tional (télévision) de Radio-Ca- 
nada, et on lui a demandé de 
remplir un des rôles principaux 
dans la comédie musicale ‘‘Guys 
and Dolls’ qui sera jouée à Ot- 
tawa, Dernièrement elle reçut 
l'invitation (la première Cana- 
dienne à recevoir une telle invi- 
tation) de participer au pro: 
gramme de télévision américal- 
ne ‘Lawrence Welk'' à titre de 
“Canadian Champagne Lady”, 
Ce programme est soùs le patro- 
nage de las Chrysler Corpora- 
tion, Tous les citoyens de langue 
française de St-Boniface offrent 
leurs félicitations et encourage- 
ments à Mlle Emard, soeur de 
Mme Etienne Bohémier et leur 
concitoyenne, 


Ste-Anne-des-Chênes 


Semaine de l'éducation 

Lors de la semaine d'éduca- 
tion, les parents des élèves des 
grades élémentaires de l'école 
du village ont été invités à visi- 
ter les classes, Ce fut un vrai 
pur pour eux de rene er 
es maitres et malitresses et de 
constater leur dévouement en: 
vers les élèves, 


Baptêmes 
Le 21 février: Anna, fille de 


M. et Mme Rodrigue Nault, Par- | ci 
Mme 


rain et marraine, M. et 
Léonide Nault, 

Le 28 février: Joseph-Adrien- 
James, fils de M. et Mme Gé- 
rard Ste-Marie, Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Adrien Ste- 
ve grands-parents de l'en- 
ant, 


Ste-Agathe 


Services funèbres 


Le jeudi 3 mars, tous les pa- 
roissiens furent bien affligés 
d'apprendre la mort soudaine de 
leur ancien curé, Mgr Clovis 
Paillé, survenue au Sanatorium 
de St-Boniface où il exerçait son 
minstère depuis 1956, Bon nom- 
bre de paroissiens allèrent lui 
rendre leurs derniers hommages 
et prier "pour le repos de son âme 
à la chapelle funéraire P, Coutu 
et au service funèbre qui eut 
lieu à la basilique de St-Boni- 
face, 

Le 8 mars, à 10 h. a.m., un 
service solennel fut chanté par 
M, l'abbé A Couture, curé, assis- 
té de MM, les abbés A, Hébert, 
de St-Norbert, et R. Nadeau, 
d'Aubigny. Les servants étaient 
Lionel, Laurent et Emile Le- 
moine et Paul Girouard. Assis- 
tait au choeur, le Révérendissi- 
me Abbé, supérieur des Trap- 
pistes du monastère de St-Nor- 
bert, 

Assemblée coopérative 

Le mardi soir, 8 mars, avait 
lieu une assemblée de la nou- 
velle Coopérative qui commen- 
çait ses opérations le ler mars: 
M. J.-A. Labelle est le gérant 
général; M, Paul Joyal, gérant 
de la cour à bois; M. Edmond 
Lemoine, président provisoire; 
M. Gustave Lévesque, vice-pré- 
sident; M. Gaston Brémault, se- 
crétaire, Font partie de la di- 
rection: MM, François Legal, de 
St- Adolphe, Henri St -Onge, 
d'Aubigny, Mathieu Lemoine, 
Henri Baudry, Adrien Dumesnil 
et Gérard Beaudoin, 

Semaine de l'éducation 


A l'occasion de ja semaine 
de l'éducation, le vendredi 11 
mars, bon nombre de gens, pa- 
rents des élèves en particulier, 
se rendaïent à l'école pour visi- 
ter les classes, se rendre compte 
du bon travail qu'on y exécute 
et rencontrer maître et maîtres- 
ses, M. L.-D. Nolette, président 
des commissaires, souhaita la 
bienvenue à tous puis rendit 
hommage à Mgr C, Paillé, an- 
cien curé, qui pendant quinze 
ans s'est donné corps et âme au 
bien de la paroisse, Il visitait 
soùvent les classes, présidait à la 
lecture des notes et ne manquait 
pas d'encourager tous les élèves, 
* M, Nolette présenta au prési- 
dent de l'école, M, Lorrain St- 
Onge, l'encyclopédie Britanica 
qui fut donnée par la compagnie 
et grâce à qui les élèves pour- 
ront puiser à loisir de multiples 
connaissances, M, Lorrain St 
Onge annonça qu'une cotisation 
s'était faite parmi la gent éco- 
lière pour faire chanter quatre 
grand-messes pour le repos de 
l'âme de Mgr Paillé, Soeur Paul. 
de-la-Croix, principale, ajouta 
quelques mois de remerciements 
et se dit très heureuse de saluer 
dés anciennes connaissances et 
d'en faire de nouvelles, Elle ex- 
prima le souhait que bientôt, 
parents et maîtres pourraient se 
rencontrer plus souvent. 

La coïncidence de la semaine 
des missions avec celle de l’édu- 
cation a valu une belle exposi- 
tion, On put admirer les photos 
des religieux et religieuses de la 
paroisse et lire des pamphlets 
sur différentes communautés re- 
ligieuses. 3 


Faisons-nous connaître aux 


médecins spirituels de nos âmes 
afin qu'ils open: mieux nous 
traiter, —- BOURDALO 


‘co de peine, LE 


mes privilégi 
Sur 


iles “philosophes 


LA LIBERTE ET LE PATRIOD!IE 


Ecole St-Pierre 


Centre 


ÿ hambre r” — 84 
Dn'soupér à la dinde, en 


sv 8 
ce n'est tous les jours qu'on 
« pareille invitation! Vous en 
convenez? En effet, nous som- 
par mo 
t, notez blen que ce 
que, it offert gratuitement, 
“Un petit événement scolaire, 
alors'', pensez-vous, 
. Mais non! C'était tout ce qu'il 
ÿ aval de plus adulte, Preuve 
ue , , , nous ne sommes plus 
des enfants, — du moins plus 
toujours! 


ves 


ban- 


nfin, voici le secret — nous | élè 


étions les invités de la Chambre 
du Commerce de St-Pierre lors 
de leur souper et de leur assem- 
blée annuels tenus le 28 février 
dernier, 

Un peu avant sept heures, on 
vit donc arriver au Centre ré- 
créatif les gars tous endiman- 
chés, et les filles portant fière- 
ment l'uniforme de l'école, 

Le banquet s'ouvrait par un 
toast aux membres de la Cham: 
bre de Commerce et un apéritif 
au jus de tomates, M, le prési- 
dent, Fernand Lavergne, répon- 
dit à ce toast et remercla les 
jeunes d'avoir accepté l'invita- 
tion de leurs aînés à ce souper, 

Au cours de la soirée, il y 
eut plusieurs discours. M. Lavef: 
gne nous mit au courant des di- 
verses activités de la Chambre 
de Commerce durant l'année qui 
vient de s'écouler, Puis, M, Mun. 
dell, l'invité d'honneur, parla 
des buts et de l'étendue des 
Chambres de Commerce au Ca- 
nada: il] alla même jusqu'à dire 
que les premiers Manitobains 
n'étaient pas venus dans notre 


rovince avec des charrettes 
ouées! 
Nous avions aussi l'honneur 


d'avoir parmi nous l'honorable 
E, Préfontaine, MAL, I] avait 
voulu prouver son intérêt à la 
Chambre de Commerce en s'ab- 
sentant d'une assemblée au Par- 
lement pour venir à ce banquet 
annuel, 

La parole fut ensuite accordée 
à M, le Dr W, Singer; il insista 
sur la nécessité d'une éducation 
pue poussée dans le monde ac- 
uel, 

La soirée se termina par l'é- 
lection des nouveaux officiers, 
Nos chaleureux mercis la 
Chambre de Commerce pour 
cette occasion de nous instruire 
sur ses activités tout en nous 
permettant de jouir d'un déli- 
eux souper. 

Raymond MORRISSETTE 

et Roger GUICHON, 
1le année, 


Bonspiel de curling 

Le vendredi 19 février, les é- 
uipes des écoles secondaires de 

t-Malo, Maison St-Joseph d'Ot- 
terburne et St-Pierre se sont 
réunies au Centre récréatif de 
St-Pierre pour le bonspiél orga- 
nisé par l'inspecteur, M. H, J, 
MacDonald, dans la division sco- 
laire de la Rivière-Rouge, Après 
dix ‘ends’, Pierre Gendreau, 
d'Otterburne, et Marcel May- 
nard, de St-Malo, ont remporté 
la victoire sur Ronald Perron, 
de St-Pierre, et Ronald Marion, 
d'Otterburne, Marcel Desaul- 
niers, de St-Pierre, a gagné con- 
tre Marianne Saucier, de St- 
Malo. 

A sept heures du même jour, 
Gendreau a ‘triomphé sur Ma- 
rion. À neuf heures, à la partie 
entre Marcel 
Pierre Gendreau, ce dernier s'est 
assuré la première place au 
Ponge 

L'équipe gagnante de Gen- 
dreau a joué contre l'équipe ga- 
gnante de St-Jean-Baptiste, Cet- 
te partie importante eut lieu à 
Otterburne le mardi 23 février, 
Après une victoire bien méritée, 
l'équipe de St-Jean-Baptiste re- 
cut le trophée et les prix offerts 
par M. MacDonald et sa famille, 

Gabrielle SINGER, 
Se année, 


Félicitations 
aux sportifs de l'école 

“Allez-y les gars! Voyons, 
Morrissette, attrape la passe! 
Faites attention à M. St-Vincent 
(c'est un prof, vous savez), Le- 
mire, occupe-toi de Lécuyer, 
c'est un type dangereux (com- 
me: joueur de hockey), 

“Vite, St-Pierre! Ne me dites 
pas que vous avez déjà oublié 
votre promesse!” 

En effet, c'était le Mardi Gras 
que nos gars affrontaient Ste- 
Agathe dans une joute de gouret 
chaudement disputée. Et nous, 

, nous n'avons 
pu assister qu'à la dernière. pé- 
riode du jeu (nous sommes tel- 
lement emballées pour l’étudel). 
Nous devons ajouter cependant 
que le meilleur de la partie de- 
vait se dérouler devant nos 
yeux, Nous voyons nos gars se 
débattre, graduellement gagner 
du terrain, pour enfin triompher 
par un pointage final de 8 à 4, 

Camille et Henriette, 
12e année, 


“La fierté de St-Pierre!” 

Par ces mots (un tantinet 
moqueur) l'annonceur, M. Bill 
Guest, présente nos deux jeunes 
demoiselles, Anita Rochon et 
Fleurette Couture, au program- 
me ‘Calling All Children”, les 
introduisant ainsi dans de nom- 
breux foyers de la province, 
C'est une grande occasion que 
les semi-finales à ce programme 
télévisé, Nos compagnes inter- 


rètent la “Marche d’Apollo”, 


algré le malaise qu'elles doi- 
vent ressentir d'être suivies de 
regards critiques, approbateurs 
ou fiers, elles nous font honneur, 
Félicitations, chères petites a- 
mies! Nous souhaitons ardem- 
ment vous revoir dans les fina- 
lès la semaine prochaine, 
Henriette et Paulette, 
12e année, 


NOUS RAMASSONS SANS FRAIS 
LES ANIMAUX MORTS 
Appelez à nos frais: 


le jour CHapel 7-4129 
le soir JUstice 2-5228 


GATEWAY WINNIPEG 
RENDERING LTD, 


347, rue Dupuy, St-Boniface, Man, 


Nous vendons tous 
. de nourriture des 


Desauiniers et | 


Semaine d'éducation 


La semaine d'éducation ne 
sans commotion 


plein | s'est pas 
les ns À l'école L: Pierre Sud, Tous/lés 


arents sans exception, même 
es grands-parents, sont venus 
nous encourager et nous stimu- 
ler par leur présence, Les por. 
tes furent ouvertes aux viéiteurs 
toute la semaine, 

Notre institutrice, Mme L, 
Nault, a donné un aperçu du tra 
vall accompli en forme de lec- 
tures, dictées, questions; enfin 
tous les sujets y passalent; le 
tout oral, Les parents ont pu ins- 
pecter le travail écrit aussi, Tous 
ont remarqué la belle diction des 
ves. 

I1 est bon de noter que le prix 
offert à l'élève qui a lu le plus 
rand nombre de livres de sep- 
embre à décembre fut mérité 
ar un élève du grade 2, Roger 
érard, fils de M, et Mme Fer- 
nand Bérard, Roger n'a pas seu- 
lement lu les livres, il à donné 
un sommaire oral, Bravo Roger, 
nous sommes contents de tol: tu 
as lu 35 Livres, Combien vas-tu 
en lire d'ici juin? Tu sais, tu 
vas avoir plus de compétition 
cette fois, La deuxième place fut 
décernée à Yvette Nault, du gra- 
de 5, fille de M, et Mme Gilbert 
Nault, 

Tous les élèves remercient les 
parents qui ont bler voulu s'in- 
téresser à nous, Venez encore, 


Une élève, 
Laurette CHARETTE, 


Dunrea 


Partie de cartes 


Le dimanche soir 26 février, 
une seconde partie de cartes a- 
vait lieu au profit des oeuvres 
paroissiales, Elle avait été orga- 
nisée par les familles suivantes: 
Napoléon, Joseph et Léon Bou- 
let, René et Henri Côté, Ar- 
mand Beauchemin, Norbert For- 
tier, Mmes Hall et Moirs, de Kil- 
larney, Emile et Nazaire Légaré, 
Richard Rondeau et Joseph 
Souyri, 

Au whist, les vainqueurs fu- 
rent Mmes Edmond Béaupré et 
Alex, Morin, MM, Léo Malony 
et Félix Dionne, 

Au cribbage, Mmes Athanase 
Lavoie et René Côté, MM, Jos. 
Roy et Alfred Morin remportè- 
rent les prix, 

De nombreux articles au bin- 
go firent aussi plusieurs heureux 
et M. Félix Fitzpattick, ayant 
deviné juste le nombre de sous 
renfermés dans un bocal, reçut 
le bocal et son contenu, 

Au dés, M. Henri Côté fut fa- 
vorisé par le sort et gagna un 
appareil photographique, 

n succulent goûter termina 
cette soirée, Malgré le petit 
nombre présent il régna une bel- 
le animation et les résultats pé- 
cuniaires furent des plus encou- 
rageants, grâce au dévouement 
des principales organisatrices, 
Mmes Richard Rondeau, René et 
Henri Côté. 

Çà et là 

MM. et Mmes Joseph et Napo- 
léon Boulet, ainsi que MM. Ju- 
les Légaré, Athanase Lavoie, Ar- 
thur et Guy Paradis se ren- 
daient à St-Boniface, en fin de 
semaine, 

M. et Mme Auguste Garand 
ont joui de la visite de leur fil- 
le, Mme Daniel Carney, ces 
jours derniers. 


Le Pas 


Va-et-vient 
Mlle Valérie Sheluk, de Dau- 
phin, est venue visiter ses pa- 
rents, M. et Mme E. Sheluk, la 
semaine dernière, 
M. Gérald Chartier, de Stein- 
bach, visitait ses parents, M. et 
Mme Charlie Chartier, pour 
quelques jours. 
M. et Mme Frank Atly, de 
Winnipeg, ont visité M. et Mme 
A. W. Morgan. 


M. et Mme Meclvor, de Chur- 
chill, sont venus rendre visite à 
Mme Lloyd Williams durant la 
semaine du festival et continuè- 
rent avec la famille de M. Wil- 
liams à Winnipeg où ils visiteront 
Mlle Elizabeth Williams, M. Wil- 
liams doit assister à un congrès. 

M, Douglas White a été l’heu- 
reux gagnant de la poupée mise 
en loterie par le Lion L's, 

M. et Mme W. Spencer, de 
Dauphin, visitaient M. ét Mme 
Percy Hayes durant la semaine 
du festival. 


Décès 
Mme Marie Desroches est dé- 


cédée le mercredi 24 février à 
l'hôpital St-Antoine, à l’âge de 
78 ans. Elle laisse dans le deuil 
quatre enfants, Mme Louise Wal- 
ters et Emile, de Vancouver, 
Georges et Jeanne, de Le Pas, 

Les funérailles eurent lieu à 
Le Pas et l'enterrement se fit 
au cimetière local, 

M. Edouard Desroches précé- 
da son épouse dans la tombe en 
juin 1932, 


Naissances 

A M. et Mme Edouard Perle 
est née une fille le 19 février, 

A M. et Mme Allan Karpick 
est née une fille le 21 février, 
: À M. et Mme Simon Wietges 
est né un fils le 24 février, 

À M. et Mme Mike Antoniuk 
est né un fils le 24 février, 


Woodridge 


fanquet de la Part-à-Dieu 
Le 21 février avait lieu, dans 


la salle paralssiale, le peoapet , 
n 


paroissial de la Part-à-Dieu, 
grand e de pe 

ont prit M. Fernand Vr? 
4 comme ma 

rentes 2 


Son Efc, Mer Maurice Bau- 
doux, de St-Boniface, qui hono- 
rait la olsse par sa présence, 
en pret la pour bénir la nouvelle 
salle qui avait été terminée pour 
cons Cuonsion, et a aussi adressé 
a e, 

armi les orateurs, on remar: 

ques MM, Louis Yvon, Emile 

olron, Joseph Yvon et Olivier 
Rivard, 

M, le Curé remercia Son Ex- 
cellence d'être venue pour l'oc- 
casion ainsi que les paroissiens 
qui ont assisté et tous ceux qui 
se sont dévoués durant la cam- 
pagne, Un merci sincère aux 

mes de Ste-Anne de South 
Junction qui ont servi un succu- 
lent souper, 


Où et là 


Prompt rétablissement à tous 
les malades hospitalisés: Mme 
John Bodnar, M. Norman Har- 
rison, les petits Robert Charret- 
te et Marlene Werbenuik, 

M. et Mme N, Malardrewicz, 
d'Eden, Man., ont rendu visite 
à leurs enfants, M, et Mme Tony 
Malazdrewicz, ls étaient accom- 
paanés de leur fils, Frank, de 

orris, 

Ont rendu visite en fin de se- 
maine à leurs parents et amis, 
Mlle Claudete Fontaine, M, et 
Mme Wilfred Chatel, MM, Gi- 
bert Vrignon et Edouard Chatel, 

M. et Mme Aimé Vrignen ont 
rendu visite à leurs enfants, M 


St-Boniface, le 18 mars 1960 


et Mme Bernard Vrignon, de 8 
Boniface, Ils ont également vi 
té leurs beau-frère et soeur, M, 


DIVISION SCOLAIRE 
ST-BONIFACE NO 4 


Des demandes peuvent être faités 
maintenant 1 des positions dans 
les grades él taires (1 à VIII) ét 
le high school (IX à XII) de la dis 
vision, On demande aussi des institu= 
teurs de métiers, d'économie domes- 
tique, du cours commercial, de musl= . 
que et d'éducation physique, Îls en 
treront en fonction le ler septembre 


1960, 

Min, Max, 
Classe |!  , 3000 54,000 
Classe 11 . $3,300 $4,500 
Classe ll  $3,600 $5,000 
Classe IV , $4,300 $7,400 
Classe V ., $4,700 $7,800 
Classe VI ,., $5,100 $8,200 


Augmentations annuelles: (Classes |, 
Il et 111) $200, 

Augmentations annuelles: (Classes 
IV, V et VI) 2 x $200, autres $300, 
Expérience: dans les classes |, 11 et 
I . 5 x $100, Dans les classes IV, 
Vet VI: 10 x $100, 


Des demandes peuvent aussi être fai- 
tes pour obtenir la position de prin- 
cipal du nouvel Institut Collégiai du 
Windsor Park, Le salaire sera celui 
d'un instituteur, plus une allocation 
d'administration de $100 par insti- 
tuteur, 
Les candidats pour ces positions sont 
priés de réclamer des formules de 
demande au; 

Surintendant, 

Division Scolaire St-Boniface no 4, 

Boite 89, St-Boniface, Manitoba, 


On interviewera les candidats à une 


pipe Joseph Beaulieu, de 8t- 
Iface, 


.! date déterminée, 


a 


Apprenez 


À avantages 


en ouvrant 


A 
a 


— | 


A A 
à connaitre 
? 
d / épargne 
un comple 
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BANQUE CANADIENNE NATIONALE 


595 bureaux au Canada 


QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA: 
St-Boniface — St-Jean-Baptiste — St-Piorre -— Winnipeg 


Les portes ouvriron 
à 6h. pm. 


à8h 


. pm. 


$2.00 
POUR 


LE 
PARTIES 


et 11 


Les Chevaliers de Colomb 
© VOUS INVITENT 


au GRAND SOIR des 


4 AUTOMOBILES 


à l'Aréna de Winnipeg 
mercredi 6 avril 


Les jeux commenceront 


4 AUTOMOBILES 
modèles 1960 


Tous les profits pour la chapelle des ‘Sisters of Service’’, 


On peut se procurer des billets d'entrée aux portes de presque toutes 
les églises, ou des membres du Conseil 1107 des Chevalieri de Colomb. 


LES DEMANDES PAR LA POSTE 
SERONT PROMPTEMENT SATISFAITES 


ACHETEZ VOS BILLETS DE BONNE HEURE. 
EVITEZ TOUT DESAPPOINTEMENT 


Inclure $2.00 pour chaque billet requis des: 
CHEVALIERS DE COLOMB, BOITE, B, 
a/s Western Sunday Visitor, 

619, avenue MeDermot, 

Winnipeg 2, Manitoba, 


N'envoyez pas de monnaie, mais des chèques 
ou mandats postaux remboursables aux 


CHEVALIERS DE COLOMB, CONSEIL 1107. 


t, 


PLUS DE 
$12,000 
EN PRIX" 


autres prix de valeur 


Renseignez- 


devenir membre de la 


n 


Equilibre parfait 


Voilà ce qui caractérise l'organisation coopérative — 
l'équilibre parfait entre une association à but commercial 
et le peuplé qui jouit de ses biens et de ses services, Le 
raison en est que la coopérative appartient au PEUPLE, 
L'une et l'autre s'identifient comme groupement de gens 
ordinaires unis pour une cause commune, Dans une co- 
opérative il n'y a pas de profite limités à quelques indivi- 
dus — chaque membre retire une part des épargnes dans 
la mesure de son patronage. Que les gens de toutes les 
classes et de toutes conditions s'entraident ét se core 
prennent oinsi est vraiment extraordinaire. 


dès maintenant afin de 


St-Boniface, le 18 mars 1960 


L'industrie laitière à La Broquerie, 
source de fierté et de prospérité 


LA BROQUERIE — Que le 
voyageur entre dans le village 
de La Broquerle du côté sud où 
du côté nord, il apprend, grâce 
aux enseignes que la Société St. 
Jean-Baptiste à fait poser aux 
deux portes du village, qu'il se 
trouve au coeur même du ‘plus 

rand centre laitier du Manito- 

a", Simple titre ou réalité? Al. 
lons aux renselgnements , ,, 

11 y a actuellement 156 fa- 


milles dans la paroisse de La! 


Broquerie, et 70 producteurs de 
lait, c'est-à-dire que 45 pour 
cent des gens s'adonnent à celle 
noble occupation et contribuent 
à la prospérité de leur région, 
Car M, Gérard Tétrault, proprié- 
taire des camions qui transpor- 
tent vers la ville tout le lait de 
La Broquerie, affirme que la 
production totale est de 5,000 
tonnes ou de 100,000 bidons de 
+ ‘von (lait et grème) par an- 
née, 
Vingt-deux de ces producteurs 
de lait ont formé une Associa- 
tion de Contrôle Laitier et en- 
gagent les services de M, Fer- 
nand Balcaen, comme contrô- 
leur, En plus de la cotisation 
versée par chaque membre, l'As- 
sociation reçoit un octroi annuel 
de 51,800 du gouvernement pro- 
vincial et aussi une certaine 
somme d'argent qu'attribue le 
gouvernement fédéral ‘pour 
troupeaux enregistrés”, 

Ces 22 membres (nous n'a- 
vons pas de renselgnementg a 
sujet dés 48 autres producteurs 
possèdent 415 vaches (on ne 
mentionne pas ici les nombreux 
veaux et génisses) qui au cours 
de la seule année 1959 ont donné 
3,444,729 livres de lait, M. Bal- 
caen visite une fois le mois cha- 
cun des troupeaux, s'enquiert de 
la quantité de lait et de la quan- 
tité de gras données par chaque 
vache, et tient chaque fermier 
au courant des résultats de ce 
contrôle précis. 

D'ailleurs, les membres de 
l'Association tiennent des réu- 
nions pour se renseigner davan- 
tage ou s'entraider, C'est ainsi 
qu'ils tiendront avant la fin de 
ce mois leur assemblée annuelle, 
sous la présidence d'honneur de 
M. Fernand Paquin, a me 
ai réside à Ste-Anne-des-Ché- 
nes mais possède son bureau à 
Steinbach, et grâce au concours 
de M. Peter Herner, du Dépar- 
tement provincial d'Agriculture, 

Les fermiers qui connaissent 
ainsi chacune de leurs vaches 


avec précision sont MM. Lau- 
rent Dubé, président, Joseph-L. 
Mireault, secrétaire, Eugène 


Verrier, Honoré et Joseph-Al- 
ée Kirouac, directeurs, Jos. 
étrault, E. Gauthier, Jos. Bal- 

caen, C. Boily, M. Boily, Jos, 

Beaupré, J.-W. Verrier, B. Slyw- 

chuk, H, Morier, Jos, Cyr, C.-A. 

Nadeau, A. Laramée, 0 Na- 

deau, H, Brémaud, Ed, Fisette, 

L. Laurencelle et Fred Marsh, 

Balcaen présentera son 
rapport de l’année 1959 lors de 
la prochaine assemblée annuelle, 
mais on peut citer ici quelques 


chiffres du rapport de 1958, Per 
exemple, au cours des douse 
mois de cette année "56, les trou- 
peaux de MM, L, Dubé, E, Ver- 
rier et J, Tétrault ont donné suc- 
cessivement en moyenne par vu- 
che 11,754 livres de lait et 448,5 
livres de gras, 18,683 °et 509,1, 
10,047 et 327,4, Le premier pos- 
sédait alors 11 vaches sous con- 
trôle entier:-le deuxième, 13 va- 
ches; le troisième, 14 vaches, 


Noms agréables 


De fait, M, Laurent Dubé, pro 
priétaire d'une terre de 320 a- 
cres, possède un bétail de 46 tà- 
tes, dont 22 vaches et 24 génis- 
ses, Îl est très fier de ses 22 Ho]. 
stelns qui donnent actuellement 
une moyenne quotidienne de 65 
wallons par jour et lui permet- 
tent de remplir son contrat men- 
suel avec la Lalterie Moderne, 
Chacune de ces vaches porte un 
nom agréable (Alouette, La 
Blanche, Hirondelle) ou d'actua- 
lité (celle qui est née le jour 


même où les Russes lancèrent | 


leur premier pas vers la lu- 
ne porte justement ce nom 
SPUTNIK, grâce à une sugges- 
tion du jeune Louis), 

11 est vrai que le métier de 
producteur de lait n'est pas de 
tout repos, car M, Dubé et ses 
semblables doivent passer plu- 
sieurs heures dans l'étable pour 
la traite, les soins nourriciers, le 
nettoyage, etc, M. Dubé, de fait, 
se lève chaque matin vers 5 h. 
30, passe à l'étable presque tout 
son temps de 6 h, à 10 h,, et re- 
commence chaque soir, sept 
ours par semaine, de 4 h. à 7h. 

out de même, il a alors le 
temps d'écouter les intéressants 
D mer du poste CKSB (à 

a Broquerie on dit que la mu- 
sique doucement entrainante 
pousse les vaches à donner leur 
meilleur lait, mais que le rock’ 
n'roll leur fait produire du lait 
condensé!) praenai que la 
trayeuse mécanique accomplit 
son travail, 

M. Eugène Verrier qui, à 35 
ans, possède déjà le plus gros 
troupeau de La Broquerie, trait 
chaque jour 40 vaches à lait (il 
possède un bétail de 70 têtes) 
aux beaux noms de Diane, Bar- 
rette, Caille, Blanchette, Etoile, 
ete, et il est particulièrement 
fier de l'aînée Maggy qui aura 
donné avant la fin de l'année 
son 100,000 livres de lait et de 
Dolly qui atteindra ce chiffre 
respectable l'an prochain. 

uant à M. Joseph Tétrault, il 
est fier de posséder le troupeau 
qui donne le meilleur rendement 
à La Broquerie, et il ‘est fier 
aussi de faire visiter son étable 
qui est l'ancienne fromagerie de 
l'endroit, 

Ces trois fermiers et les au- 
tres n'ont pas peur du travail, ni 
de consacrer plusieurs heures 
chaque jour, dimanches compris, 
à leurs ‘occupations, Les résul- 
tats tangibles font leur consola- 
tion et leur font oublier certai- 
nes difficultés, C'est ainsi que 
les inondations de l'automne 


2,4-D 


ER 


La bonne méthode agricole exige 


| — en poussière ou vaporisée, pour le 
M.C.P. | éontrôle des mauvaises herbes, 
Germicide pour graines -— Pour le contrôle des 
graines porteuses de maladies et de larve de taupin. 
Engrais fertiliseur —— Pour hauts rendements, 
maturité hâtive, récoltes intègres. 


LES PRODUITS CHIMIQUES AGRICOLES 
A TOUTES LES FINS PEUVENT ETRE OBTENUS DE 


VOTRE AGENT ALBERTA PACIFI 


TA PACIFIC 


n 


La Sauvegarde 


L'assurance-vie est un 
devoir social et familial. 


La plus ancienne des compagnies 
canadiennes-françaises d'assurance-vie. 


Près de $2,600,000 
-payés aux assurés 
ou à leurs bénéficiaires en 1957 


Demandes 
nos 


dernier leur ont causé beaucoup 
de trouble, mais sans abattre 
leur optimisme, M, Dubé ne put 
faire aucun ensilage de blé d'In- 
de l'automne dernier, à cause 
des pluies trop abondantes: il ré- 
colta tout de même à peu près 
lä même quantité de foin, soit 
4,500 bulles, mais de qualité nu- 
tritive inférieure, de sorte que 
les bôtes en mangent davantage 
pour obtenir satisfaction, De 
plus, comme les pluies d'autom- 
ne rendirent impraticables les 
peMreges, il] fallut entrer le 
roupeau dans l'étable vers le 15 
septembre (au lieu du 830 octo- 
bre), C'est pour ces raisons que 
M, Dubé a dû acheter deux chars 
de foin en Ontario, à raison de 
24 tonnes par char à #17 da 
tonne, 

Et ces fermiers n'ont nulle- 
ment peur du progrès, Une visi- 
te dans l'étable de M, Verrier, 
par exemple, le prouve de mul- 


Li 
Saint-Claude 
Cù et là 

Mmes Ruby Deshayes, Made- 
leine Philippe et Jeanne Rusy- 
wich et Mile Berthe Weilcker se 
rendirent à Portage-la-Prairie 
pour le bonspiel des dames, Elles 
remportèrent le premier prix, 

M, et Mme Louis Arbez pas- 
sèrent une semaine à Edmonton 
où M, Arbez assista au congrès 
des magasins Marshall Wells, 

M, et Mme Félix Magne se 
rendirent jusqu'à “Peace River 
District” pour voir leur fille E- 
veline et des parents, Mmes 
Charles Delfosse et René Martel 
les accompagnaient, Mme Martel 
s'arrêta à Edmonton pour pas- 
ser quelques jours chez sa cou- 
sine, 

Bonspiel 

Le bonspiel local de St-Clau- 
de a eu lieu du 2 au 10 mars, 
Vingt-deux équipes y prirent 
part, Les prix furent gagnés par 
les équipes suivantes: lère com- 
pétition, ler prix, Laurent Du- 
pas, 2e prix, Raoul Bruneau, 3e 
prix, G, Rocan; 2e compétition, 
ler prix, R, Chatel, 2e prix, A- 
dèle Laurent, 3e prix, T, By- 
rialsem; 3e compétition, 1er 
prix, Mme R, Deshayes, 2e prix, 
Alfred Pineau, 8e prix, J, La- 


pointe, À 
Baptème 
Le 6 mars: Léo-Joseph-Elzéar, 
fils de M. et Mme Roger De- 
leurme, né le 23 février, Parrain 
et marraine, M. Bruno Delaquis 
et Mlle Georgette Deleurme, 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil La Broquerie no 4595 


A tous ceux qui s'intéressent à 
notre rapport, nous voici reve- 
nus, avec le même rédacteur, La 
dernière assemblée a eu lieu le 
9 mars, L'assistance était assez 
bonne, On y remarquait 5 frè- 
res de notre sous-conseil. Le 
“slim Jim’ fut gagné par le frè- 
re Narcisse, L'on annonce aussi 
que le frère Gualbert doit ‘dans 
un futur assez rapproché” nous 
faire une surprise. Aussi la fa- 
mille Nadeau est à l'avant avec 
du ‘nouveau’ chez les frères De- 
nis, Léo et Antonin. 

me c'est l'année bissex- 
tile, Ste-Anne s'est permise de 
proposer à St-Joachim, c'est-à- 
dire que l’on veut organiser une 
initiation et c'est Ste-Anne qui 
demande de la faire pour les 
deux conseils. St-Joachim ac- 
ceptera certainement, 

La partie de cartes pour aider 
notre séminariste aura lieu le 20 
mars. Venez en grand nombre. 
Un déjeuner-communion aura 
lieu à la fin de mars et la pro- 
chaine assemblée en avril. Celle 
de mai sera tenue à Richer. Re- 
merciements à fous nos frères 

la patience qu'ils ont mon- 
ée malgré 12 mois sans rap- 
port, Espérons faire mieux à l’a- 


venir, 
PAUL ITIQUE 


Ste-Amélie 


Assémblée 

Le lundi soir 7 mars a eu lieu 
l'assemblée de la Ligue des 
Femmes Catholiques dans une 
des classes de l'école du village, 
Onze membres étaient présents. 
Mme Helen Vandepoele agissait 
comme secrétaire en l'absence 
de Mme Berthe Denis. On déci- 
da que durant la semaine de l’é- 
ducation, les membres de cette 
ligue iraient faire une visite aux 
écoles de la paroisse et qu’une 
statue‘ de St-Joseph serait don- 
née à l'élève qui obtiendrait la 
plus haute marque aux exa- 
mens de catéchisme de juin. 

Mmes Adrienne Vandenbosch 
et Alice Pinette et Mlle Bertha 


Langlois ont été choisies par le 


directeur et la présidente pour 
former le comité d'élection. Fou. 


LA LIBERTE E 


Uples manières, 11 n'y a qu'à 
voir fonctionner son nettoyeur 
automatique, pour comprendre 
que l'électritication rurale ‘est 
une bénédiction et qu'elle a fa- 
vorisé des inventions très pratis 
ques, 

Courage optimiste, amour du 
travail et recherche constante du 
progrès, voilà bien ce qui carac- 
lérise les producteurs de lait de 
La Broquerie, Et H convient d'a- 
jouter que la prospérité en dé- 
coule presque naturellement, 
D'un terrain apparemment pau- 
vre, ils savent tirer les qualités 
de foin nécessaires (luzerne, 
brome, mil et trèfle), tout leur 
avoine, du blé d'Inde, et complé. 
ter le tout par un joli jardin po- 
tager famillal, De cette façon, ils 
montrent leur amour de la vie 
agricole et n'envient aucune- 
ment les gens de ln ville, Ne 
sont-ils pas jusqu'à un certain 
point les bienfaiteurs de ces der- 
niers, à qui dls fournissent quo- 
tidiennement le liquide le plus 
richement nutritif, du bon lait 
et de l'éxcellente crème? 


Va-et-vient 

Mme Alfréda Lagacé et son 
fils, Gabriel, sont de retour à 
|leur domicile depuis le samedi 
12 mars, après une longue pro- 
menade chez leur filleset soeur, 
Mme Eugène Turcotte et sa fa- 
mille, de Kenora, Ont, 

Récemment, M, et Mme Ga- 
briel Bernuy, de Keewatin, Ont., 
après un heureux voyage en Ca- 
lifornie, s'arrétèrent chez leurs 
neveu @ nièce, M, et Mme Geor- 
ges Bérnuy, 

Mlle Antoinette Cormier, de 
Caughnawaga, P.Q, fut en villé- 


giature au début du mois de 
mars chez ses nombreux parents 
de La Salle, dont ses soeur et 
frère, Mme Pierre Simard et M. 
Edouard Cormier, 

Au cours de la semaine du 6 
mars, M, Lucien Boulet, agro- 
nome de la ville de Québec, fut 
en promenade chez ses soeur et 
beau-frère, M, et Mme Louis La- 
belle, 

Dernièrement, M, et Mme 
Jean Rivard, de Fisher Branch, 
rendirent visite à leurs fille et 
gendre, M, et Mme Aimé Cor- 
mier et leur famille, 

Les 3 et 4 mars, MM, et Mmes 
René et Gérard Lavallée, de mé- 
me que Mlle Jeanne Lavallée, de 
Winnipeg, ont séjourné chez M. 
et Mme Louis Rheault, de Fargo, 
D.-N, Le samedi 5 mars, Mlle J, 
Lavallée, qui prolongea son sé- 
jour dans cette ville, fut recon- 
duite à Winnipeg par ses neveu 
et cousins, MM, Norman Cosset- 
te, J, Trottier et A, Rheault. 


Miles Hugette et Monique Ju- 
tras, de Letellier, Man,, passè- 
rent la dernière fin de semaine 
chez leurs oncle et tante, M, et 
Mme Gaston Rochon, 

Le dimanche 13 mars, Mme 
Joseph Boulet, de Dunrea, fut 
en promenade chez MM. et 
Mmes Louis Labelle et Elphège 
Lavallée, 

Depuis le jeudi 10 mars, M. et 
Mme Roland Lavallée sont dé- 
ménagés dans leur nouveau do- 
micile au village, Is ont passé la 
dernière fin de semaine chez une 
tante à Redditt, Ont, avec leur 
petite Debbie. 

Le jeune Claude Lavallée a 
subi une opération pour my: 
dales le lundi 7 mars à l'hôpital 
St-Boniface. 

Mme Alain Grouette, de Shi- 
lo, Man,, visita récemment ses 
parents, M. et Mme Raoul Ro- 
chon. 

Baptèmes 

Le 13 mars: Kathleen-Ruby- 
Maria, fille de Blake Whittieton 
et de Margaret Sinnott, née le 
22 janvier. Parrain et marraine, 
Philippe Hogue et Bernise Ro- 
senthal. N 

Le 13 mars: Colette-Louise- 
Bernise, fille de Victor Hogue et 
de Sylvia Winters, née le 2 mars. 
Parrain et marraine, Philippe 
Hogue et Bernise Rosenthal, on- 
cle et tante de l'enfant. 

Le 13 mars: Colleen-Helen- 
Marie, fille de Victor Hogue et 
dé Sylvia Winters, née le 2 mars, 
Parrain et marraine: Denis Ho- 
gue et Helen Smith, oncle et 
tante de l'enfant. 


Tableau d'honneur 

Tableau d'honneur à l'école 
consolidée St-Hyacinthe, pour 
janvier-février, 

Grade VII: Marielle Lafond 
et Diane Lagacé. 

Grade VIl: Roland Lanoie, 
Diane Labelle, Pauline Vouriot, 
Guy Bernuy, René Chammartin, 
Albert Calvez, Paulette et Lau- 
rette Cormier, : 

Grade VI: Louise Girardin, 

Patricia Cormier, Raymond Cô- 
té, David Chase et ard La- 
belle. 
Grade V: Ronald Lagacé, Es- 
telle Rochon, Denis Bernuy, Gé- 
rald Vouriot, Laurent Cham- 
martin et Edouard Lapointe, 

Grade IV: Lucie Lagacé, Paul 
Lapointe, Evelyne Lagacé, Lil- 
liannné Chammartin et Lucille 
Vouriot, : 

Grade Ill: Joanne Lapointe, 
Gisèle Calvez, Paulette et Gilles 
Rochon et Catherine Chase, 

Grade Il: Yvonne Labelle, 
Diane Simard, Réjeanne_ Vou- 


T_ LÉ PATRIOTE 


Notre-Dame-de-Lourdes 


N, : D, : DE : LOURDES Le 
lundi 14 mars, les membres du 
Conseil Etudiant Notre - Dame 
om prêté publiquement leurs 
promesses d'office, Ce sont: Lu- 
cille Chabbert, présidente; Hen 
ri Badiou, vice-président; Nor 
bert Bérard, secrétaire; Aline 
Bazin, ‘résorière; André Dac- 
quay, conseliler et président du 
comité de Vie Sociale Etudiante, 

Voici les cinq promesses d'of- 
fice: 1) Je promets de servir l'é- 
cole et tous les étudiants avec 
droiture et équité; 2) Je promets 
de faire passer l'intérêt général 
des étudiants avant mes intérêts 
personnels: 3) Je reconnais que 
mon autorité découle de l'auto 
rité de la principale de l'école, 
et je promets de lui être uni par 
le respect et la soumission fi- 
liale; 4) Je promets de veiller à 
faire progresser l'esprit chré- 
tien, l'esprit étudiant dans notre 
tcole; 5) Je promets d'engager 
toute ma personnalité pour le 
bien, la vérité et la justice dans 
la fonction qui m'a été départie 
par le vote populaire ou le choix 
de l'Exécutif, 
| Voici les noms des comités et 
leurs présidents: Chant, Yvonne 
|Comte; Théâtre, Norbert Dela 


M. L. Hogue, 


LA SALLE — La mort vient 
de ravir à la paroisse et à l'af- 
fection des siens l'un de ses cou- 
rageux pionniers, M, Louis Ho- 
gue, qui s'éteignit à l'hôpital 
Grace de Winnipeg, le samedi 5 
mars, à l'âge de 78 ans, Quel- 
ques jours auparavant, il s'était 
muni des secours de la religion 
en recevant, à son domicile, les 
derniers sacrements, 

Né à St-Claude, Man., le 2 no- 
vembre 1881, jl épousait, le 2 
janvier 1898, Mlle Adélina 
Bourgeois, de St-Malo, puis 
s'installa sur une ferme à La 
Salle, Après y avoir passé la ma- 
jeure partie de sa vie, il se reti- 
rait en novembre 1952 avec son 
épouse, au village, 

J1 fut: pour sa famille un con- 
tinuel exemple de foi profonde, 
d'inaltérable belle humeur et de 
patience. Les qualités de bon 
chrétien et de citoyen qu'il pos- 
sédait rendront son souvenir 
plus cher encorg à tous ceux qui 
l'ont connu et aimé. À 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, deux filles, 
Mme John Novak (Mary), de 
Tranñscona, Mme Aubert Poirier 
(Germaine), de Haywood: neuf 
fils, Alfred, de Vancouver, Al- 
cide, Thomas et Denis, de Win- 
nipeg, Edouard, de Transcona, 
Georges, de Detroit, Mich, et 
Philippe, Ulysse et Victor, de 
La Salle, Lui survivent aussi 
une soeur, Mme Virginie Girar- 
din,. 81 petits-enfants et un ar- 
rière-petit-enfant. 

. Les prièrés d'usage furent ré- 
citées par M. l'abbé Pierre Ray- 
mond, vicaire, le mardi soir 8 
mars dans la chapelle funéraire 
P, Coutu, Le service funèbre fut 
chanté le lendemain 9 mars, à 
10 h, am. en l'église paroissiale, 
par M. l'abbé À. St-Laurent, cu- 
ré, assisté de MM, les abbés P, 
Raymond et L. Bédard, curé de 
Haywood, comme diacre et sous- 
diacre, respectivement, 

La nef était remplie d'un 
grand nombre de parents et d'a- 
mis venus rendre un dernier 
hommage à ce pionnier défunt. 
Plusieurs firent l'aumône d'une 
communion pour le repos de son 
âme. les religieuses du couvent 
ainsi que quelques membres de 
la chorale chantèrent la messe 
de Requiem, La quête fut faite 
par MM. Thomas Hogue et Mar- 
cel Lagacé, neveux du défunt, 
M. Louis Hogue étant Chevalier 


Le conseil étudiant Notre-Dame 
prête ses 5 promesses d'office 


Un pionnier de La Salle, 


quis, d,E.C,, Annette Pante]; Pu 
blicité, Robert Hague; Jeux, Ar- 
lette Bérard et Edmond Roch;! 
Missions et Bonnes Oeuvres, An- 
dré Dacquay, 

L'Exécutif du premier semes 
tre était composé comme suil: 
Edmond Roch, président; Arlet- 
te Bérard, vice-présidente; Lu- 
cille Chabbert, secrétaire; Gil- 
bert Comte, trésorier! Christiane 
Chabbert, conselllère, Leur dé- 
vouement a valu aux écoliers 
trois fêtes étudiantes bien réus- 
sies, le nouveau gilet Notre:Da- 
me, noir et jaune, et une jolie 
somme d'argent pour payer le 
cours d'étude de Joseph Adidie- 
ma, le missionnaire du Congo 
Belge que les étudiants de No- 
tre - Dame - de - Lourdes ont a- 
dopté 

Le nouveau conseil verra à la 
codification de l'administration 
étudiante, des us et coutumes é- 
tablis et des objectifs de l'insti- 
tution, Chacune des quatre clas- 
ses …a déjà commencé à préparer 
un chapitre, Le travail définitif 
sera imprimé sous le titre de 
“Code de l'Etudiant Notre-Da- 
me'’, Nous espérons pouvoir pré- 
senter le Code 1960 aux ‘nou 
veaux’ en septembre prochain 


est décédé 


de Colomb, plusieurs membres 
de cet ordre s'étaient fait un de- 
voir d'assister à la cérémonie 
funèbre, La sépulture se fit au 
cimetière local, 

Les porteurs honoraires é- 
taient MM, Modeste Gaudry, Al- 
bert Girardin, Charles Cormier, 
Richard Lapointe, Gordon Smith 
et Lloyd Magarrell, 

Les porteurs actifs étaient 
MM. Jos. Thomas et Maurice 
Hogue, Jean Novak, Charles 
Bourgeois et Marcel Lagacé, 

La chapelle P, Coutu était en 
charge des funérailles, 

Parmi lesparents venus de 
loin, l'on remarquait M. Alfred 
Hogue, de Vancouver, M. Willie 
Gaudry, M. et Mme Napoléon 
Lalonde, de St-Victor, Sask,, et 
autres, 

| Remerciements 


Mme Louis Hogue et les mem- 


bres de sa famille désirent, par 
la voie du journal, exprimer 
leurs sincères remerciements à 
tous ceux qui leur ont témoigné 
de la sympathie à l'occasion de 
leur deuil récent, soit par of- 
frandes de prières, de messes, de 
bouquets spirituels, de fleurs, 
soit par visites au salon mortuai- 
re ou assistance aux funérailles. 
Un remerciement spécial s'a- 
dresse au clergé, dont MM. les 
abbés A. St-Laurent et P, Ray- 
mond, pour leur dévouement du- 
rant la maladie du cher défunt; 
MM. les abbés À. Boulet et G. 
Couture, anciens curés de la pa- 
roisse, pour leurs messages de 
condoléances, etc, 


Vous tenez à votre santé? 


Vous voulez être élégante? 


Procures vous un 


SUPPORT SPENCER 


dessiné spécialement 
pour vous 


Que vous ayez besoin 
d'un corset esthétique 
ou d'un support médi- 
cal, je suis à votre dis- 
position, 

LILLIAN EVANS 


Marchande de supports Spencer 


47, chemin Elm Park St-Vital 
Téléphone: CHapel 7-4507 


the ; 
QUEEN S OWN 


RIFLES 


of Canada 


suralent contre l'équipe de 


La Broquerie | 


Haptémes 
Le 6 mars: Ginette, fille d'Al 
phonse Michaud et de Denise 
r'reynel, née le 24 février, Par 


Steinbach Est, Le très grand 
nombre de spectateurs, pour en- 
courager les deux équipes, mon- 
tre l'intérêt que suscite chez 
tous ce sport favori, Le pointage 


rain et marraine, M, et Mme Ar-|# termina par 0 à 6 pour Lu 
thur Boily, oncle et tante de Broquerie, Les juvéniles arbo- 
l'enfant, raient fièrement de nouveaux 

Le 6 mars: Norbert, fils de | 0#tumes, Avec cette victoire, 
Victor Gamache et de Marie. | 128 jeunes entrent dans les fina- 
Anne Bavard, né le 16 février les contre l'équipe de St-Joseph 


d'Otterburne le trophée 
Molloy, 
| Loÿ points furent comptés par 
Gérard Gagnon, 3, Roland Gu 
gnon, 2, Jean-Guy Tétrault, 2, 
| Gabriel Savard, 1, Guy Four 
nier, 1, Félicitations à tous, 
Louis Balcaen, gardien de but, 
reçut une coupe à titre de ‘‘jou- 
eur le plus utile à son équipe”, 


St-Eustache 
Divers 
M, et Mme Georges Bergeron 
sont heureux d'annoncer la nais 
sance d'un fils, Denis-Gilles, né 
le 4 mars et baptisé le 13 mars 
en l'église de St-Eustache par M, 
l'abbé G, Gervais, Le parrain et 
la marraine furent M, et Mme 


Parrain et marraine, Richard et pour 


Micheline Gamache, frère et 
soeur de l'enfant, 


Journal des étudiants 

Cette semaine paraissait le 2e 
numéro du journal des étudiants 
des grades X et XI de l'école St 
Joachim, de La Broquerie, Bra 
vo pour les jeunes! Ça prouve| 
qu'ils ont de l'initiative, du cou-| 
rage et de la débrouillardise, | 

L'éditorial mérite une men 
tion spéciale par l'explication de 
la devise ‘Maitre de soi", Si! 
tous les élèves comprennent et 
meltent en pratique celte maxi 
me, ils feront certainement quel. 
que chose de bien dans la vie, 
Les caricatures sont amusantes, 
ainsi que les mots d'humour, Les 
nouvelles du sport sont toujours 
intéressantes, Bref, l'intérêt des 


lecteurs est soutenu du commen- + pa d fu rh ne, os 

cement à la fin, Ceux qui veu- s cle OL TANLO PRCFASN AN ANS 

lent se procurer ce fameux jour- ant, 

nal peuvent s'adresser à Guy|, M. Léo Lachance, garaglate 
de St-Eustache, fut initié dt troi- 


Fournier, président, 

Il est opportun de rappeleŸ à 
tous les jeunes le concours des 
albums à colorier: ‘Le Jour de 
l'An 1889", Le tirage aura lieu 
bientôt, Ceux qui n'ont pas en- 
core envoyé la réponse sur la 
feuille jaune sont priés de le fai- 
re bientôt s'ils veulent avoir 
droit aux prix, Encouragez cet- 
te oeuvre de ‘‘chez nous”, 

Sport 

Le samedi 12 mars avait lieu 

uné partie de hockey des plus 


sième degré des Chevaliers de 
Colomb, le dimanche 4 mars, 
MM. Philippe Perron, Clément 
Lachance et Yves LeGal, chevas 
liers de St-Eustache, étaient de 
cette initiation, Félicitations au 
nouveau membre qui vient gros 
sir le nombre du million et quel- 
ques milles membres de cette 
organisation bienfaisante, 


M. et Mme Roger remercient 
tous ceux qui ont offert leur 
sympathie à l'occasion du dé- 
spectaculaires à l'aréna, Les ju- | sastre qui causa la mort de deux 
véniles de La Broquerie se me-! membres de la famille, 


Souvenez-vous qu'il est avantageux 


de confier vos affaires à PIONEER 


Pour — un service de grain efficace 
Epreuves gratuites de germination et de carie 
Graine certifiée ou enregistrée 
Produits chimiques agricoles 
Fertiliseur — Charbon 


Il est avantageux de négocier avec la Pioneer 


ch PIONEER GRAIN COMPANY LIMITED 


REGINA WINNIPEG 


FR 
1 ] 


Les magasins 


CLOVER 
FARM 


ont toujours 
des aubaines à vous offrir 


Ecoutez attentivement 
les messages du jeudi et vendredi 


à 8h. 54 am, 12 h. 17 pm. 
et 3h. 14 pm. 


“Profitez des aubaines de la semaine 
à votre magasin Clover Farm. 


Le ‘Queen's Own Rifles of Canada’ est lé plus ancien régiment de fusiliers de 


l'armée canadienne. Formé à Toronto le 26 avril 1860, on l'appela alors le Deuxié- 


me Bataillon de la Milice des Fusiliers Volontaires du Canada, Le 


avec grande distinction 


gu cours de ses cent années d'histoire glorieuse, , 


Les soldats de ce régiment ont 
servi avec distinction dans la guer- 
re de l'Afrique du Sud et dans 
la première guerre mondiale, Le 


régiment a servi 
dans presque toutes les campagnes militaires du Canada 


Le premier bataillon des 
Queen's Own Rifles se ren- 
dra en Europe @u cours de 


polices familiales 


UNE SENSATION‘ DANS LE DOMAINE 
DE L'ASSURANCE-VIE 


te nomination devra être remise 
ces dames en moins de deux se- 
maines, . ) 

L'assemblée générale aura 
lieu le lundi soit 4 avril à l’é- 
cole du v e. 
tous les m Ç 


se termina par la 
M. l'abbé Charles Vachon, di- 
7 Va-et-yient 


riot, Joëlle Rochon et Valérie 


Hogue. ” 

Grade I: Annette Lapointe, 
Cécile Simard, Raymond et Ray- 
monde Vouriot, Larey Hogue et 
Brian Murphy. 

Rencontres parents-élèves 

La semaine du 6 mars ayant 
été dédiée à l'éducation, les se 
rents des élèves fréqu 'é- 
cole consolidée St-Hy: pu: 
rent à loisir au cours de la jour- 
née de jeudi 10 mars visiter les 


régiment peut dire avec fierté qu'il 
fut l'une des premières unités à 
aborder les côtes de Normandie, 
lors du fameux 6 juin 1944, Le 
second bataillon a sb en 

de mars 1954 à avril 1955 et 
il se rendit en Allemagne au mois 
d'octobre. 1957, 


automne 1960 pour rem- 
plir ses devoirs en Allema- 
gne de l'Ouest avec les for- 
ces canadiennes de l'OTAN. 
Un certain nombre de pla- 


Toute la famille protégée par la AS police 
É 
Nos représentants 


Mme . Des pour une | classes, rencontrer les institutri- 
couple de jours. ces et constater par eux-mêmes 
MANITOBA M. Atchambault, delle magnifique. travail qu'elles 
Philippe Arsène Perron Gérant St-Eustache. big Ù he mel la fin laccomplissent auprès de. leurs 
Philippe Perron Agent générel 680, rue Langevin, semaine dernière. ‘24 
PORTE Grande-Clairière 
Souper 4-H 


" Fons | 44 
0! M l'abbé 


vente eut lieu à l' 
10 


MAIL THIS 
COUPON 
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{ remercient du fond du coeur tou- 


 hipeg, passèrent une couple de 


ne pouvons Fr sous 
tre voyage de jeudi 
Lisieux — voyage qui 
bus A valu, outre quelques en- 
registre | de tout premier 
térêt, — de faire la connais- 
ance de plusieurs personnes 
connues de nom, et qui sont 


où nous ne pourrions souhaiter 
plus chaleureuse réception! 
Nos animatrices du 29 février 


les dames et tous les mes-| 
leurs qui ont participé à leur 
concours féminin dont le tirage 
s'est fait le lundi suivant, Elles | 


.  Wolseley 


Soirées 

Une soirée paroissiale, orga:| 
nisée par le groupe de M, Lau- 
rent Noels, eut lieu le dimanche 
28 février, Les recettes furent 
de #41,00, 

Les prix aux cartes allèrent 
aux suivants: M, et Mme Albey 
Dureault, M, Adrien Bonneville 
et Mme Emile Dureault, M. Lio- 
nel Langlois et Mme Allen Han- 
son, au bingo: MM, Ronnie Stre- 
niuck, Jos, Schneider, Lionel Du- 
reault, Norman Biram, Jack Fay, 
John Schneider, Roger Duches-| 
ne et Lionel Langlois, Mmes Léo 
Dureault, Pierre L.B.,, Antonio 
Béliveau et François Savoie, Le 
billet de $5.00 alla au jeune Nor-| 
man Biram, Le prix d'entrée fut | 
gagné par M, Gédéon Langlois. 

he autre soirée, prpnnies 
pe le groupe de M, Stanley | 
jeckiewicez, eut lieu le diman- | 
che 13 mars, Elle rapporta la! 
somme de $91,60, | 

Les divers prix allèrent aux 
suivants: cartes, M. Lionel Lan- 

lois et Mme Emile Souchotte, 

. dos, Pitrychn et Mme Jack! 
Fay, M. Léo Perras et Mme Gor-| 
don Keith; prix d'entrée, M, 8, 
Cieckiewicz; bingo, MM. Lucien | 
Duchesne, Francis Coueslan, J.| 
Pitrychn, Léon Coueslan (2),| 
Alphonse Pitre et Pierre L.B.,| 
Miles Joan Pitrychn et Lorraine | 
Souchotte, Mmes Alphonse Pitre 
et John Schneider, Le billet de 
85.00 fut divisé entre M. Léon 
Coueslan et Mlle Joan Pitrychn,| 

Va-et-vient 

M. l'abhé Roger Ducharme vi- 
sita l'école Ste-Anne, la semai-| 
ne dernière. 

M, et Mme Raymond Chabot, | 
de Ponteix, en route pour Win- 


jours chez M. et Mme Emile Tou- 
rigny. 

M. et Mme Antonio Béliveau 
visitèrent M. et Mme Gérard 
Vallée et autres parents à Regi-| 
na durant quelques jours. 

MM. Omer Bédard, Fernand 
Cyrenne, Omer Cyrenne et Al- 
cide Bonneville, de Ponteix, vi- 
sitaient leurs oncle et tante, M, 
et Mme Adrien Bonneville, la 
semaine dernière. M. Adrien! 
Bonneville retourna avec eux vi-| 
siter ses nombreux parents à| 
Ponteix. 

M. Cléo Dureau, de Vancou- 
ver, est en visite chez ses pa-| 
rents, M, et Mme Lucien Dureau, 

M. et Mme Léo Perras et leur 
famille sont déménagés dans] 
leur nouvelle demeure. | 

Mme Louise Burns (Pitre), de 
Kindersley, vint visiter ses frè- 
res et soeurs, MM. Alphonse et 
Jos, Pitre, Mmes Bill Bieber et| 
Pom Allen. Elle était accompa-| 
gnée de son fils, Jim. | 

M. et Mme A. Hanson et leur| 
famille, de Fort Qu'Appelle, vin-| 
rent en fin de semaine chez M. 
et Mme Laurent Noels, 
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télicitent les gegnantes (et ga- 
nts) des grands prix: Mme 
Pierre Lafrance et.M, Denis Lie 


zée, de direvelbours, ainsi qe 
toules celles qui on gauné es 
prix de consolation, Et le plus 


comique , , , c'est qu'elles se 
prepa ent d'avance pour la pro 
chaine journée du genre , ,, en 
1964! 

Doit-on révéler tout de suite 
que nos mamans et grand-ma- 
mans pourront s'atlendre à un 
régal en mal prochain, à l'occa- 
sion de |n fête des Mères? Aucun 
détail pour l'instant, mais il n'est 
amais trop tôt pour prendre 
‘habitude de l'école régulière, 
afin d'être présentes au festin 
radiophonique qui se prépare, 
Auparavant, nos auditeurs vou- 
dront jouir de toutes les émis- 
sions spéciales qui passeront sur 
nos ondes à l'occasion de la Se- 
maine sainte et de Pâques, Déjà, 
“Lectures choisies’ du lundi soir 
à 7h, et ‘Méli-Mélo'” des mardis 
et jeudis à 1 h, 30, vous donnent 
un avant-goût de ce qui se pré- 
pare, 


Vawn 


Le mercredi soir 9 mars, mal- 
gré la tempête de neige et de 
vent, la soirée d'amateurs, sous 
la direction de l'U,C,Y, de North 
Battleford, eut lieu à 
paroissiale, Sur 16 concurrents, 
huit ont pu s'y rendre et ont} 
donné un très bon programme, 
La soirée rapporta la somme de! 
$227.00 dont une partie sera don- | 
née à la Ligue des Femmes Ca-| 
tholiques, une pour l'achat de 
vêtements sacerdotaux et l'autre 
au fonds du cancer, 

M. et Mme Aimé Blanchette 
et leur fille, Michelle, ont as- 
sisté au festival tenu à Prince- 
Albert le jeudi 10 mars, 

L'assemblée mensuelle de la! 
Ligue des Femmes Catholiques a 
eu lieu le mardi ler mars, Mme | 
Blanchette, présidente, donna un 
rapport sur le cours de direction | 
tenu à Saskatoon récemment. | 

Mme Laurent Blanchette, qui| 
était gravement malade à Prin-| 
ce-Albert, a été transportée en | 
ambulance à l'hôpital de North 
Battleford, le jeudi 10 mars. 

Milles Irène Blanchette et Pa- 
tricia Smith, de Saskatoon, ont 
passé la fin de semaine chez leurs | 
parents, 

M, et Mme Frank Flasch, de | 
North Battleford, visitaient MM. 
et Mmes Higgins et G. Vallière, 
le jeudi 10 mars. 

Félicitations à M. et Mme Paul 
Lewchuk pour la naissance d'un 
fils, le mercredi 9 mars, 

Mme Carl Foulds est patiente 
à l'hôpital de North Battleford, 


L . 
Titanic 

Lors d'une assemblée des 
membres de la Société des Da-| 
més de l'Autel qui eut lieu à la 
demeure de Mme B. Rio, le 11 
mars, Mme Marius Fiolleau, vi- 
ce-présidente, fut élue secrétai- | 
re en remplacement de Mme | 
Marcel Fiolleau démissionnaire. 
Mme Berchmans Arcand fut élue 
vice-présidente. Remerciements 
à Mme Marcel Fiolleau pour son 
dévouement comme secrétaire 
depuis la fondation de la Société | 
des Dames de l'Autel de Ja pa- 
roisse en 1953. 

Mlle Suzanne Rio, de Green- 
shaw, Alta, était en visite, il y a 
quelque temps, chez ses parents, 
M, et Mme B, Rio, et son frère, 
Armand, 


MM. et Mmes Marce]| Fiolleau | 
[et Paul Mariani firent un voya-| 


ge à Big River et rendirent visi- 


la salle! 


Remerciements 
M, et Mme Martial udin 
désirent remercier sincérément 
leurs parents et amis qui leur 
firent une si belle surprise en 
l'honneur de leur 30e anniver- 
saire de mariage, Un grand mer. 
ei à leurs enfants pour le bou- 
uet de fleurs naturelles; à leurs 
lle et gendre, M, et Mme John- 
ny Kaufman, de la Colombie-Bri. 
tannique, qui ont fait un appel 
téléphonique; à Madeleine et sa 
famille, de la Californie, pour 
les bons souhaits et les cadeaux 
et à'Pete et Clara, de Port Al: 
berni, C.-B, 
Va-et-vient 


LA LIBERTE ET 


Rédacteur: Martin Pelletier 


Les yeux «ur les aports . 
(du 28 avril au 5 murs) 
Cette semaine, au collège, le 
ballon-panier se classa premier 
chez les seniors, Plusieurs clas- 
ses se lancèrent des défis, 
Le grade XII demeure Je 
champion jusqu'ici, Des joueurs 


M, el Mme Gendron, ainsi que} brillants comme Louis Normand, 


M, et Mme Roger Lerminiaux et 
leur fils, Robert, tous d'Indian 
Head, étaient de passage à Mont- 
martre, récemment, 


Gravelbourg 
Où et là 
Le gouvernement de la Sas- 
katchewan a donné un don de 
$500,00 à la Société d'Agricul- 


un monument à la mémoire de 
M. 


de route no 43, à la première 
avenue de la ville, 
Mme Moïse Boisjoli est partie 


pour Oliver, C.-B, visiter ses 
enfants, 
Mme Dollard Fauchon (née 


Marguerite Colpron), accompa- 
gnée de sa petite fille, de Mont- 
réal, visite ses parents, M, 
Mme Ernest Colpron et Mme 
Robert Fauchon et sa famille, 
Le vendredi 11 mars eut lieu 
le souper mensuel du Club de 
l'AC.F.C, M, Pau] Marchand a- 
issait comme président et Mile 
Jeanne Beauregard, comme se- 
crétaire, On parla de l'assem- 
blée annuelle de Radio Gravel- 
bourg et de la soirée sociale de 


nement, Tous ont joui de leur 
souper et de l'assemblée, 

L 
Saint-Hubert 
Mariage 

Le samedi 27 février, dans l'é- 
glise St-Joseph de Whitewood, 
fut célébré le mariage de M, Al- 
|bert Payot, de Reginà, fils aîné 
{de M, et Mme Emile Payot, de 
St-Hubert, avec 
Johnson, de Regina, fille aînée 
de M, et Mme F, Johnson, de 
| Whitewood, M, l'abbé D, Lucey, 
curé de Broadview, leur donna 
la bénédiction nuptiale et célé- 
bra la messe, 

La mariée fut conduite à l'au- 
tel par son père, Elle était vêtue 
d'une longue robe blanche de 


|tulle et de dentelle avec petite 


couronne et voile court, Elle por- 
tait un bouquet de roses rouges. 

La demoiselle d'honneur, Mlle 
Hélène Istace, cousine du marié, 
accompagnée de M, Denis Payot, 
frère du marié, portait une toi- 
lette de tulle jaune avec bandeau 
et bouquet assortis, 


nice Waynert, cousine de la ma- 
riée, était vêtue d'une toilette 
de tulle et de dentelle bleue avec 
bandeau et bouquet assortis. Elle 
était accompagnée de M. Albert 
Bacun, cousin de la mariée, 

Les petites bouquetières, Eve- 
lyn et Isabella Jéhnson, portaient 
des robes et accessoires bleus et 
roses. 

MM. Fräncis Payot et Robert 
Keller agissaient comme huis- 
siers. 

Le choeur de chant de White. 
wood rendit de beaux cantiques. 
Mme Drake touchait l'orgue, 

Un diner familial fut servi 
chez les parents de la mariée, 
Des banderolles et des cloches 


te à M. et Mme Joseph Mariani, 


M. Pierre Fiolleau fit partie | 


d'une équipe participant au cur- 
ling de Saskatoon 


roses et blanches ornaient la sal- 
le à manger et un gâteau à trois 
|étages décorait le centre de la 
|{table, M. l'abbé Lucey proposa 


Mlle Thelma | 


La dame d'honneur, Mme Eu- | 


Raymond Fagnou et Nil Pelle. 
Itier danhent du fil à retordre 
aux lon adverses et rendent 
le Fa très intéressant, 

andis que les seniors se li. 
vrent une lutte sans merci au 
ballon-panier, les juniors, eux, 
finissent leurs semi-finales au 
hockey, 

Les vainqueurs , , , certaine. 
ment les Plutos, pilotés par Ray- 
Imond Mercier, mais il faut le 


semi-finale très chaude, Les 


fondateur de Gravelbourg, Ce toire qu'à un seul but de plus congé ,,, 
monument sera érigé sur la gran- que l'équipe adverse, Félicita- la glissade donc! 


tions done aux Plutos et bonne 
chance pour vos finales dispu- 
tées contre les Jüpiters, 

| Le samedi 5 mars, le Club 
étoile de hockey rencontrait le 
club de St-Louis au collège, Ce 
fut une victoire de 8-7 pour les 
visiteurs, On peut dire sans 


et crainte de se tromper que St-| 


Louis a gagné à la sueur de son 

| front 

| Voilà pour cette semaine} l'ac- 

tivité sportive au collège, / 
Richard GERVAIS. 


Quarante Heures 

| Dans un diocèse, l'adoration 
doit être assurée toute l'année 
durant par les divers groupe- 


|[l'A.C.F.C, qui aura lieu prochai- ments diocésains, Ainsi, ces 3e, 


de et Se jours de mars, nous 
|remplissions ce rôle comme un 
hommage dû au Créateur, 

Nos Quarante Heures débutè- 


rent par une messe solennelle, | 


Agissaient comme ministre du 
culte, MM, les abbés E, Ward, 
célébrant, J, Plante, diacre, et 
L, Laberge, sous-diacre, 


Vendredi soir, l'heure sainte! 


fut préchée par Son Exec, Mgr 
{L, Morin, La chorale du collège 


Ya L1 
Ponteix 
Anniversaire de naissance 
Le 28 février, on fêtait M. 


P.-L, Dubourt à l'occasion de 
|son 87e anniversaire de naissan- 


|ce, par un soupér chez ses fille! 
et gendre, M, et Mme T, Kouri,| 


| Assistaient au souper: M. et Mme 
André Dubourt et leur famillé 
et M, et Mme À. Hornung,, de 
ISwift Current, 
| présenté par M, André Dubourt. 
|On lut un télégramme personnel 
|du premier ministre, l'hon, J. 
| Diefenbaker. 
| Va-ét-vient 

M. et Mme Jos. Lemieux ont 
passé quelques jours à Winni- 
peg et St-Boniface, 


Mme Marguerite Liboiron et! 


son fils, Jean, sont en visite chez 
leur fille et soeur et son époux, 
M, et Mme M. Kovin (Marie- 
| Claire). 

| Le 3 mars, M. et Mme Ray- 
mond Chabot sont partis passer 
dix jours au Manitoba et en Sas- 
katchewan, Durant leur séjour 
à St-Boniface, ils ont été par- 
rain et marraine pour un neveu, 
enfant de M. et Mme Gérard 
Privé, A ‘St-Boniface, ils ont 


| aussi visité leur tante, Mme Alda| 


|Châtelain: à Fannystelle, leurs 


l'oncle et tante, M. et Mme Henri 
Privé; à Elie, M. et Mme Wilfrid 
| Privé et plusieurs autres parents, 
| Au retour, ils ont visité M. et 
Mme Emile Tourigny (Simone 
Chabot) à Wolseley et M. et 
|Mmé Philibert Gauvin (Thérèse 


M. et Mme Marcel Fiolleau|le toast auquel le marié répon- Chabot) à Regina, 


allèrent à Saskatoon pour assis- 
ter à un shower en l'honneur de 
Mlle Annette Robin, 

Félicitations à Alain Fiolleau, 
un des élèves de Titanic fré- 
quentant l'école Stobart de Duck 
Lake, gagnant lors du concours 
oratoire français des élèves du 
grade IX 

M. Marcel Fiolleau a fait l'ac- 


mobile, 


| dit, 
! Un souper-buffet fut servi À 
une soixantaine de parents et 
{amis et une soirée dansante eut 
| lieu à Burrows. 
| Met Mme Albert Payot se 
| sont installés à Regina, 

Malade 
| Mme . André Dartige est pa- 
|tiente à l'hôpital de Whitewood 


{quisition d'une nouvelle auto- | où elle a subi une opération ur- 


| gente, 
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PAIEMENT SSURANCE 

| AUX ASSURÉS ACT EN VIGUEUR 
1954 $68,302 $1,352,485 $68,405,016 

1958 $! 996,501 $6,277,310 $465,757,481 


1959 52990917 | $8449778 
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$564,166,027 


à L lélovicion 


L'ASSURANCE - VIE 


DESJARDINS 


| Mme St-Pierre est revenue 
| d'Edmonton où elle a passé trois 
| semaines, 

| M, Paul Lacoursière, de Kiti- 


!mat, C.-B. est venu voir sa mè-| 


re, Mme Héléna Lacoursière, sé- 


Regina; ont visité leurs parents, 
M. et Mme Benoit Cloutier, et 


Imonton visiter leurs frère et 


soeur, M. Gaston Cloutier les 
accompagnait. Les enfants, Ro- 


tés chez leurs grands-parents, 
M. et Mme Antoine Giroux 
sont allés à Saskatoon assister 
| au congrès des commissaires d'é- 
|coles de langue française. 


Curling 

Le bonspiel de la C.J,C. était 
composé de douze équipes: Léo 
Thibault, Léo Dubourt, Jean 
|Tourigny, Albert Carignan, Ro- 
nald Vallée, Marcel 
| Jos. Mercier, René Brière, Clau- 
|de Levasseur, Raymond Melo- 
{che, Roger Lasanté et Rénald 
| Bédard. 

Ronald Vallée 
vasseur, Marcel Liboiron et Ma- 
rie-Anne Mercier, de l'équipe 
| gagnante, ont mérité chacun un 
missel. k 

Albert Carignan, Hélène Ther- 
rien, Denis Dubourt et Lise Tou- 
rigny, de l’équipe perdante, ont 
reçu chacun un chapelet. 

Baptêmes 

Le 14 février: Félix-Marc-Jo- 
sgph, fils de Laurent DeMonti- 
gny et de Rita Brisebois, de Val 
Marie, né le 11 février. Parrain 
et marraine, M. et Mme Marcel 
Cyrenne. 

Le 28 février: Robert-Jean, 
fils de Lionel Ruest et d'Alda 
Carrière, de Frenchville, né le 
26 février, Parrain et marraine, 
M. et Mme Léon Ruest, grands- 
parents de l'enfant. ù 

Le 9 mars: Adrien-Achille- 


Claudette Le- 


nant et de Bertha Collin, de Ca- 
dillac, né le 6 mars. Parrain et 
marraine, M. et Mme Ludovic 


Lacelle. 
Le 9 mars: Yvette-Colette- 
Marie, tille d'Aurèle Perreault 


let de Lucille Côté, née le 8 mars. 


Collège Notre-Dame 
de Prince-Albert 


Secrétaire de rédaction: Paul Charpentier 


Le toast a été| 


rieusement malade, à l'hôpital 
| Gabriel. à | 
M. et Mme Willie Zinter, de 


se sont rendus à Calgary et Ed-| 


nald, Denis et Johanne, sont res- | 


esautels, | 


LE PATRIOTE 


Chroniqueurs: Les élèves 


Notre-Dame rendit très bien la 
messe polyphonique de Perosi, 
L'autel du Très St-Sacrement 
était artistiquement décoré et de 
belles fleurs naturelles, dons des 
élèves et des professeurs, com- 
létaient cette nouvelle décora- 
ion de notre chapelle. 
Normand VIENS, 


Vacances 


Le # mars au midi, un branle- 
bas dans tout le collège! Les élè- 
| ven partent en vacances dans 
leur famille pour la fin de se- 
maine, Un congé du 5 au 7 mars 
tau soir leur est accordé! Congé 
dans lequel certains élèves s'en 
donnèrent à coeur joie, Tous re- 
vinrent frais et dispos, prêts à 
continuer un second semestre, 


ture de Gravelbourg pour ériger | dire très vite, car ce fut une |avant-dernière étape de l'année 


scolaire, Les élèves qui restèrent 


l'abbé Louis-Pierre Gravel, | vainqueurs ne devaient leur wic-|au collège ont très goûté leur 


el les excursions, et 


| Normand VIENS, 


| Sport (8 au 12 mars) 

L'hiver s'achève, C'est la fral- 
che température du printemps 
|qui est arrivée, Pourtant ici au 
|collège, nous sommes en pleine 
lactivité dans le hockey, Deux 
parties ont été jouées cette ke- 
maine, Celles-ci étaient les deux 
premières parties des finales 
pour la ligue senior du collège, 
ce fut deux honnés joutes rapi- 
des, La première semblait plus 
intéressante, car elle fut ‘inter- 
lrompue moins souvent par le 
|sifflet de l'arbitre; le jeu était 
plus ouvert, 

Dans la deuxième bartie, les 
solides mises en échec diminuè- 
rent la vitesse du jeu, Chaque 
club a maintenant une joute de 
gagnée* Les finales sont établies 
sur cinq parties; il s'agit de rap- 
porter trois parties sur cinq pour 
être vainqueur, 

La ligue junior est aussi avan- 
cée, Sur trois équipes, une est 
éliminée, alors il reste les fina- 
les à jouer, Les quelques jours 
qui suivront seront occupés par 
l'achèvement de ces finales des 
deux ligues: senior et junior, 

Guy DENIS, 


Va-et-vient ' 

Mme Adrien Bessette et son 
fils, Dwight, allèrent à Holland, 
|Man,, où ils visitèrent des frè- 
|res et soeurs, 

Mlle Victoria Boutin rendit 
visite à ses amis, M, et Mme A, 
Deschamps. 

M. et Mme André Baudu et 
leurs enfants, de Varmdura, ren- 
dirent visite à feurs parents de 
Kipling. 

lle Thérèse Boulet et M. 
Pierre Charles, de Winnipeg, é- 
taient en visite chez leurs pa- 
rents, en fin de semaine. 

M. et Mme Gordon Eddy et 
leurs enfants, de Winnipeg, sont 
venus visiter leurs grands-pa- 
rents, M. et Mme Alphonse La- 
montagne, Accompagnés de M, 
Frank Lamontagne, ils se ren- 
dirent à Regina pour affaires. 
Mme Ida Loiselle est allée à Win- 
nipeg avec eux. 

M. Léon Guérin est de retour 
chez lui après un séjour à l'hô- 
pital, 

Mme Delorme et ses enfants, 
|de Wawota, et M. Paul Smith, 
|de Kennedy, étaient en visite 
{chez M. et Mme Alex. Boulet, 


Coderre 


Çà et là 
La semaine dernière étant la 
{semaine d'éducation, les parents 
des enfants fréquentant l'école 
publique, sous la direction des 
lreligieuses dé Jésus-Marie, ont 
visité les institutrices et ont ain- 
si prouvé leur intérêt aux pro- 
grès de leurs enfants, 

Le samedi 
une assemblée générale à l'école 
et l'élection d'un autre commis- 
saire, M, Lester Kinch a été élu 
remplaçant M. Raymond Lebrun 
lqui s'est dévoué durant 15 an- 
nées dans cette fonction. 

Il y eut réunion des dames de 
la Ligue Fémininé Catholique 
chez Mme A. Nelson, le mercredi 
19 mars. L'assistance était nom- 
breuse et plusieurs problèmes 
intéressants furent discutés. 
| Ont visité leurs parents, M. et 
{Mme Armand Gaucher: M.-et 
!Mme Albert Emond et leurs en- 
|fants, de Lisieux; M. et Mme 
| Jake Nosall et Mme Paul Dreher, 
| de Regina; MM. et Mmes Marcel 
et Roger Gaucher, de Gravel- 
Mbourg, et M. et Mme B, Drake, 
de Shamrock, 

M. et Mme Ivan Tétreault ont 
eu la visite de leurs parents, M. 
et Mme Roy, de Glentworth, et 
|Mme O, Roy, de Fir Mountain, 


12 mars eut lieuls 


Prud'homme 


Oh et là 

La troisième soirée, bingo et 
vente de isseries, au profit 
de l'église, organisée y le grou. 
pe a F, a rapporté la somme 
de #200,00, Le mauvais temps 
empêcha beaucoup de gens de 
venir à participer, 

M, Charles Hannotte a été élu 


M, Ludger Painchaud dont le 
terme est expiré, 

Mme Klphège Blain, de Riviè. 
re la Paix, Alla, était en visite 
chez ses parents, M, et Mme J, 
Rivard, 

M, Lucien Grimurd'a été pa: 
tient à Fhepiial St-Paul de dus. 
kaloon quelque temps, 

M, et Mme Dollard Jacob, de 
Vancouver, étaient en visite chez 
M, et Mme Emile Préfontaine, 

MM, François, Normand et A: 
drien Loiselle, Ludger 
chaud, Lionel Lolsélle, Eddy La- 
frenièré, Guy Bandet, Lionel 
Fontaine et A, Desautels ont as: 
sisté À la retraite fermée pour 
hommes tenue à Saskatoon, 

M, et Mme Maurice Marcotte 
sont de retour d'un voyage en 
Colombie-Britannique, 

M, et Mme Jean-Paul Roy ont 

uitté Prud'homme 
demeurer à Melfort, 

M, et Mme René Lavoie, d'Ile. 
| à la-Crosse, sont en visite chez 
| M. et Mme C.-M, Lepage h 
M, Adrien Loiselle est le nou- 
| veau gérant de la Rellance Lum 
ber à Prud'homme, 


Baptèmes 
Colette, fille de M, et, Mme 
Jean-Paul Roy, née le 25 jan- 
vier, " 
Betty Ann, fille de M, et Mme 
Frank Viczko, 


Ernest Fontaine, 


Sedley 

Cà et là 

M. et Mme Bergeron, d'Assi: 
niboia, ont rendu visite à M, et 
Mme Jérôme Béchard, 

Mme Florence Baker passa 
quelques semaines chez ses pa- 
rents, M. et Mme Joseph Paré, 
de Winnipeg. 

MM, et Mmes Paul-A, et Louis 
Béchard et Mme Paul Bart se 
sont rendus à Saskatoon. 

M, et Mme Joseph Girardin 
ont passé quelques jours chez M, 
et Mme Omer Lussier, 

Mme Gloria Griffin et son 
fils, de Vancouver, ont rendu 
visite à M. et Mme Raymond 
Dupuis, parents de Mme Griffin. 

M. l'abbé Henri Vachon, qui 
a passé quelques mois dans la 
parcs, est parti en voyage en 

urope, 
| Mile Paula Dupuis est partie 
[à Rochester où ellé suivra des 
traitements médicaux, Elle ren- 
dit visite à ses soeur et beau- 
frère, M. et Mme R, Feaviour, 
de Moosomin, 

Félicitations à M. Daniel La- 
belle qui à si bien joué un mor- 
ceau de piano à la télévision 
CKCK, Reviens-nous encore Da- 
niel. 

MM. Léonard Béchard et 
Frank Leier se sont rendus à 
{Winnipeg pour affaires. M. Bé- 


rendre visite à plusieurs anciens 
professeurs. 

M. M. Zeigler est patient à 
l'hôpital des Soeurs Grises de 
Regina. 

À M. et Mme Réal Coupal est 
née une fille, À 


Les marchés 


BEURRE, OEUFS ET VOLAILLES 
(Commission House Prices) 


le 15 mars 
BEURRE 

Crémerie, admissible ne 6274 
Crémerie, non admissible 62% 

Prix moyens payés par les commer- 
gants sure pour oeufs non classés 
ivrés à Winnipeg: 

OEUFS 
Grade A larges 22 
Grade À moyens 20 
Grade A petits 45 
Grade B 1. 16 
Grade GC iciganne « 09 
VOLAILLES 
Poulets: Grade Grade Grade 
A B C 
Plus de 6 Jbs 29-90 21-24 .13-.14 
5-6 lbs un 21-28 21-22 12-13 
4-5 lbs 2 .18 10,12 
Moins do 4 lbs .20 15 09-,11 
Poules 
Plus de 5 ibs .…… 18-20 15-17 .08 
4-5 Ibs 4. 17-18 ,14-,15 06 
MARCHE AVX BESTIAUX 

Bouvillons: 

De choix $21.00-$22.00 

Bons , 20,50- 21.00 

Moyens 18.00- 20,00 

Ordinaires … 12.00- 17.00 
Génisses: 

Bonnes $19.50-$20 00 

Moyennes 16,00- 18,00 

Ordinaires 12.00- 15.00 
Vaches: ÿ 

Bonnes < . #16,00-$16,50 

Moyennes ….  14:50- 15.50 

‘Canners' et ‘Cutters’ . 10.00- 14,00 
Taureaux: ! 

Bons . $16,50-$17.50 

Ordinaires sus 14,00+ 16,00 
Veaux de boucherie: 

Bons sn 890.00:$33.00 

Moyens " RP ETR 23.00- 29.00 

OriNAITES sms 1500 22,00 
Pores: 

Grade A $1a.00 

Truies 2.50- 10.50 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, édifice Grain Exchonge, Winnipeg — Tél, WhHitohall 2-3452 


Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


AVOINE — Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi 
NEC neomenn ms #5 108 816 , " 
C.W. n0 3 DR RENNNRNNEN 752 752 762 13 7 
Fourrage no 1 736 736 16 7146 
Fourrage no À 708 706 116 714 
Fourrage no 3 678 76 88.6 688 
ou 0 1—4 ee menenses | 

,W. no rangs … 107.6 108 110 W 
C.W. 10 3—4 PANES ss 105.6 108 1% in4 
Fourrage n© | mms 93 932 952 m6 
Fourrage no 2 914 92 m4 934 
Fourrage no 3 88.6 LT] ni 204 


RE 
CREER 


Parrain ét marraine, Louis et|Mal 
Eileen Perreault, frère et soeur | Gets 


Dé Ps LE CHE “Patrice- 
à if e Jean 

. Re rie Louis 

frère et 


Lucien-Jeseph, fils de Léo Ti- 


à Camille Stringer 
de l'enfant 


inger et|# 
me le’68 


chard profita de l’occasion pour | 


marguillier en remplacement de 


Pain. | 


pour aller: 


Sylvia, fille de M, et Mme ; 


! 


| 


@ Débentures en dénom 
portant intérêt à 5% 


lé 15 décembre 1963 


maison de retraites à 


plus amples renseign 


LA MAISON DES 


ou téléphoner à 


En Colombie-Britannique 
Vancouver 


Décès de M, Tremblay 


M, Eugène Tremblay est dé- 
cédé le 20 février à l'hôpital St- 
Vincent de Vancouver, à l'âge 
de 82 ans et 6 mois, Natif de 
Chicoutimi Nord, il avait con- 
tracté un premier mariage avec 
Emma Tremblay, à Chicoutimi, 
en 1900, Cette dernière mourut 
en 1946, En 1952, il contracta un 
second mariage avec Alice Ber- 
nier, veuve de M. Tondreau, à 
Tillsonburg, Ont, Il travaillait 
alors pour le chemin de fer Pa- 
cifique Canadien et demeurait à 
Fort William, Retiré, il ouvrit 
un commerce prospère à Fort 
William, 11 y a 16 ans, il vendit 
ce commerce et vint demeurer à 
Vancouver jusqu'à sa mort, 

Le défunt laisse dans le deuil 
un frère, Joseph, de Fort Wil- 
liam. De sa première épouse, lui 
survit une fille, Gertrude (Mme 
A, Powell), de Hope, C.-B, Lui 


| survit aussi sa séconde épouse, 


Alice Bernier, Cette dernière 
vient de quitter Vancouver pour 
aller demeurer avec son flls, M. 
Fidèle Tondreau, à Tillsonburg, 

M, Eugène Tremblay habitait 
la paroisse française des Pères 
du St-Sacrement, à Vancouver, 
depuis sa fondation, en 1946, Lui 
et son épouse furent toujours des 
chrétiens modèles, On les voyait 
toujours à l'église paroissiale 
aux offices religieux, Ils ai- 
maient en particulier assister 
aux exercices du mois de Marie 
pour y entendre les anciens can- 
tiques français en l'honneur de 
la sainte Vierge. 

M. Tremblay mourut à l'hôpi- 
tal St-Vincent où on l'avait 
transporté trois jours avant sa 
mort. Il reçut les derniers sacre- 
ments et put communier le ma- 
tin même de sa mort. 

Les funérailles ont eu lieu 
dans l’église paroissiale St-Sa- 
crement de Vancouver, Le célé- 
brant fut le R, P. Lorenzo Géli- 


|nas, S.S.S., assisté des RR, PP, 


Georges Constantin et Donald 
Murphy, comme diacre et sous- 
diacre. Les restes mortels repo- 
sent dans le cimetière ‘Ocean 
View'' à Vancouver où le défunt 
possédait déjà un terrain, 


Décès de Mme Foucher: 


Mme Mary Foucher est décé- 
dée à l'hôpital Général de Van- 


scouver, le 4 mars. Elle naquit en 


Belgique, en 1878, et avait con- 
tracté un premier mariage avec 
Vita] Wauthier: ce dernier mou- 
rut en Belgique, en 1910, Puis 


elle vint au Canada avec ses en- 


fants. Elle contracta un second 
mariage, à Zenon Park, Sask. 
avec un M, Foucher, en 1943, I] 
mourut en 1953. 

La défunte laisse dans le deuil 


{trois enfants, François, marié à 


Gladys McKeown, de Vancou- 


UN PLACEMENT COMMODE 
ET AVANTAGEUX 


© Remboursables l'année de votre choix après 


@ Achat comptant ou par versements 
@ Emprunt ayant pour but la construction d'une 


Pour formule de demande d'achat ou pour 


C.P, 26, St-Boniface, Man, 


St-Bonifoce, le 18 mars 1960 


inations de $100 ou plus 
annuellement 


St-Norbert 


ements, s'adresser à 


RETRAITES INC, 


CHapel 7-1422 


ver, Emile, de Vancouver, et E- 
milie, mariée à Paul Hantfield, 
de Storthoaks, Sask 
Les funérailles ont eu lieu en 
l'église St-Sacrement le 7 mars, 
Le service fut chanté par le R, 
Z. Bélanger, 8.5.5, curé, 
L'inhumation se fit dans le ci- 
metière ‘Ocean View à Van- 
couver, 


Penticton, CB. 


Çù et là 

M, Larrivée, artiste-peintre 
du L & L Signs, est en train de 
peindre deux superbes affiches 
qu'on installera aux deux extré- 
mités de la ville pour souhaiter 
Ja bienvenue aux touristes, Ces 
affiches seront de 60 pieds sur 
12 et coûteront approximative- 
ment $3,000.00, 

Le printemps fut plus froid 
que de coutume, le vent venant 
des prairies ayant fait baisser la 
température, mais les crocus et 
tulipes parlent déjà de l'été qui 
approche, 

A visité Mme J. D'Aoust et 
Mile G, D'Aoust, leur fille et 
soeur, Mme A. Cheuli, de Nea- 
son. 

Mme Delphis Ranger est par- 
tie visiter ses enfants à New 
Westminster, 

M.et Mme Régis Bert sont dé- 
ménagés dans la maison qu'ils 
ont achetée cet hiver près de la 
chapelle, Ils sont ici depuis l'au+ 
tomne dernier, Penticton a ga- 

né leur coeur et ils y résideront 

l'avenir, s'étant fait ici beau- 
coup d'amis. Mme Bert fait par- 
tie de la L.FC, ‘ 

M. Edouard Saunier et ses 
soeurs, Mmes Mahonney et Fil- 
more, sont partis pour Er V 
jours à Vancouver où Mmes Ma- 
honney et Filmore visiteront 
leurs enfants et petits-enfants, 

M. le Dr Bouget a vendu sa 
maison près du lac Skaha et ré- 
sidera à l'avenir dans sa nouvel- 
le résidence plus près de la ville, 

M. Louis Fargue vient de re- 
cevoir la nouvelle de France de 
la mort de son père, Son beau- 
frère arrivera de Paris bientôt, 

Mlle Délima Soucy a reçu un 
télégramme lui annonçant la 
mort soudaine de son père, la 
veille de ses 85 ans. Il se faisait 
une joie d’être entouré pour ce 
jour de ses enfants et petits-en- 
fants, à Arborfield, Sask., où il 
résidait avec ses enfants, Il avait 
l'intention de venir passer trois 
mois à Penticton, près de sa 
fille, Délima, 

Sincères condoléances aux fa- 
milles éprouvées. 


Nous ne serons 4 rod tant 
que fous vivrons, entièrement à 
couvert des tentations, parce 
qu'étant nés avec la concupis- 
cence nous avons én nous-méê- 
mes la source ‘des tentations. 
IMITATION. 


Si vous cuisez à la maison, 


faites très bientôt ces tendres 
petits pains en tresses, dodus 


et délicieusenfent aromatisés 
de graines grillées. Et pour 
vous assurer les meilleurs 
résultats, employez 
toujours la Levure 
Sèche Active 

Fleischmann. 


PETITS PAINS 
1: Choufter à ébullition 
V4 tasse de lait 
Laisser tiédir, 
2, Entre temps, mesurer dans un 
petit bel , 
Va tasse d'eau tiède 


Ajouter, on brasant, 
le. ùüthéde sucre * 
granulé e 


1 enveloppe de Levure 
Sèche Active 
Fleischmann | 

Lälsser reposer 10 min., PUIS bien 
brower. 


J: Défaire en crème 
VA tasse de beurre 
Y incorporer graduellement 
Vs de tasse de sucre 
nulé . 
114 €. à thé de sel 
Ajouter en battant, et un per un, 


Battre en pôte lisse et élastique, 

eu 4 

2h tasses (environ) de 
farine tout-usage, 
tamisée une fois 


44 Ronvenser sur une plenche 
farinée; pétrir jusqu'à ce que lisse 


EN TRESSES 


et élastique, Placer dans un bol 
praissé, Graisser le dessus. Cou- 
vrir, Laisser lever à la chaleur, à 
l'abri des courants d'air, jusqu'au 
double du volume environ 1h, 4. 


5. Abaisser la pâte avec le 
poing. Renverser sur la planche 
forinée, pétrir jusqu'à ce que lisse. 
‘Diviser. en 2 ports égales. 
Façonner en rouleaux de 9” de 
longueur; couper en 9 tranches. 
Diviser chaque tranche en 3 mor- 
Ceaux et rouler chacun en üna 
corde de 5°, Pour chaque petit 
pain tresser 3 cordes ensemble at 
souder les bouts. Disposer, bien 
tipacés, sur des tôles graissées. 
Graiser les-dessus. Couvrir d'une 
serviette. Laisser lever au double 
du volume—env. 40 min. Badi- 
Seonner avec un jaune d'oeuf 
étendu d'yne €. à table d'éous 
saupoudrer de graines de carvi, 
de pavot ou de sésame, Faire 
cuire à four modérément chaud, 
375° ,de 12 à 15 min, Donne 18 


StBoniface, le 18 mars 1960 


Tous célèbrent avec éclat à Lisieux 
le 2e anniversaire de Foyer-Ecole 


LISIEUX … La soirée du jeu: 


di 10 mars 1060 ne s'effacera pas! lecture des minutes, le président, | titutrices 


de sitôt de l'esprit des nombreux 
assistants: parents, maitres, élé. 
ves et visiteurs, Environ 66 per: 
sonnes ont signé le registre ‘'avec 
un sourire", condition d'admis: 
sion à cette soirée, 

On a voulu célébrer le deuxiè- 
me anniversaire de l'organisa- 
tion de Foyer-Ecole dans la pa- 
roisse, Et les Rév, Srs Legal et 
Champagne, institutrices, aidées 
de leurs compagnes, les Rév, Srs 
‘Schmidt, supérieure, et Trudeau, 
n'ont pas ménagé jeurs efforts 

ur en faire Un vrai succès, 
Pour rappeler cet anniversaire, 
les gros © iftres ‘‘2" étaient bien 
en évidence au milieu des dé. 
corations disposées avec bon 
goût, sans compter le même nu- 
méro 2 sur les rubans que cha- 
eun portait, rubans retenus par 
une feuble d'érable 

Des invitations avaient été 
lancées aux membres du Comité 
provincial de Foyer-Ecole ainsi 

u'à quelques membres de l'A.F 
Û LS, On a remarqué la présence 
den visiteurs dont les noms sui. 
vent: 

De Gravelbourg, le R, P, B, 
Paris, OM, fondateur et se 
crétaire de Foyer-Ecole; M, Paul 
Marchand, président du premier 
comité provincial formé l'an der 
nier, et Mme Marchand, M, l'ab 
bé R, Ducharme, visiteur des 
écoles; 
président de l'A.CE.FC, et a 


gent de Liaison française dans la | 


province; M. Guy Parlseau, chef 
des programmes à CFRG, qui a 
bien voulu enregistrer sur ru- 
ban sonore le programme de la 
soirée; 

De Willow-Bunch, la Rév. 
Soeur Supérieure du couvent et 
sa compagne, la Rév, Sr Ger- 
trude-Thérèse, Filles de la Croix; 
je R. F,’Philip John, E.C,, pré- 
sident provincial et régional de 
l'AF.C.LS.; M, Olivier Muloin, 
assistant-principal de l'école et 
secrétaire provincial de l'AF, 
C.IS, et Hervé Langlois; 
Mme Benoit Boulianne et Mlle 
Thérèse Boulianne; M. l'abbé A, 
Bouchard, vicaire, qui les ac- 
compagnail; 

De St-Victor, M. et Mme Léo 
Delorme et Mme Eudore Beau- 


regard; 
be Rockglen, M. l'abbé L.! 


Folk, curé. 
ones 


Cuelenaere, 
Hall & Schmit 


AVOCATS ET NOTAIRES 
10%, Toronto-Dominion Bank Building 
J, M. Cuelenaere, QC, 
R, N, Hall, QC. 
K, J. Schmit, BA, LL.B, 
Téléphone: ROger 3-7441 


Prince-Albert, Sask, 
hernie 


Dalziel's 


Le Salon Funéraire de Prince- Albert 
Transport par ambulance 


DAVID L, DALZIEL 
#lei on parle français! 


Tél: RO 3-3065 25, lle ue Est 


Dr E.-J. Gaudet 
DENTISTE 


Chambre 210 Mitchell Block 
Avenue Cantrale et 11e rue Est 


(au-dessus de DUNCAN Drug Store) 
Prince-Albert, Sask. Tél.: RO 3-7815 


“Pour un excellent service! 


L'Hôtel Empress 
PRINCE-ALBERT, SASK, 


COFFEE BAR - SALLE A MANGER 
SALLE DE BANQUET 
Pour mariages, réceptions, etc. 
H.-J, DEMERS, prop. 


Léonard Houle 
ENTREPRENEUR 
Constructions de tous genres 
Téléphone: RO 4-4760 
444 - 15e rue Ouest 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


J, E. L. Lamontagne, 


B.A,, B.C.L,, LL.B. 
Avocat — Notaire 
Bureau: tél. RO 3-9691 , 
Résidence : tél. RO 3-6969 
240 Mitchell Block Prince-Albert 


J.-R, Michaud, M.D. 


MEDECIN-CHIRURGIEN 


200 Mitchell Block 
Avenue Centrale et 11e rue Est 
(au-dessus de la Pharmacie Duncan) 
PRINCE-ALBERT 


Bureau RO 3-9775 Rés. RO 3-8831 


JR. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 


Examen de la vue 
15, lie rue Est, Prince-Aibert, Sask. 
ÆEDIFICÉ MITCHELL 


Téléphone RO 3-7744 


Les Soeurs de 
Notre Dame 
de la Croix 


M, Roland Pinsonnault, | 


Après la prière d'usage et la 


M, Claude Préfontaine, adressa 
queiques mots de bienvenue aux 

istingués visiteurs et des re: 
merciements aux Soeurs Grises 
pour l'organisation de cette soi. 
rée-souvenir, nouvelle preuve de 
leur grand dévouement pour les 
élèves, 

L'année dernière, à pareille 
date, les religieuses avaient or- 
ganisé une cérémonie de cou: 
ronnement de la “Reine de Ver» 
bes'' et de ses princesses, Cette 


‘ous ceux et celles, comme l'a 
expliqué au début la Rév, Sr 
Legal, principale de l'école, qui 
ont conservé une moyenne d'au 
moins 80 pour cent en dictée de- 
puis le commencement de l'an- 
née ont été 
yeux émerveillés des parents et 
des invités, Au nombre de 24, 
les gradués sont entrés, aux ap- 
plaudissements nourris de l'as: 
sistance, coiffés du chapeau or- 
dinaire de gradués, La toge était 
remplacée par un ruban de telle 


lcentage conservé au concours, 
Mlle Vivianne Saboutin, fille 


ne Gaudry; grades 3 à 5, Ri- 
chard Emond, Thérèse Préfon- 
taine, Colette Delorme, Margue- 
rite Lamontagne, Marcel Fontai- 
|ne, Jeannine Chrétien, Léo La- 
noie, Joseph Sabourin, Carmen 
Tessier et Gérard Beauregard, 
Chaque gradué a reçu un ma- 
gnifique cadeau en plus d'un di- 
| plôme, 

La régente V, Sabourin était 
À ge 0 pr de sa cousine, Thé- 
|rèse Riel, et le Grand Cheva- 
lier, Léonce Lamontagne, de son 
neveu, Victor Lamontagne, Dans 
la classe des petits, Thérèse Pré- 
fontaine, fille de M.-et Mme Phi- 
lippe Préfontaine, était la régen- 
te, tandis que le Grand Cheva- 
lier était Richard Emond, fils 
de M. et Mme Albert Emond, 
Ces quatre chefs firent chacun 
un petit discours suivi d'une al- 
locution de félicitations et de 
voeux de M. l'abbé R, Ducharme, 

Suivit un chant par les élèves 
tournés vers une niche où la sta- 
tue de Notre-Dame du Sourire 
l'était installée à la place d'hon- 
neur! ‘Chez nous soyez Reine”, 
Ensuite, à la seule lueur d'une 
veilleuse devant la niche, la Rév, 
Sr Champagne entonna ‘‘O Vier- 
ge il se fait tard”, 

Vint ensuite le forum sur 
“L'unité de l'Eglise’. Deux grou- 
bes se formèrent avec respecti- 
vement comme guides et secré- 
taires: le R. P, Paris et Mme A. 
Emond, M. Muloin et Mlle Bou- 
lianne, Même si ce sujet ne prête 
pas beaucoup à discussion puis- 
que c'est un objet de foi, néan- 
moins il a été l'occasion de bel- 
les réflexions lorsque l'on à par- 


St-Victor 


0 Baptème 

Le 27 février: René-Ronald- 
Joseph, né le 11 février, Par- 
rain et marraine, M. et Mme 


sonnette), oncle et tante de l'en- 
fant, remplacés par M. et Mme 
Ernest Bissonnette, 


Malades 
Le jeune Michel Legault, fils 
de M. et Mme Roger Legault, a 
passé trois jours à l'hôpital d'As- 
siniboia où il s'est fait enlever 
les amygdales, 
Mme Marcel Laberge est pa- 
tiente à l'hôpital d'Assiniboia, 
Mme L. Isabelle a subi une 
opération à l'hôpital des Soeurs 
Grises de Regina. 
Çà et là 
La plupart des parents, des 
élèves de St-Victor se sont ren- 


pour visiter les classes, le mer- 
credi après-midi 9 mars, à*l'oc- 
casion de la semaine d'éducation. 
Le soir, MM. R. Lalonde et P, 
Seiferling, de St-Victor, adres- 
sèrent la parole aux parents et 
aux instituteurs. 

Mile Denise Lafontaine est 
employée au bureau d'assuran- 
ces “Family Life” depuis le ler 


mars. 

M. et Mme Claude Tessier, de 
Regina, sont venus chez MM. et 
Mmes Denis et Roger Lalonde 
et L, Isabelle, en fin de semaine. 
Ils continuent leurs: vacances à 
Denver, Colorado, et autres états 
du sud. . 


M, et Mme Lucien Perras, de 
Gye, Sask., ont'visité M. et Mme 
François Caron. 

M. et Mme Laurent re 
et leur fils, André, sont allés 
Radville, le mardi B mars. 

Mme Henri Bissonnette visite 
a fille, Mme C. Stregger, à Re- 
gina, 


_ 


année, c'était une cérémonie de | 
graduation dite ‘D'orthographe", | 


Clarence Stregger (Jeanne Bis-| 


lé de la part des 
dans l'enseignement 
|aux enfants des vérités de fol, 
| des commandements de Dieu et 
| de l'Eglise, ainsi que des moyens 
| de sanetification 


Une comédie suivit, qui fit se! 


| tordre de rire plus d'un antis- 
tant, M, Emilien Préfontaine a: 
lssait comme mari jaloux de 
me Lionel Lamontagne, M, 
Paul Sabourin ne détestait pas 
cette dernière non plus et il était 


service, L'occasion lui en fut 
donnée, ‘Les trois Bossus', Clau- 
de Préfontaine, Léopold Bou- 
vier et Lionel Lamontagne, vin- 
rent supplier la femme de mai- 
son, en l'absence de son mari, 
[de leur donner à manger, ce 
| qu'elle fit, Mais à l'approche de 
l'heure du retour de ce jaloux, 


radués, sous les! la ménagère enfermn de vites-| 


se les bossus dans-uhe étroite 

arde-robe où ils moururent suf- 
| foqués, Le mari vint, mais 're- 
| partit aussitôt par affaire, Alors 


a lemme eut recours à son hom-| 


me de confiance pour ‘'bhrouet- 


ter!’ ces cadavres à la rivière ,, | 
ou telle couleur, selon le pour-| Au moment où cet honrme ve-| 


nait chercher sa récompense, le 
mark revint, Le serviteur le prit 


missaires d'écoles de langue 
française, ‘aussi bien que dans 
| ses fonctions d'agent de Liaison 
française, 

Un autre concours suivit, cet- 
te fois, entre trois groupes: les 
dames, les messieurs, les prêtres, 
religieux et religieuses. SRAAUS 
| groupe dans un appartement dif- 
| férent devait chercher une phra- 
|se écrite sur une feuille de pa- 

ier déchiré en cinq parties et 
a reconstituer, Les hommes ont 
eu la palme avec M. Pariseau 


|en tête. 
| PATES de présence fut gagné 
|par M, Georges Sabourin et le 
goûter succulent fut fourni ou 
servi par, les religieuses, M, le 
curé et les familles Paul Sabou- 
rin, Emilien Préfontaine, Olivier 
Rondeau, Albert Emond et Paul 
Lamontagne, 


Mais avant ce régal gastrique, 
il y eut un beau régal intellec- 
tuel, Je veux parlér de la vi- 
brante allocution de l'aumônier 
prorino) de Foyer-Ecole, le R,. 
. B, Paris, O.M.I, I] fit ressortir 
|avec sa verve et sa conviction 
habituelles, la grande nécessité 
{de l'éducation des enfants dès 
le bas âge, avant leur arrivée à 
l'école, et de sa poursuite aussi 
longtemps que possible parce 
qu'elle devient de plus en plus 
une nécessité du monde moder- 
ne, Les ennemis de Dieu ne né- 
gligent pas ce côté essentiel de 
la formation de l'homme pour 
réussir dans leur ämbition. A 
plus forte raison, les catholiques 
doivent-ils faire de même, Il in- 
sista sur le rôle primordial de 
la famille dans cette éducation 
continuée à l'école par les mai- 
tres et maitresses, mais sous la 
VALSpoe des parents et des com: 
missaires. 11 fit comprendre net- 
tement le rôle nécessaire, mais 
| secondaire de l'Etat qui est d'ai- 
der aux parents et aux maitres 
dans cette éducation, et non pas 
d'essayer de les remplacer. Il 
termina par une belle analogie 
de l'union du clocher, de la fa- 
millk et de l'école pour complé- 
ter la formation des enfants. Ini- 
tiés à la vie corporelle et spiri- 
tuelle à la maison, cette vie s'é 


sous la direction des maitres et 
du pasteur, dans une collabora- 
tion intime et continuelle avec 
les parents. 

w le curé tira les conclusions 
de la soirée en remerciant de 
nouveau tous et chacun de ceux 
qui avaient contribué, à cette 
belle soirée, tant dans la prépa- 
ration que dans l'exécution du 


dus à l'école de Willow-Bunch avaient été 


programme. Il félicita de nou- 
veau les parents dont les enfants 
radués, C'est grâce 
à leur coopération de tous les 
instants avec les institutrices. Il 
remercia spécialement les reli- 
ieuses ur leur dévouement, 
es conférenciers pour leur en- 
couragement et tous les visiteurs 
our leur aimable présence. A 
ous il adressa un amical ‘au 
revoir”, 


Saint-Hubert 


Partie de cartes 


Une partie de cartes organisée 
pe les marguilliegs eut lieu le 
er mars chez Mme M. Boutin, 
MM. et Mmes Léon Beaujot, Lu- 
cien Jeannot, Emile Payot, Al- 
bert Poncelet et Albert Pelle: 
tier. Les prix d'entrée furent ga- 
gnés Les MM, Larry Smeets, E- 
mile Beaujot, Lynn Reichel et 
Albert Beaujot, Miles Rose Brû- 
lé et Marie Dartige. 

Les heureux gagnants aux car- 
tes furent MM. Jim Szilagi (fils) 
et pions Perras, Mmes Laurent 
et Lucien Jeannat, Deux Tue de 

5.00 allèrent à MM. Fernand 
tige et Freddie Beaujot. 


Le R, P, Louis Perpete, mis- 
#ionnaire de la Salette ssé 


t pour ses 


) rs : e, 
2 t son fils, 
est fes . quelques 


arents et ins: | 


prêt à lui reñdre n'importe quel! 


panouit à l'école et à l'église, 


| 


M.F.-A. Tremblay, de Courval, est 


décédé à Regina à l'âge de 69 ans 


Allard: blée s'ouvrit par la prière, réci- | 


|  COURVAL -—- Le vendredi 19 
Ifévrier, M. François-A. Trem- 
|blay, de Courval, est décédé à 
{l'hôpital des Soeurs Grises de 
|Regina, à l'âge de 69 ans. Tous 
|les membres deysa famille ainsi 
lqu'un dé ses frères, Joseph, et 
un petit-fils, Ronald Landry, é- 
taient à son chevet, . 

Né en 1891 à St-Fidèle, comté 
de Charlevoix; PQ, M, Trem- 
|blay venait dans l'Ouest en 1909 
avec ses pareñts qui s'installè- 
|rent à deux milles de Courval, 
En 1924, M. Tremblay devenait 
directeur de la Brazziel Lumber 
Co., à Coderre, Sask., et en 1928, 
il ouvrait une cour à bois et un 
magasin de quincaillerie à Cour- 
val. Quelques années plus tard, 
il déménageait au village où il 
demeura jusqu'à sa mort, Il fut 
commissaire d'école pendant 32 
ans. 

En 1947, sa fille ainée, Mme 
Joseph Landry (Alice), le précé. 
dait dans la tombe, 

Le défunt laisse dans le deuil 


= Storthoaks 


Çà et là 

Miles Adéline et Jeannine Blé- 
rot, de Lorette et St-Boniface 
respectivement, ont passé une 
ifin de semaine chez leurs pa- 
|rents, M. et Mme Henri Blérot, 
| Malheureusement,, Aëléline fut 
|prise d'une soudaine attaque 
| d'appendicite et a dû être trans- 
| portée à l'hôpital de Redvers où 
|elle subit une opération immé- 
diatement. Elle demeura quel- 
| ques jours en convalescence chez 
| ses parents et repartit à Lorette, 
| Man., pout reprendre l'enseigne- 
ment, 
Mme Paul Lanski et ses deux 
| enfants ont passé quelques jours 
en visite chez leurs parents et 
| grands-parents, M. et Mme Ju- 
{les Henrion, 


| Mme Aimé Carrière, de St- 
| Boniface, a passé quelques jours 
| dans sa famille et se rendit en- 
| suite à Regina pour un examen 
|médical. Elle retourna ensuite à 
{son poste de cuisinière chez les 
| Frères Maristes. 

Mme Fernand Cop s'est ren- 
| due à St-Boniface où telle rendit 
| visite à sa fille, Lydia, qui suit 
| un cours de garde-malade à l'hô- 
| pital, 

M. l'abbé R. Ducharme, visi- 
teur des écoles, et M. R. Pin- 
sonneault, organisateur général 
de l'A.C.F.C., ont donné chacun 
une causerie dans la salle pa- 
roissiale, le 17 février. Ces cau- 
series traitaient sur les sujets 
suivants: “Le travail et l'orga- 
nisation des Cercles paroissiaux" 
et ‘Le programme d'études”, 
L'assistance fut très intéressée. 

M. et Mme Urbain Beaudin 
et Mme Philippe Paradis ont fait 
un court voyage à Regina. 

M. Jean Carrière est parti 
pour Saskatoon où. il pren 
part à l'assemblée de l'exécutif| 
de l'A.C.F.C. et au congrès des | 
gommissaires d'écoles. . | 

Deux Soeurs Grises de’ Regi- 
na ont présenté, dans la salle! 
aroissiale, des films concernant 
es vocations religieuses, 


| 


enfants, ainsi que Mlle Lucienne 
Millette, de Laflèche, sont en] 


Baptèmes 

Le 6 mars: Albert-Marcel, fils 
de M. et Mme Albert Bérard. 
Parrain et marraine, Paul et 
Yvette Bérard, frère et soeur de 
l'enfant, : 

Le 13 mars: Doris-Louise-Ma- 
rie, fille de M. et Mme Adrien 
Bourgeois. Parrain et marraine, 
M. et Mme Toussaint Bourgeois, 
grands-parents de l'enfant, 


Bonspiel 
Voici les-noms des 


nts 
et| au dernier bonspiel: Ma f 


— ler prix, C. Barber; 2e 


Toupin; 2e, G. Meuni 
LAS rre; 4e, R. Ba 


visite chez Mme M.-R, Millette, | Le 


pa 


er 


son épouse, née Marie 
trois fils, Fabien, de Kyle, Sask., 
Roland et Raymond, de Courval; 
quatre filles, Mmes O'Neill Brin 


(Gertrude), de Courval, Miche] | Prouv 
Barry (Jeanne) et Donald Ben-|de remerciements de 


nett (Suzanne), de Regina, et 
Jacques Moreau (Marguerite), 
de Vancouver, C.-B; 23 petits- 


enfants; quatre frères, M. l'abbé | 


Roméo Tremblay, de Montréal, 
Arthur, de Moose-Jaw, Joseph et 
Wilbrod, de Courval, 


Les funérailles eurent lieu le 


22 février en l'église St-Joseph, |, 


Le service fut chanté par M, 
l'abbé F, Ducharme, curé, assis- 
té de M. l'abbé Roger Ducharme 
et du R. P. I. Joyal, OM, 
comme diacre et sous-diacre, Le 
chant fut dirigé par M. l'abbé 
R, Larivière, Le R,. P. P, Pla- 
mondon, O.M.I, touchait l'or- 


à 

es porteurs étaient les ne- 
veux du défunt, 
Gaston, Gabriel 


et Jean-Guy 


Tremblay, et ses cousins, MM, 


Alfred et Réo Tremblay. 
L'inhumation eut lieu dans le 
cimetière paroissial. Le salon 
mortuaire J, W, Bremmer, de 
Regina, était en charge des funé- 
railles, 
Remerciements 


MM. Lionel, | 


La famille Tremblay remercie | 


sincèrement, par la voie du 
journal, tous ceux et celles qui 
lui ont témoigné de la sympa- 
thie, soit par offrandes de mes- 


ses, fleurs, bouquets spirituels, | 


cartes, etc. 


Funérailles _ 


Le ler mars eut lieu l'enter- 
rement du bébé Fernand Trem- 


blay, fils de M. et Mme Gabriel | 


Tremblay, décédé le 26 février 
à l'hôpital des Soeurs Grises de 
Regina. Un bon nombre de pa- 
rents et amis assistaient aux 
prières dites à l'église par M. 
l'abbé F: Ducharme, Les por- 
teurs étaient des petits cousins, 
Robert, Gilbert, Denis et Daniel 
Tremblay. 

Le bébé laisse dans le deuil, 
outre ses parents, deux petits 
frères, David et Pierre. 

A cette famille éprouvée, tous 
offrent leur sincères condo- 
léances. 


*  Laflèche 


Çà et là 
Mme Honoré Dumélie recevait 
tous ses enfants à diner, à l'oc- 
casion du 80e anniversaire d 
naissance de son époux. \ 


Plusieurs parents et amis se! 


réunissaient chez Mme Alex. Jan 
pou lui offrir leurs voeux à 
occasion de son 76e anniversai- 
re de nafssance, La soirée se pas- 
à jouer aux cartes et un bon 


goûter fut préparé et servi par 
nue Alfred Jan, de Fir Moun- 
ain. 


Mme Joseph Chorél avait le 
plaisir de recevoir ses enfants 
lors de son 76e anniversaire de 
naissance. 

Plus de 800 personnes assis- 
taient à une soirée de patinage 
de fantaisie, sur glace, à l'aréna 
de Laflèche, le 3 mars dernier, 
Les jeunes ont vraiment bien fait 


Mme F, Poliquin et ses deux |et ce fut un beau succès. Le rôle 


de Miles Viviane Toupin et Mary 
Davies fut très 2 pr de tous. 

s costumes étaient très jolis 
et originaux. Mlle Claudette Le. 
claire fut couronnée reine par 
M, T. A. Tronrud, président de 
la Chambre de Commerce, On 
gone à la reine un joli sac 
e voyage. Mile Paulette Croise- 
tière reçut, comme prix, ure ser- 
vice de toilette, Le prix d'entrée 
t gagné par M. C, Nagle, de 


Le mercredi 9 mars, la congré. 
gation des Enfants de Marie se 
réunissait chez Mile Marie Des- 
marais. Les congréganistes dé- 
nt entre autres choses d'or- 
r une soirée 
ts le 20 mars. 
M. et Mme Ted Kouri, de Pon- 

, Visitèrent la famille Albert 
rais, ces jours derniers, 

P 


es, - 
linique 


| 


pour leurs! 


| 

Radville | 

M. et Mme Lloyd Schwabh et 
leur fils, Brian, accompagnés de 
M, et Mme Horace Bourassa, de 
Mme Carlton Schwab et de Mile 
Léonie Bourassa, du couvent de 
Marquis, se sont rendus en aulo 
mobile à Medicine Mat où ils as 
sistèrent à la prise d'habit de 
leur fille et soeur, Mille Mwrna 
Schwab, au couvent des Soeurs 
de la Charité, de St-Louls 

M. l'abbé O, Grady est reve 
nu à Radville pour aider M, l'ab 
bé F, Marcotte dans son minisié 
re et remplacer M, l'abbé E,.A 
Yandeau, convalescent 

M, et Mme Laurent Pyle, de 
Regina, sont venus passer la fin 
de semaine chez leurs parents 
M, et Mme Porte, et ont profité 
de l'occasion pour visiter leurs 
frère et belle-soeur, M, et Mmi 
Francois Porte, de Ste-Colette 
et M, et Mme Paul Rivière 


Lrreur 
On regrette l'erreur faile dana 
le journal du f mars: on aurait 
dû lire M, René Nimiger, décédé 
au lieu de M, René Van de 
Booshe 


Prince-Albert 


Activités de la Société Pascal 
Les membres donnaient leur 
première partie de cartes avec 
bingo, le dimanche 13 mars, au 
sous-s50! de la cathédrale, Seize 
de M, et Mme Paul Sabourin, | pour un bossu ressuscité et il le} Er A ARE “M y + les ga 
# L ll L, sareau et 
avait conservé 100 pour cent, | pourchassa. l a psc J,.B, Hudon, Mmes J.-M, Blan 
n'ayant fait aucune faute d'or- L assemblée se remit au sé aff uviru wiiner, à gauche; père de huit enfants, est le! churd et Walter Houle. 1 
thographe, Le premier des gar-!rieux pour entendre M, Georges pasteur des lépreux du Cameroun, en Afrique Equatoriale, Au dé- Les cina vartien de bingo qui 
cons fut M, Léonce Lamontagne, | Faucher donner un compte ren-|but de la dernière grande guerre, il était un prospère courtier suivirent rent nées # 
fils de M, et. Mme Paul Lamon- du des activités du Cercle re d'assurances à Nijmegen, Hollande, Sa femme mourut en 1944, Mmes Irène re PA k /\ Garéeu 
tagne, Voici les noms des autres | roissial depuis deux ans, M. Ro- Alors qu'il assistait les victimes d'un lourd bombardement pendant À Corriveau et Lucie Prince. 
élèves, d'après leur pourcentage; | land Pinsonnault prit ensuite la la guerre, il conqut l'idée de servir les malades comme prêtre, Ses MM. A. Gareau et W Houle 
| grades 6 à 9, Rita Lamontagne, | parole pour donner ses impres- | enfants étant bien établis (trois sont Jésuites, les cinq autres, soit Mme Ï me idèau et M, !..B. Hu 
Arlene Gaudry, Lucille Préfon- | sions de la soirée, 11 s'en dit très trois garçons et deux filles sont mariés), il se rendit à Rome pour {on étaient en charge de ces 
taine, Verna Gaudry, Antoine | enchanté et bien décidé de se ses études théologiques et y fut ordonné en 1954, 11 partit pour parties, Un goûter fut servi 
Bouvier, Denise Beauregard, Fé- | servir de cette expérience qu'il l'Afrique la même année, On le voit ci-dessus en compagnie du Attention! 11 y aura une autre 
lix et Jean-Marie Boyvier, Diane | venait de vivre dans ses randon-|R. P. Herman Haeck, S.J,, directeur de l'Agence Fides à Rome. soirée au même endroit, le 27 
Tessier, Ronald Fontaine et Dia- | nées comme président des Com-| (Photo NC) | nars. Tous sont cordialement In. ! 


vités, 


L.F,C, 

La branche française de la Li 
gue des Femmes Catholiques à 
tenu sa réunion le 7 mars chez 
Mme E, Ouellette, Onze mem- 
bres étaient présents, L'assem 


tée par la présidente, Mme W.! 
Houle, Les minutes de la derniè- 
re assemblée furent lues et ap” | 

ées, On lut aussi une lettre 
Mgr W. J.| 
mith, | 
Les discussions portèrent sur| 
la préparation du banquet de la | 
|$t-Patrice qui eut lieu le diman- 
che 13 mars. La Ligue y prit une 
part active, On recommanda aux 
membres de prier durant le ca-| 
rême pour les catholiques égarés, | 
L'on demanda aussi d'enrôler| 
utant de nouveaux membres 
lque possible et ne pas oublier! 

e payer les cotisations. 

Après l'ajournement, l'hôtesse, 
Mme Houle, servit un délicieux | 
goûter, 

Va-et-vient 

Mme Agnès Lemay rest reve- 
nue de la Colombie-Britannique| 
|où elle a passé l'hiver avec quel- 
|ques-uns de ses enfants, 

Légion Canadienne 

Lors de sa dernière réunion 
mensuelle le mercredi 9 mars, 
cette branche a décidé d'offrir 
lau premier ministre, M, J, G, 
Diefenbaker, une carte de mem- 
bre à vie, M. Diefenbaker faisant 

artie de cette branche depuis 
Fe ans, Un comité spécial formé | 
de six membres fut nommé pour 
faire les arrangements nécessai- 
res pour présentation de la carte 
au cours du prochain voyage du 

remier ministre à Prince-Al-| 
EUrt. probablement aux alentours 
de Pâques. 

Cinq nouveaux membres fu- 
rent officiellement admis au 
Club et neuf autres seront ins- 
tallés au cours des prochaines 
réunions, 

Le camarade G. C, Powis, dans | 
son rapport annuel, annonça que | 
la branche est dans un état fi- 
nancier très satisfaisant et qu'il 
y eut une augmentation de 20 
nouveaux membres. | 

On rappela que l'organisation 
continue à donner ses parties 
de cartes, bingos et. tirages 
tous les samedis soirs dans la 
salle de la Légion, 


(Chronique du 
SASKATCHEWAN 
L'art oratoire ville, Mooney, Roger Blais, Ray 
Le 9 mars eut lieu la neuvième! mond Tourigny, Cyrille Giroux, 
et dernière séance académique Mourre, Allard, Roger * Goulet, 
dé l'année 1950.00 Garry Houde et Moyen compté 
Elle s'ouvrit pur la prière et|rent des buts ou fournirent des 
la lecture des minutes par notre !#1des Nos Juvéniles remportent 
secrétaire, Claude Allard, Ensui. donc la coupe, emblème du cham 
te, Louis Marchand vint nous! pionnat de la ligue Wood River, 
donner son discours sur ‘Les! section juvénile 
protons t sut eroestl a Quoique plus effacés, nos ne 
instruire l'auditoire, Edouardlgets amassent tout de méme de 
Rymek nous parla de la publi-! beaux succès: suivant une mé 
cité: son sujet était très appro-|thode qui les «a favorisés jus 
prié, puisqu il est agent de pu) qu'ici, ils laissent l'autre club 
blicité au collège, Le troisième! prendre une avance pour les 
discours fut brillamment rendu! vaincre ensuite de justesse, C'est 
par Emmanuel Rainville qui nous!'ce qui se produisit à Vanguard 
parla du problème si discuté de) dans leur dernière partie: ils 
l'abolition de la peine capitale, vainquirent ce club au compte 
La Saskatchewan dont l'étymo-|de 7-6, Roger Delveaux compta 
log sign Nov Mir eaux re 2 buts, Raymond, Cam ny. ? 
pides ut le sujet de Roger Mar: |également, K, Schlissier, puis 
chand, 11 nous donna des rensel: | et 4 aides, et René Moven, 1 but 
gnements sur l'origine, la géo-! Félicitations et préparez-Vous À 
graphie et les groupements eth-) remplacer nos Alouettes dans 
niques du la province quelques années 
* Pre, as Lt peer Ad ie | Au curling, l'équipe de M 
Hi] es © ÿJ LI » , 17 . 
par Guy de Maupassant tut la 2 AE + À HN du Normand 
première déclamation de Ja soi Boisvert au compte dé 5-4, Le 
rée, donnée par Roland Blais,|f mars une équipe du collège 
Elle fut bien rendue Donald Me composée de Henri Curon, Nor: 
loche, dont la langue maternelle mand Boisvert. Daniel Creurer 
est l'anglais, nous montra QU'UN! et Richard Pashelka imposa une 
anglophone peut apprendre le! 4éfaite à une équipe du village, 
français en six mois, en nous ré-|éelle de M, Arams, au compte 
citant Après la bataille” par de 10-9, 
Victor Hugo Pour terminer sur une note 
Après une critique appropriés, comique, disons que notre pati- 
faite par Gérard Marchand, le! sojre fut la scène d'une partie 
R, P, P, Plamondon, directeur, | 4, gouret alors que deux équi- 
nous félicita de cette bonne aca | pes composées de joueurs, sans 
démie l'expérience sur les patins, se ren- 
Au lieu des improvisations,!| &Gntraient, Voici la liste de'ces 
comme c'est la coutume, NOUS! joueurs, dignes de la ligue Na- 
eùûmes le bonheur d'entendre, | {ionale: Daniel Creurer, le Fré- 
sur ruban, le dernier discours re Deschènes (alias Tit-Frère), 
du général de Gaulle sur l'Algé E, Rymek, Denis Roy, Dollard 
rie Ce fut un discours digne de Paquette, René Maillard, Roch 
clôturer l'Académie |St-Jacques, Jean-Hubert Collet, 


L'hymne ‘O Canada‘ termina 
la dernière séance académique 
de l'année 

Dollard PAQUETTE, 
Arts L 


Activités sportives 
Pendant que l'hiver tient en- 
core pour quelques jours son 
emprise dans la province, les 
collégiens se donnent à coeur 
joie à leur sport favori sachant 
bien que, d'ici une couple de 


semaines, ils n'auront que des 
souvenirs du gouret, 
“A tout seigneur, tout hon- 


neur'': commençons donc par nos 
Alouettes dans la série finale 
de la ligue Wood-River, Comme 
on le sait, nos joueurs rempor- 
tèrent deux victoires les 29 fé- 
vrier et 5 mars: la première par- 
tie se termina au compte de 7-4 
et la deuxième avec un écrasant 
résultat de 14-4, Le dimanche 6 
mars, cependant, les Hornets de 
Gravelbourg imposèrent une dé- 
faite de 10-7 à nos favoris; un 
autre revers devait être infligé 
aux Alouettes, le 13 mars, et cet- 
te fois au compte de 10-5, Nos 
meilleurs joueurs dans les fina- 
les jusqu'ici furent le gardien de 
buts, Léo Bosc, Donald Meloche 
avec # buts et 3 aides et Jean- 
Charles Poirier avec 6 buts 
11 aides. Malheureusement du- 
rant ces divers engagements as- 
sez rudes et pas toujours ‘'cano- 
niques”, un de nos meilleurs jou- 
eurs, Guy Lavallée, subit une 
blessure qui l'a tenu éloigné de 
la glace pour une couple de par- 
ties. Ne vous découragez pas les 
Alouettes, nous sommes derrière 
vous! 

Nos Juvéniles, par contre, ont 
eu plus de succès retentissants: 
ayant défait le club de Bateman 
en deux parties au total des 
points, ils affrontèrent le club 
de Gravelbourg, les Hawks, 
vainqueurs de Mossbank dans 
l'autre série semi-finale, Nos 
jeunes remportèrent 


parties du deux dans trois: la 
première se termina au compte 
de 5-3 et la seconde avec une 
avalanche de points, 10-1, Rain- 


les deux! 


[Richard Pashelka, Gérard Mar- 
|chand, J.-P, Grimard, N, Bois- 


vert, Armand Mercier, Roger 
Marchand, G. Selenski et Nor- 
bert Cénérini, Pour tout dire, 


les équipes réussirent à monter 
15 fois d'une partie de la pati- 
noire à l'autre, ce qui produisit 
15 buts et le résultat fut de 3-2, 
Ces buts sensationnels furent 
{comptés par le Frère Deschènes, 
Daniel Creurer et Dollard Pa- 
quette pour l'équipe de René 
Maillard et Richard Pashelka et 
Armand Mercier pour le club de 
Richard Pashelka: il y avait tel- 
Ilement de joueurs étendus sur 
la glace quand ces buts furent 
comptés que l'arbitre ne put at- 
tribuer aucune aide à ces buts! 
Le soir et le lendemain, plusieurs 
de ces joueurs, à ce qu'il semble, 
lavaient des muscles endoloris. 
Félicitations à tous nos athlè- 
tes et continuez à vous, former 
“une âme saine dans un corps 
| sain”. 
| Constant LEVESQUE, 
Arts I, 


re me eme 


Debden 


Autre perception de l'ACFÈ 


ét} .85.00: Philippe Lepage, Léo 


Bilodeau, Marcel Pouliot, Eugè- 
|ne Durette, 

2,00: Paul Chrétien, Lucien 
Bisson. 

1,00: Victor Jean, Réal Bélair. 

Total: 5360.25 
Cà et là 

A l'occasion de la semaine de 
l'éducation, le mercredi 9 mars, 
un grand nombre de parents ont 
visité l'école du village, en dé- 
pit d'une température peu clé- 
mente, L'intérêt et l'enthousias- 
me des parents en visitant cha 
que classe est certainement un 
lencouragement non seulement 
| pour les élèves, mais aussi pour 

es institutrices, 

Mme Florian Robin et ses deux 
enfants, de Leask, sont venus 
passer une semaine chez M. et 
Mme Emile Houde, parents de 
Mme Robin, 


Aussi, les produits 


Robin Hood 


FARINE 


5 Taupe | 


y sont-ils de tradition, 


nés. 


À nait na cos À du « ee ds ue + 


**Le Coin 
des 


jeunes 


HUIT AUTRES GAGNANTS 


Chers cousins et cousines, 


LE SLT LA LEE 


‘ 


gue très intéressante mais un 
peu complexe avec toutes ses rè- 
kles, Je dois commencer par ac- 
quérir une idée générale de la 
prononciation et ensuite accom- 
qur quelques exercices de tra: 
duction, Ceci diminue la mono. 
tonie et en même temps élargit 
ma connaissance des mots, 
bénéficie beaucoup de la traduc- 
tion litlérale en anglais, Mais le 
meilleur exercice est de le par- 
ler afin de me familiariser avec, 
l'accent, 

La maitrise d'une autre lan- 
xue constitue partout une riches- 
se appréciable, Plusieurs em- 
plois exigeant des contacts cons- 
lants avec le public l'obligent, 
Une Jangue étrangère peut as- 
surer l'obtention de postes d'une 
séduction unique, ainsi la fonc- 
tion de traducteur, d'interprète 
ou de professeur de la langue en 
cause, Les perspectives sont 


‘La semaine dernière, nous avons publié les noms des gagnants | donc excellentes dans ce secteur 


des grades 9 à 12 et surtout leurs intéressantes compositions. Ils 
ont décrit avec tant d'enthousiasme et de clarté leurs Violons d'In- 
gres que, depuis une semaine, même des adultes partagent cet en- 
thousiasme et m'ont parlé de leurs propres passe-temps, Une preuve 
de plus que ce Coin des Jeunes est lu par vos parents, vos institu- 
teurs, vos grands amis, qui ne peuvent demeurer Indifférents à vos 
initiatives, à vos travaux, à vos projets, 

Maintenant il me faut proclamer les gagnants du concours qui 
fréquentent les grades 5, 8, 7 et 8: 1) Jeannette Arcand, grade 7, 
Couvent St-Charles, Man,; 2) Louis Lecavalier, grade 8, Legal, 
Alta; 3) Jocelyne Sabourin, grade 5, Ecole Marion, St-Boniface; 
4) Diane Vermette, grade 7, Ecole Marion; 5) Léon Douziech, gra- 
de 8, Legal, Alta; 6) Pauline Tétreault, grade 7, Ecole Marion; 
7) Yolande Comeau, grade 6, La Salle Man, Les prix en argent 
sont de 53,00, $2,00, $1,50 et quatre $1,00, 

Les ‘’cousins”, qui ont répondu à mon appel et parlé de leur 
sport favori, le hockey, ont mérité que je lise ‘à part” leurs com- 
positions, J'attribue le prix à Léopold Casavant, grade 9, Legal, 
Alta, qui recevra une magnifique biographie de ‘Monsieur Hockey” 
ou Maurice Richard, l'étoile des Canadiens de Montréal, Mais, 
comme plusieurs autres jeunes sportifs ont su décrire avantageu- 


sement leur sport favori, j'ai décidé de Jeur offrir comme prix de} 


consolation l'honneur de la publication dans le journal: j'ai choisi 
telle ou telle phrase typique de leurs talents et je la fais paraitre 
dans ces colonnes, 

Maintenant, une précision , , , mathématique, J'ai dit la se- 
Maine dernière que j'avais reçu 144 compositions, mais depuis j'ai 
eu la joie de découvrir 36 autres copies oubliées q 
bureau, Ça fait donc 180 cousins et cousines qui m'ont fait con- 
tiaître comment ils passaient leurs loisirs, Que de découvertes 
agréables, ils m'ont permises! Et dire que plusieurs ont eu la déli- 
tatesse d'ajouter à leurs compositions , .. une invitation à Cousine 
Josette d'aller les voir chez eux, Comme j'aimerais me rendre à 
Legal, Prud'homme, St-Pierre, etc., pour connaitre chacun de vous! 
Qui sait? ,,, En tout cas, vous êtes tous les bienvenus chez nous, 
au bureau de rédaction du journal, Je vous ferai visiter ces ma- 
chines compliquées qui transforment vos copies en matière d'im- 
pression, Je vous ferai connaitre aussi les Pères Oblats qui dirigent 
ce journal et ne cessent de défendre, de promouvoir nos grandes 
causes, N'oubliez donc pas, vous êtes les bienvenus, 

Je dois déjà vous quitter, Car, si je veux qu'on trouve suffi- 
samment de place pour publier les compositions des gagnants, il 
me faut me taire. La parole est à eux pour le moment. J'aurai 


l'occasion de me reprendre, 
Votre. 9 cousine JOPETTE, 


Compositions ions des gagnants 
des grades 9 à 12 


voir mettre en marche mon par- 
terre. 

Avec le printemps, 
bien souvent les examens! Mais, 
un peu de prévoyance et d'or- 
| ganisation, même si les minutes 
de loisir se font de plus en plus 
rares et je viens à bout de re- 
garder pousser, du coin de l'oeil 
les maintes fleurs qui demeurent 
en terre durant l'hiver, C'est 
merveilleux! J'aime à encoura- 
ger, par mon intérêt sans cesse 
en éveil, la croissance des tuli- 
pes, dés pivoines, fleurs nobles 
: sublimes qui égayent à pro- 
fusion le domaine paternel. 
voilà le printemps qui s'écoule; 
d'autres fleurs naissent et se dé- 
| veloppent, l'oiseau babille; tout 
{dans le parterre nous exprime 
|la splendeur du prochain été. 

Le colibri se régale dans cha- 
que jardin parfumé ‘et orné de 
tons diaprés, Pour lui aussi, l'été 
lui donne l'occasion de se livrer 
|à sa fantaisie préférée; l'exploi- 
tation des fleurs, Elles ne cessent 
point de me faire honneur, ces 
charmantes plantes, durant tou- 


(suite) 
5e prix 


Le dessin 


Dessiner, dessiner et dessiner 
— voilà mon passe-temps favori, 
Il faut, cependant avoir du 
temps libre et c'est ce que je 
cherche toujours. 

Peindre est un loisir reposant 
et culturel. Par cette détente 
artistique j'acquiers des connais- 
sances plus spécialisées, plus 
pratiques et plus techniques. Je 
suis soucieuse de ma formation 
et j'accorde, dans mes délasse- 
ments une place à mon ‘hobby’ 
fructueux, 

Jusqu'à présent j'ai appris à | 
dessiner au trait, à proportion- | 
ner et à ombrager mes dessins, | 
à dessiner les parties fondamen- 
tales du corps humain, à faire 
de belles compositions efficaces, 
à placer mes objets en perspec- | 
tive, à faire de ja peinture trans- | 
parente et opaque; je suis main- 
tenant à apprendre le dessin à | 


l'encre. |te cette belle saison où la cha- 
Le premier — qui est le des- | leur féconde du soleil sourit à 
sin au trait — consiste simple- | leurs pétales, Les pensées, les 


jacinthes, les oeillets, les roses, 
les pois de senteur, les boules de 
neige et combien d'autres, se 
donnent la main pour étaler leur 
lustre et leur perfection avant la 
fin de l'été, 
Déjà de 
au firmament, 
route et effraie 
mes fleurs, mais n'importe, elles 


ment à bien reproduire les con- 
tours de nos modèles, Le second 
— la proportion et l'ombrage — 
est un peu plus difficile, Mes 
yeux devaient être très observa- 
teurs afin d'avoir mes dessins en 
proportion.’ L'ombrage peut se 
faire de trois manières: l'effet 
des lumières frontales, de gau- 
che et de droite, Comme j'ai 
l'intention de spécialiser dans la | © n } 
peinture de portraits, j'ai dû |ie m'évertue à prolonger 
m'entrainer durant de longues | existence. 
heures à dessiner le corps hu-| Adieu, chères fleurs . . . mon 
main pattie par partie. | divertissement sera maintenant 

Are avoir appris les choses | celui de Préparer votre prochai- 
de base, j'ai fait beaucoup d'ef- | ne arrivée! 
forts po r créer des composi- Corinne GARAND, 
tions artistiques. Ensuite est ve- | grade XII, 
nu ce que j'aime le plus, l'étude | St-Pierre, Man, 
de la DR voi Maintenant | ARS, 
tout ce que je vois m'intéresse | 0 

7e prix 


doublement car j'essaie de dé 
La maîtrise des langues 


gros nuages voyagent 
L'automne est en 


leur 


couvrir le point de fuite. | 
La peinture à l'eau est très in- | 
téressante mais aussi très diffi-| Des violons d'Ingres! 
cile = plus que je ne le pensais. | ;] dans cette vie moderne? . . , 
Mêmeiles gris sont devenus pour | Gui car malgré la vitesse de ce 
moi des couleurs très vivantes. | monde, on a.toujours du temps 
Le dessin à l'encre est encore | jibre qui doit être bien occupé. 
Pr ve nono car je ne fais | Mais les loisirs doivent être en 
Pour er le dessin demeure | Loi d temps reposants et éduca- 
donc un divertissement agréa- Mon passe-temps est bien in- 
ble, délassant et utile. . |téressant et, peut-être selon 
Claire RACE. | vous, étrange, Eh bien! mon loi- 
Pie Man | sir est d'apprendre des langues 
Sidi d | étrangères. Mes amies trouvent 


L 
| cela bien original mais moi, 


6 . !mets une grande importance, | ple. 
e prix | Jusqu'ici, je n'ai appris que trois 
+ langues: anglais, français et es- | 
Je vous aime, pagnol. 
| anglais est bien facile car 


chères fleurs ... 


Pensées, roses, tulipes, pivoi- 
: font mon bonheur! En- 
c'est mon passe-temps 
de me préoccuper des 
de mon parterre. 
se carapate à vue 
déjà les perce-neiges ont 
nombreuses apparitions; 
- le printemps apparait 
ant de la rue, Ah! que 
Vigotant de pouvoir goû- 
‘du soleil, et à l'air 
nier, Ma manie re- 
que je terreaute 
t de lui confier 
C'est alors 


on trouve beaucoup de livres et 
de magazines écrits en cette lan- 
&ue et dans notre pays, on | 
parle couramment, La due! 
tion du français à l'anglais est 
assez difficile. Toutefois, cette 
dernière possède beaucoup de 
simplicité et des règles abrégées 
et peu nombreuses. ‘Parler an- 
£lais’” demande aussi un effort 
car je dois acquérir. cet accent 
sans toutefois perdre mon accent 
français. Mais en tout cette Jan- 
aue est très facile à maitriser 
car nous faisons des contacts 

rsonnels avec: les innombra- 

les aigge qui habitent nos mi- 


ste 


uelque part au 


arrivent | 


Et | 


la plupart de | 


ont encore mon attention . : .|jobber mon caractère et mon es- 


En faut- | 


| 
| 


Î 


{faut pas jouer durement ni tri- 


{bleue dans la région dé l'adver- 


lexercice, et que ça forme la vo- 


| gouret sont mes amis. 


j'y | que de Jésus perdu dans le tem- 


Ensuite vient l'espagnol, lat: | seul d'élu 


— Que pensez-vous des pe 


et il n'y a pas lieu de craindre 
qu'elles s'obscurcissent d'ici des 
générations! Etre trilingue ou 
polyglotte donne aussi l'occasion 
d'entrer en contact avec des peu- 
ples étrangers atin de les con- 
naitre personnellement, de dé- 
couvrir leur histoire et leurs tra- 
ditions, ete, , , Tout cela agran-, 
dira mes connaissances, Je crois 
bien que, avec les progrès mo- 
dernes, on aura besoin de la 

maitrise dè diverses langues, 
J'aime be ‘Aucoup ce passe- 
temps parce qu'il possède une 
grande valeur et aussi à cause 
de son importance dans ma car- 
rière, Tout en me reposant, je 
me réjouis d'apprendre quelque 
chose d'utile me permettant l'ac- 
cès à des fonctions diverses et 
intéressantes au Canada et à l'é- 
tranger, Faut-il en dire davanta- 
ge pour souligner à quel point 
une compétence dans une autre 
langue que la sienne, est une 
immense richesse à notre épo- 

que? 

Yvette BELL, 

grade XII, 

St-Pierre, Man, 


(La composition gagnante des 
grades 5 6, 7 et 8 parait en pre- 
mière page, Les autres parai- 
tront dans votre page la semaine 


rer rrer 


NU 


/ 


LE LIRE PL CES EPEEE] 


HELLO LT; LIENS 


: 


À LA CONQUÊTE. 


CIBERTE ET LE PATRIOTE 


DU MONDE 


2°. Sur les chemins de l'héroïsme 
Réalisé par la SOCIETE CATHOLIQUE DE LA BIBLE, 


: Lérique Philippe arrive on tone, 
TE L trouve un singulier personnage: ‘Si. 


. mon le magicien”, célèbre por les pro- 


diges qu'il accomplit, On le voit lei 
lisant l'avenir dans une coupe, pro- 
cédé était an usage chez les juifs, cor la 
Bible nous dit que Joseph, on Egypte, fit 
mettre dans le sac de Benjamin la Le | 
dont il se servait pour la divination, À 

côté de Simon le magicien fument les 
partums magiques qui proeuraient sans 


LE PHILTRE, 
NCANTATION 


2. On « conduit chox Simon une 
femme malade pour qu'il ‘chose le 
mal" avec ses enchantements, La sor. 
cier à composé un philtre pour la guérir, 
des ingrédients divers sont mélés dans la 
coupelle, I! prononce sur eux une formule 
incantetoire, destinée à leur donner un 
pouvoir euratif, D'où venait ce pouvoir? 
s…s Visiblement dy démon, 


St-Boniface, le 18 mars 1960 


d'après les Actes des Apôtres 


3, Simon entend porler des miracles 
accomplis par Philippe; intrigué, il s'at- 
tache aux pas de l'apôtre afin de cons- 
tater por lui-même la vérité des prodiges. 
Il est émerveillé ot décide d'en sur- 
prendre le secret; pour cela il écoute 
attentivement les enseignements, La 
volei, le visage anxieux, téchant de 
découvrir dans les paroles de Philippe 
le secret. des prodiges qu'il lui © vu 
ateomplir si aisément, 


Images de Marie Pignal 
Bande no 7 


4, Voyant que pour pénétrer plus 
avant dans les arcanes de la doctrine, Il 
faut recevoir le boptème, il demande à 
y dtre admis et fait montre d'une hypo- 
crite ferveur, Dans l'aau d'une rivière, 
prés d'un gué, Philippe donne le bop- 
téme por immersion, Simon ot done 
baptisé, et maintenant |! espère arriver 
à vos fins, 


. 


(4 


Notes agricoles 


La semaine dernière nous a- 
vons élaboré ensembles le plan 
des choses permanentes de vo- 
tre parterre, Le dessin de ce 
beau projet sur le papier est fa- 
cile à changer et à améliorer, I] 
peut même être désirable d'en 
tracer plusieurs, puis de choisir 
celui qui correspond le mieux 
aux goûts et aux exigences de la 


prochaine.) 


Le Hockey 


Chère cousine Josette, 

Je vous écris quelques mots 
en réponse à votre demande 
dans le journal, pour des com- 
positions sur le gouret, 

Le gouret se joue sur la gla- 
ce, Ce sont surtout les garçons 
ou les hommes qui s'adonnent à 
ce sport, 

C'est un .jeu bien intéressant 
quand on connaît les devoirs des 
joueurs et les lois du jeu, Dans 
les lois, on lit qu'on imposera 
une punition à un joueur pour 
avoir retenu, mis en échec illé- 
galement, avoir accroché, fait 
trébucher, tenu, le bâton trop 
élevé et avoir éloigné, Le jeu 


sera arrêté lorsqu'on passe. la 
rondelle à un compagnon, la 
longueur de deux lignes, ou 


qu'un compagnon passe la ligne 


saire et qu'on envoie la rondel- 
le par-dessus la ligne, 

Le jeu de gouret consiste en 
trois périodes de vingt minutes. 
Quelques fois, quand les points 
des équipes sont égaux, le jeu 
est prolongé de dix minutes, 
Dans chaque équipe on nomme 
des hommes pour organiser et 
entraîner les joueurs, Parmi les 
joueurs il y a un câpitaine et 
deux assistants pour discuter les 
différends. Une ligne est formée 
de cinq joueurs qui doivent être 
sportifs et honnêtes, Le gouret 
est mon jeu préféré parce que 
c'est un jeu actif, intéressant, 
que tout notre corps y est en 


lonté, le caractère, 
Léopold CASAVANT, 
grade IX, 
Leg al, Alta, 


Tous les garçons qui aiment le 


Albert FRANCOEUR, 
grade VIII, 
Victoire, Sask. 


Pour être un bon joueur fl ne 


cher . Le gouret est un jeu 
qui nous apprend à jouer avec 
d'autres gars, 
Jean MONTPETIT, 
grade IX, 
Legal, Alta, 
LJ 


. L4 

Je #iis attaché au hockey plus 
qu'à tous les autres sports, parce 
que ce jeu m'apprend à déve- 


prit de sociabilité 
Rémi CYR, 
grade IX, 
Legal, Alta, 

. Li 

Ce sport exerce ma volonté et | 
développe mes muscles. Je n'ai 
pas besoin d'ajouter davantage | 
pour vous convaincre que ce 
sport comme occupation. secon- 


daire pour les étudiants est 
idéal! 
Albert GRIMARD, 
grade X, 
Prud'homme, Sask. 
L1 L} LI 
Ce jeu de hockey n'est pas 


trop rude si on observe les régle- 
ments, 
Grant BERNARDIN, 
grade VI, 
St-Charles, Man, 


Histoire sainte 


Le bon vieux curé est en train 
{de raconter l'épisode évangéli- 


Les enfants écoutent avec | 
attention, 

— Et que pensez-vous que Jo. 
seph fit quand il s'aperçut que 
Kong Jésus n'était plus avec 
ui? 

Une petite Voix répond: 


famille, Il importe de vous rap- 
peler surtout et dès maintenant, | 
ques les alentours de votre mai- 
son doivent être à longueur 
d'année, propres, bien tenus, at- 
trayants et hospitaliers. Surtout | 
en campagne, les abords agréa- 
bles d'une vng: L cm aux 
visiteurs et aux passänts une im- 
pression vive et durable des gens 
qui habitent cet endroit enchan- 
teur, 

La maison . doit" dominer le 
paysage et s'imposer comme le 
point d'attraction de tout le par- 
terre, Les plantations seront 
donc disposées de facon à diri- 
ger l'attention vers la maison, à 
faire valoir ses, beautés architec- 
{urales, à corriger ses défauts ou 
à voiler ses laideurs, Un ensem- 
ble simple, naturel, qui consti- 
tue un fond de verdure et enca- 
dre la maison de vert feuillage, 
est toujours remarqué et admi- 
ré, La plupart des lots de, ville 
ne permettent pas de planter des 
arbres dans la partie publique | 


AU POST 


Emissions françaises 


Les émissions françaises du 
samedi 19 mars présenteront de 
10 h, à 11 h, 30 a.m,: ‘Courrier 
du Roy” et ‘’Music-Hall”', avec 
Michelle Tisseyre, qui mêéttra en 
vedette Edmond Taillet, chan- | 
teur fantaisiste français) The 
Hammond's Birds: Betty Pasco, 
trapéziste; “La Chanson cana- 
dienne'”’ avec Pierre Paquette, 
Colette Bonheur, Rolande Des- 
ormeaux et Jacques Blanchet, 

Le dimanche 20 mars, “Radio- 
Canada vous invite” sera à l'af- 


fiche de 2 h. 30 à 3 h, pm, et 


BARGAIN 
DAYS 


on the 


in 
WESTERN 
CANADA 


Départ: 24, 25, 26 mars 
Limite pour le retour — 25 jours 
PRIX ALLER-RETOUR DE 
WAINNIPEG 

En_wagons_ordinaires: 


à Vancouver 
Vous épargnez 


$50,00 
$28.30 


D RAA $50.00 
Vous épargnex …....$28,30 
à Nonaimo . ............$50,00 


…$28,30 
En wagons dortoirs, classe touriste 


* à Vancouver . 
Vous épargnez 


Vous épargnez … 


$7240 


— I] a sans doute promis un, 
lampion à re ,Abtoine. 
| 


La voix du toute © 


La campagne électorale bat: | 
tait son plein, Tout le monde | 
discutait politique. 


candidats.en présence dans | 
tre comté? demandait-on à un | 
vieil électeur. 

— Je les connais l'un et l'au- 
tre, de répondre le brave hom- 
mé. Et je remercie lé Ciel à la 
pensée ne n'y en aura qu'un 


à Victoria 
\ Vous épargnez $15.30 
à Nonaimo.. $68.6 
Vous épargnez $18.75 
‘Sur Long d'un lit de classe 
touriste, 


‘cri: 


doute une sorte d'hypnose. 


Causons d'horticulture 


C4 
du parterre; cuelites groupes 
d'arbustes d'ornement aux coins 
antérieurs de la maison supplée- 
ront à l'absence de ceux-ci, En 
règle général, ces masses de 
feuillage doivent être d'un vert 
tendre ou foncé et surtout pro- 
portionnées aux dimensions de 
la maison et de la propriété, Ain- 
si les maisons modernes de plein 
pied, requièrent des petits ar- 
bres d'ornement tels que: l'orme 
de Chine, l'érable d'amour, le 
cormier, le. pommetier et l'ali- 
sier; cependant que les hautes 
maisons de deux ou trois éta- 
ges exigent comme décoration, 
les superbes ormes d'Amérique, 
l’érable argenté, le chêne, le til- 
leu] ou le frêne et les différen- 
tes variétés de bouleaux, Tout 
arbre doit être planté au moins 
à trente pieds de la maison. Il 
faut aussi prévoir que ce petit 
arbre de huit à dix pieds de 
hauteur aujourd'hui, grandira et 
se développera vite; sa taille, 
lorsqu’ il aura atteint sa _maturi- 


E CBWT 


“Première'', de 3 h. à 4 h: pm. 
Cette dernière émission présen- 
tera une oeuvre d'Adrien Bony, 
intitulée ‘A cause de ça”, L'hé- 
roine de cette histoire mélodra- 
matique, Nelly, est une fille 
charmante. Elevée dans un cou- 
ivent suisse jusqu'à sa vingtiè: 
me année, elle retourne définiti- 
vement chez elle, Et son papa 
qui est aussi brave que riche, 
assez riche pour pouvoir mépri- 
ser l'argent, lui a préparé avec 
la complicité d'une vieille tante 
une vie délicieusement amusan- 
te. Lundi: théâtre; mardi: grand 
diner; mercredi: concert, et le 
reste et le reste! 

Mais Nelly refuse gentiment, 

Elle préfèré tenter sa chance, 
apprendre la ‘vraie vie’ et, grâ- 
ce à son père (après tout, on ne 
peut faire deux expériences à la 
fois: celle du travail et celle du 
chômage), obtient un emploi 
sous un faux nom. L'histoire se 
corse, car c'est précisément son 
papa qui possède et dirige la 
maison qui l'emploie, Et Nelly, 
très sportive, joue le jeu. Ewvi- 
demment, ‘les secrétaires qui 
l'entourent font contraste avec 
sa grâce naturelle et, bientôt, 
Nelly doit subir les grossiers af: 
fronts de ses camarades de tra- 
vail, Elle n'est certes pas bête 
mais un tantinet naïve. Le péché 
par ‘‘bonnes intentions” est d'au: 
tant plus grave qu'il est inçons- 
cient. Nelly, écolière sans doute 
brillante en cours de morale, va 
sérvir à chacun sa leçon non 
sans avoir, auparavant, lâché ce 
‘Je n'avais d'autre désir que 
de travailler et vous avez réussi 
à détruire toutes les illusions 
que j'avais sur le travail!” 

Cri superbe dans ce frais mi- 
nois aux lèvres d'or. 

La plupart de ces renseigne- 
ments sont de provenance de 
‘“‘La Semaine’ à Radio-Canada, 

Avis 

Nous ne sommes pas respon- 
sables des changements impré- 
vus qui peuvent être apportés à 
ce programme, 


DES ACADIENS 
QUI MONTENT 


CHARLOTTETOWN — La ca- 
pitale de l'Ile du Prince-Edouard 
est avantageusement connue au 
Canada. Elle est sise dans un 
décor enchanteur, Ses citoyens 
sont simples et accueillants, Elle 
vient de se donner un maire aca- 
dien, le deuxième, sauf erreur, 
depuis une dizaine d'années. 

'élection de M. A.-W. Gaudet 

à la mairie illustre l'harmonie 
des rapports qui existent entre 
les insulaires: Acadiens, Ecos- 
sais, Irlandais, Anglais. En effet, 
les Acadiens ne constituent que 
8 pour cent de la population de 
la capitale. Un autre Acadien, 
mond Arsenault, est con- 


Surveillez nos tarifs spéciaux 
des 14, 15 et 16 avril 


Voyager par train, c'est 
voyager à bon compte 


Tous (es eens de 


seiller, ce qui donne au groupe 
frânçais deux représentants sur 
dix au Conseil de re 

Un autre acadien, M. Gilbert 
Gaudet, de Bloomfield, a été élu 
assez récemment président de la 
Fédération des Credits Unions ou 
Caisses Populaires de l'Ile, M. 
Gaudet est également secrétaire 
de la Chambre de erce de 
Mn Ph nie 
sion du district fédéral d'Ottawa, 


lé affectera et modifiera les pro- 
portions de ]la maison et raême 
celles de la propriété, A l'en- 
contre de bien d'autres choses, 
cet arbre en vieillissant gagnera 
constamment en valeur et en 
beauté, Les arbres sont nos meil- 


leurs amis, ce sont des êtres vi-| 


vants que nous avons le devoir 
d'aimer, de protéger et de con- 
server, \ 

La plus attrayante partie de 
votre parterre public, chers com- 
patriotes, est certainement vo- 
tre gazon, Essayez de lui don- 
ner la forme d'une ellipse aux 
lignes gracieuses que délimitent 
d'un côté quelques groupes d'ar- 
bustes bien choisis, qui est bor- 
dée près de la rue ou dû chemin 
par une haje basse, s'il y a lieu, 
Fe qui sera limité par le chemin 

d'entrée de l'autre côté, Autant 
que possible évitez toute planta- 
tion au centre de la pelouse, ce 
qui la ferait paraître plus petite 
et compliquerait son entretien, 
La petite pelouse paraitra plus 
grandé si vous y groupez autour 
des lignes de démarcation, de 
petits arbustes au feuillage clair 
et léger et aux branches fines 
tels que: les tamaris, les poten- 
tilles. Les vastes pièces de gazon 
sembleront plus petites si de 
grands arbustes tels que les chè- 
vrefeuilles, les lilas, les hydran- 
gés sont judicieusement arran- 
gée en bordure, De toutes façons, 
les diverses plantations au par- 
terre doivent s'harmoniser avec 
les aspects environnants et y a- 
jouter leurs apports de beauté. 

Dans le cadre de ces causeries, 
d'autres détails seront énoncés 
sur le choix des arbustes d'or- 
nement et le rôle qu'ils doivent 
remplir au parterre, 

En terminant, chers audi- 
teurs, permettez-moi de vous 
rappeler cinq grands principes 
qui doivent vous guider dans 
l'organisation de votre parterre: 
1) Assurer un beau fond d'ar- 
bres à votre maison. 2) Bordez 
les limites de votre parterre a- 
vec des-arbustes ét des patits 
arbres. 3) Encadrez l'apparence 
générale, vue de l'intérieur et de 
l'extérieur, 4) Pourvoir la mai- 
son d'une élégante plantation de 
base, 5) Ne rien planter devant 
la façade de la maison, 


Frère T. Laflamme, C.S.Y.' 
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TE horé 


par Jacques LEMOYNE 
Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote’ 


Leg séries éliminatoires débu- 
tent dans quelques jours, dans 
la Nationale, Ces joutes hors 
concours, si on peut dire, revé- 
tent, aux yeux des enthousiastes 
du hockey, une importance 
beaucoup plus grande que les 
joutes disputées au cours des six 
mois de la saison régulière, Les 
éliminatoires intéressent plus de 
personnes que lès joutes du ca- 
lendrier ordinaire à cause de 
l'enjeu important qu'elles repré- 
sentent, et aussi à cause de la 
tension nerveuse qui sé fait sen- 
tir autant chez les spectateurs 
que chez les joueurs. Dans de 
telles circonstances “tout peut 
arriver'’, et souvent, tout arrive, 
Nous prévoyons des séries plus 
enlevantes cette année que l'an 
dernier, et nous choisissons les 
Canadiens pour remporter les 
honneurs de la coupe Stanley, 
Comment cette équipe pourrait- 
elle faillir à la tâche, cette sai- 
son encore, à moins, bién enten- 
du, que des blessures sérieuses, 
et toujours possibles, ne vien- 
nent désorganiser le club de Toe 
Blake? Et ici le travail des ar- 
bitres peut jouer un rôle de pre- 
mière importahce dans la con- 
duite des séries éliminatoires, 


Des exemples! 

Les Canadiens ont donné de 
bonnes leçons à leurs deux ri- 
vaux les plus probables, les Ma- 
ple Leafs et les Black Hawks. Ils 
ont rossé Toronto d'importance, 
à Toronto, l'emportant 9 à 4, 
puis Îls ont passé le pinceau aux 
Hawks, 5 à 0 sur la glace du 
Forum. Ceci ne veut pas dire 
que les éliminatoires ressemble- 
ront à ces joutes, mais elles si- 
gnifient que quand les Cana- 
diens ont besoin de gagner ils 
savent le faire de façon specta- 
culaire, Nous serions surpris de 


Nos Mots Croisés 
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Horizontalement 
1-Oter le linceuil qui ense- 
velissait un mort, 
2—Apprend par coeur: — Qui 
est garni d'acier. 
3—Viciée. — Débarrasses les 
étoffes des noeuds. 
4—Mouvement subit avec ef- 
fort, — Dont la superficie 
est unie. 
5—Ordre prescrit. — Désa- 
gréable à la vue. — Petit 
cube. 
6-Choisirai de nouveau, — 
Qui n'est pas mouillé. 
7—Petite anneau de cordage. 
— Assortissent les couleurs 


10 11: 


ACTE 


« Vertiralement 

1-Celui ‘qui découvre, — Y4- 
brernent, 

2—Qui tiennent hr PL gg 
de boucher, — Adresse, 

3-—Noms des chapitres du 
Coran, — Lisière. 

4Paradis terrestre, — Atti- 


de laine, 8—Chlovoranadate naturel de 
8 Usages. — Note, — ‘Très plomb. : 

petite écriture. 9—Se dit des branches pri- 
9—Métal. — Détacher des ani- Env rameaux, — Pre- 

maux attelés,” ère, —.En les. 


10-En retard, — Chemin de 1 Anmement 


halage, 
11-Garnir un bâtiment, — - 
‘ Lieu de délices. # 
12—Enlever, — Etendue de 
juridietioni. A 


Essors: 2. Etoc — fu 
8. Raïllère — Lui; 4, 1 — 


loup 
Sans compagnie. — De la 


SOLUTION DU PROBLEME Ne 129 
= Horizontalement: 1. Peser —|m Y 


voir les Red Wings atteindre les 
finales, mais le club Detroit est 
capable de jouer de l'excellent 
hockey, même s'il a l'habitude 
de se faire éliminer rapidement 
depuis quelques saisons, Chicago 
semble posséder la machine Ja 
plus formidable et si les Cana- 
diens doivent rencontrer les E- 
perviers dans les premières ron- 
des, on verra certainement du 
feu, Pour ce qui est des Leafs de 
Toronto ils ont été des proies fa- 
ciles pour le Tricolore toute Ia 
saison et 'il n'y à aucune raison 
pour que la même chose ne se 
reproduise pas dans les élimina- 
toires, Souvenons-nous que, l'an 
dernier, les Canadiens n'ont eut 
besoin que de cinq joutes pour 
éliminer Toronto, 


Le masque: 


Le masque de Jacques Plante 
fera couler encore beaucoup 
d'encre! On a même vu des diri- 
geants ouvriers prendre la direc- 
tion du Canadien à partie à ce 
sujet, et que les Canadiens ga- 
gnent ou perdent, le masque se- 
ra discuté, surtout si les Habi- 
tants perdent, Toe Blake n'aime 
pas le masque, c'est certain, La 
moyenne de Plante a connu une 
courbe dangereuse quand il a 
porté son masque, mais on attri- 
bue généralement ce fléchisse- 
ment, qui lui coûtera peut-être 
le trophée Vézina, à un fléchis- 
sement général de l'équipe, at- 
tribuable à son tour à l'absence 
de Béliveau, Moore et de quel- 
ques autres joueurs de fort ca- 
libre: Personnellement nous 
croyons que Plante devrait dé- 
cider s'il portera le masque ou 
non, C'est lui qui a pensé au 
port du masque, lui qui en a été 
le pionnier, lui qui a prouvé 
qu'un gardien de buts n'avait 
pas la vue obstruée par le mas- 
que, alors pourquoi demander à 

quelqu'un d'autre de trancher la 
Lier pe Si Plante enlève son 
masque et que les Canadiens 
perdent, la direction n'aura pas 
fini d'entendre les récrimina- 
tions des partisans des Cana- 
diens, Toe Blake deviendra 
l'homme le plus conspué à Mont- 
réal et sa position ne sera pas 
agréable. 


Un amateur! 


On s'est ému, en certains mi- 
lieux, de voir un gardien de buts 
‘‘amateur”’ briller dans deux 
joutes de la Nationale, Nous 
nous demandons pourquoi? On 
voit souvent des juniors sauter 
directement à la Nationale sans 
es cela indique que le calibre 

u jeu dans la ‘grande ligue" 
en soit pour autant affaibli. On 
a même vu des joueurs briller 
pour quelques joutes et puis re- 
partir vers les mineurs après 
que l'adversaire eut appris à 
connaitre leurs faiblesses. Pour 
juger du talent d'un joueur il 
faut plus que deux joutes et les 
Rangers de New-York le savent 
bien qui ont habilement exploité 
la situation contre des clubs qui 
menaçaient de n'attirer au Gar- 
den que les placiers et quelques 
partisans enragés. Rollins est re- 
tourné au jeu et rien n'indique 
que Ja direction des joueurs du 
Broadway ait l'intention de le 
remplacer la saison prochaine 
par un nouveau venu, lutte 
se fera entre Worsley et Rollins, 
à moins que les Leafs de Toron- 
to ne cèdent Chadwick aux Ran- 

lers, comme on le prétend. Au 
ieu de chercher à obtenir des 
armes contre la Nationale en ex- 
pionent ce truc publicitaire, les. 
irigeants du hockey amateur 
feraient mieux de chercher à 
s'entendre avec les magnats de 
la Nationale pour l'organisation : 
d'une équipe canadi , Capa- 
ble de remporter les honneurs 
aux jeux d'hiver, 


Le miroir de l'âne 


— Avez-volis été voir un au- 
tre médecin avant de venir ici? 
s'enquiert le docteur grincheux 
auprès de son nouveau patient, 

— Non, monsieur, répond le 
malade, Pour être franc, je dois 
cependant avouer que je suis al- 
lé chez un D. en. 
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Cette fois, la jeune fille cou- 
pa net ce discours qui l'effrayait 
tout en l'offensant, Une sorte de 
frayeur’ indignée la soulevait 
toute en l'entendant prononcer, 

avec cette câlinerie insolente, le 

diminutif que, jadis, il lui avait 
donné quelquefois pendant leurs 
courtes fiançailles, Elle protesta 
sèchement: 

— Assez! Comment pouvez- 
vous oser me tenir de tels pro- 
pos, me jouer une si indigne co- 
médie? J'ai tenu à venir vous 
parler moi-même, comme vous 
en aviez manifesté le désir ,,, 

— Et que je vous en suis re- 
connaissant! lança-t-il avec une 
chaleur feinte, Jamais je n'au- 
rais attendu une telle générosité 
de votre part, après ma condui- 
te, si odieuse en apparence! 

Elle haussa les sourcils, 

— En apparence? 

— Qui, je ne voudrais pas a- 

voir l'air de plaider une cause 
sans doute perdue d'avance, 
mais éxcusez-moi si je tiens à 
préciser certains points de mon 
attitude, Mettons que ce soit ma 
dernière coquetterie vis-à-vis de 
vous , .. 
Jacquemine, impassible en ap- 
parence, se sentait vaguement 
détendue, rassurée par ce pré- 
ambule rassurant: les mots qu'il 
disait semblaient annoncer une 
capitulation certaine; aussi, fût- 
ce d'un ton moins dur qu'elle 
protesta: 

— Pourquoi ces explications 
inutiles? 

— Peut-être pour vous laisser 
un souvenir moins empoisonné, 
une impression moins fausse . 
sur le compte de celui que vous 
devez haïr, mais qui souffre de 
se sentir méprisé, 

Jacquemine secoua les épau- | 


_- li faut se croire bien par- 
fait soi-même pour oser mé- 


n'êtes-vous pas la 
perfection accomplie? Comment 
tout ce qui fut le passé ne vous 
laisserait-il pas indignée? 

Très nette, mais déjà pleine de 
confiance dans l'issue de leur 
conversation, elle dit: 

— Ne parlons pas du passé, 
voulez-vous? mais de l'avenir et 
surtout du présent. 

— Mais votre mépris, fit-il de 
pre en plus ardent, n'est-ce pas 

présent aussi? M'auriez-vous 
envoyé cette aumône hier si 
vous ne m'eussiez pas jugé bien 
indigne? 

— Je n'ai pas voulu vous of- 
fenser par une aumône, dit-elle, 
très douce, mais vous rendre un 
service. 

— Vous avez surtout voulu, 
je le sais, éviter à ma famille la 
honte de ce que la lettre anony- 
me appelait ‘une dernière folie” 

De quoi m'avez-vous donc 
jugé capable pour avoir si peur? 
Ah! Jacquemine, comment avez- 
vous pu croire que je me laisse- 
rais entraîner à quelque faute 
irrémissible par le jeu . . . alors 
que je ne jouais plus que pour 
effacer la faute de jadis? 

Stupéfaite, hésitant à com- 

e, elle demanda, suffo- 
quée: 

— Comment? Que dites- 
vous? 

— Je dis que si j'ai joué et 
perdu malencontreusement pres- 
que tout votre avoir, le soir 
même de notre mariage, c'était 
par scrupule d'homme oisif, hon- 
teux .de n'apporter rien dans 
une union où vous donniez tout: 
grâce, jeunesse, beauté et fortu- 
ne! Oui, j'ai été gaspilleur et 
dissolu pendant ma jeunesse, 
mais du jour où je vous ai con- 
nue, du jour où vous avez ac- 
cepté de m'épouser, j'ai compris 
combien j'avais été insouciant et 


Tamiser ensemble dans un 
[1 


2 tasses de farine à pâtis- 
serie tamisée une fois 
OÙ 174 tasse de farine 


Va'e. à thé do sel 
tasse de sucre granulé 


St-Boniface, le 18 mors 1960 
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Elle eut un élan désespéré, 
— El vous savez que je ne la 
demanderai jamais! Alors, com- 
ment Pouveéz-Vous arguer de 
droits que votre conscience mé: 
me doit reconnaitre avoir per- 
dus! 

Il secoua la tête. 

— Je n'écoute que mon coeur, 
qui, lui, se sent les droits de 
celui qui aime le plus. 

— Oh! fit-elle, indignée, com- 
ment pouvéz-vous dire une cho- 
se parellle, un si odieux men: 
songe? Comment osezvous 
‘jouer une telle comédie? Me 
Croyez-vous assez bête pour m'y 
laisser prendre? Vous vous 
trompez parce que vous me con- 
naissez bien mal! Je ne suis pas 
de celles qui se laissent prendre 
au compliments comme les a- 
louettes aux miroirs! Je ne veux 
pas chercher le mobile secret de 
votre attitude, plus odieuse ce 
soir qu'elle ne le fut 1] y a deux 
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cou * J'ai re dat olsi- sos, le jour où vous m'avez « 
veté et je me suis juré d'appor- , 1e 
ler: à mc bandonnée, mais je dois vous 

on tour, la fortune dans dire ceci, afin de faire cesser 


notre mariage, Seulement, à ce 
moment, j'étais encore aveuglé 
par mes erreurs passées, Le 
moyen. de trouver une fortune 
rapide, je ne le voyais que dans 
le jeu où je croyais avoir trouvé 
une martingale merveilleuse, Si 
j'ai t'ompé votre confiance, si 
j'ai réalisé une partie de votre | 
fortune, c'était, il faut me croire 
c'était uniquement ‘pour 
pouvoir, en quelques, heures, la 
décupler et vous apporter triom- 

alement, à votre réveil, le 
uxe et l'opulence conquis pour 
vous! Comprenez-moi: quand 
j'ai emporté cet argent au ca- 
sino, c'était, Jacquemine, un em- 


toute équivoque entre nous , ,, 
Lentement, gravement, elle 
scanda les mots: 
Je ne demanderai jamais 
la séparation, ni l'annulation de 
notre marlage, parce que je l'ai 
juré et que, moi, je respecté mes 
serments; mails je ne serai ja- 
mais non plus votre compagne, 
Il se rapprocha encore et, la 
voix caressante, le regard en- 
jôleur: 
— Vous me 
bien? soupira-t-il, 
Les beaux yeux si francs, si 
droits de Jacquemine se posè- 
rent sur les siens. 


détestez donc 


Non, dit-elle, brave et 

loyale; mais j'en aime un autre! 
I1 pâlit un peu, serra les mâ- 

choires, respira plus vite. 

OUS , , , VOUS Osez me 

dire cela? 

…— Je dois vous le dire, re- 
prit- elle fermement, afin que 
vous sachiez bien que je ne puis 
plus jamais, en aucune façon, 
être votre femme , . , Si vous 
vous entêlez à demeurer de nom 
et légalement mon mari, je me 
iretirerai dans quelque commu 
nauté religieuse, puisque ma for- 
tune reconquise me permet de 
vivre en faisant le bien autour 
de moi maintenant, mais vous 
ne me reverrez jamais! 

Un frémissement agita le jeu- 
ne homme de la tête aux pieds, 

— Soit! fit-il, la voix sifflan- 
te, C'est la lutte ouverte, j'aime 
mieux cela! Ou lui, ou moi, , 
Mais je vous iens, à mon 
tour, que je ne suis pas décidé à 
renoncer à mes droits, à vous 
céder à cet homme! 

— Pourquoi? demanda-t-elle 
douloureusement, 

L Il l'enveloppa d'un regard de 
eu, 

— Pourquoi? Eh bien! je vais 
vous le dire, mon orgueil dût-il 


prunt que e croyais vous faire 
. Je n'étais pas plus coupa- 
ble, en somme, que l'industriel 
ui place la dot de sa femme 
ans son usine ,,, Ce qui m'est 
arrivé ressemble beaucoup à 
certaines faillites! Mais, moi, j'ai 
perdu la tête; je n'ai plus osé af- 
fronter vos reproches, je me 
suis juré de ne teparaitre de- 
vant vous que lorsque j'aurais 
Le agné ce que je vous avais , 
runté et vous l'avoir rendu! 
Il la regarda fixement et, très 
lentement il laissa tomber ces 
mots stupéfiants: 
…— Aujourd'hui, c'est fait! Je 
ne vous dois plus rien, 


Absolument ahurie, 
mine Route) 


Jacque- 


— je ne comprends 
pas Ac bien , ,. 
— C'est très simple! fit-il a- 
vec une crânerle qui ne man- 
quait pas d'élégance, J'ai joué, 
Jai gagné, et ce matin j'ai en- 
voyé à votre banque, pour être 
gp à votre compte, la som- 
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hs ue je vous avais . . , em- 
ée il y a deux ans . , 
aurmentée des intérêts; voici ‘le 
reçu! 

Derrière ses cils abaissés, il 
épiait le désarroi visible de la 


jeune fille et l'espèce d'effare-|°" souffrir . . . Parce que je 
ment dans lequel la plongeait | TOUS aime, moi aussi, mainte- 


cette révélation. Une lueur d'iro- 
nie triomphante glissa dans ses 
yeux, et il reprit, la voix insi- 
nuante: 

— Je ne vous dois plus rien, 
Jacquemine. C'est pourquoi je 
me reconnais, maintenant, le 
droit de revendiquer tout! . 

Soudain, elle perçut le denger 
dans la caresse de la voix étouf- 
fée, dans l'audace du regard 
conquérant, Le coeur affreuse- 
ment étreint, bien que voulant 
garder son calme, elle fit un pas 
en arrière.et posa la main sur le 
dossier d'un fauteuil pour s'y re- 
tenir, car elle sentait ses jambes 
fléchir 


Elle chancela sous la révéla- 
tion térrible, Malgré toutes ses 
défiances et ses doutes, elle sen- 
tait que cet homme disait vrai 
aujourd'hui, et elle le connais- 
sait assez pour savoir qu'il ne 
reculerait devant rien pour faire 
tri er cet amour qu'il a- 
vôouait et que ses regards cri- 
aient, 

Elle voulut cependant lutter 
encore et, haussant les épaules: 

— Amour bien soudain pour 
être réel et profond! Vos ae me 
permettez d'en douter? 

— Raillez, fit-il, les dents ser- 
rées et le regard mauvais. Rail- 


_— Tout? aile lez , . . C'est vrai, pourtant, 
dd Due NUS der abominablement vrail Jadis, je 
santé, n'avais pas compris ce qui se 


passait en moi, et, cependant, 
votre souvenir me poursuivait 
comme un remords, comme un 
reproche, épi Le un regret lan- 
cinant! , t, en apprenant hier 
de la bouche de cet homme que 


Il fit, lui aussi, un pas pour 
se rapprocher d'elle et, de plus 
en plus pressant: : 

— Oui, dit-il, tout ce que la 
loi m'accorde, tout ce que ma fo- 
lie m'avait fait perdre: votre vie 


vous désiriez votre liberté pour 
et votre affection, votre N-|l'offrir à un autre, j'ai connu le 
ce et votre pe en acque-| sursaut de jalousie qui devait 


mine .,, ma 

Elle frémit toute au ton de 
possession et, soudain, reprit 
tout son courage. Il lui fallait 
déten non seulemeñt son 


m'éclairer , . . Quand je vous ai 
vue, tout à l'heure, si belle, si sé- 
duisante, mienne encore de nom 
et cependant perdue ... j'ai me- 
suré exactement à quelles extré- 
mités pourrait m'entraîner cette 


perte . ,. 
Elle demanda, hautaine, mais 
tremblant déjà pour Michel: 

— Vous menacez, je crois? 
Eh b bien! écoutez-moi . . . Jamais 
je ne serai votre compagne, je 
vous le jure! Mais je vous jure 
aussi que, si vous tentez quoi 
que ce soit contre celui qui a su 
conquérir lé coeur que vous à- 
vez dédaigné, plus rien ne m'ar- 
rêtera alors de reprendre cette 
.liberté que vous refusez de me 
‘|rendre! 

Avançant vers lui, elle conti- 
nua, calme et froide: 

— Si vous vous obstinez à me 
laisser votre nom, je saurai le 
respecter, mais vous ne me re- 
verrez jamais, et celui. qui at- 
tend votre décision non plus! Si 
vous consentez à me rendre la li- 

, Vous n'aurez pas d'amié 
plus dévouée que moi. Choisis- 
sez: l'amitié ou la haine, répon- 
dant à la justice ou à la cruauté! 


dre, 

bonheur, mais sa paix, sa liberté 
Eh bien! elle combattrait, 

le front haut, courageusement. 

— Ces droits que la loi vous 
donne, vous les avez tous perdus 
volontairement. Rien au monde 
ne peut vous les donner aujour- 
d'hui! 

— Rien? fit-il, doucement 
ironique. Oubliez-vous'que vous 
êtes toujours ma femme? Léga- 
lement, rien n'est venu changer 
la situation, puisque vous n'avez 
pas demandé la séparation! . 


pelez cruauté mon désir légitime 


ef ne les remplissant de vous empêcher d'en épouser 
(by PS dut se deb SU evêt 
— ne rien avoir 

por rer d'un mélangede en légitime, en rs donnée votre 
ds ry es Legs Brno ce moi. La seule 
granu . chose légitime, dans votre cas, 

Ya c. à thé de cannelle serait l'effacement qui rachète- 


rait votre faute passée, Réflé- 
chissez à la vie de renoncement 
et de tristesse à lâquelle vous 


Un instant, il la contempla en 
silence. 11 semblait hésiter, lut- 
ter; enfin, il ferma les yeux et 

péniblement: 


on! je ne peux pas! mo 
me Fr" i convaincu que | 

est la justice et le devoir . je 
ne pourrais pas! Même devant la 
menace si mort , , . je ne 


en poudre 
Cuire à four modéré, 375°, 
de 15 à 20 min. Démouler 
aussitôl. Donné 12 muffins. 


ge mon entêtement est 
ou ue jamais vous ne 
sobres à co 


— Ainsi, railla-t-il, vous ap- |. 


an: en 


Envoyez votre commande ‘a: 


LA LIBERTE E 


ï 


SAINT JOSEPH, 
gardien de la pureté 


Aux périodes lointaines de no- 
tre, histoire, saint Joseph semait | 


déjà ses faveurs parmi nous, El- 
lés éclosaient simplement, on les 


recevait de même et le souvenir | 


s'en perpétuait silencieux et dis- 


cret, 
Sans bruit, Joseph est allé 


multiplier ses bienfaits: nos mis- 


: | sions, nos communautés, nos de- | 


meures visitées par l'épreuve, 
l'ont reçu. Sans réclame, sans 
éclat, e culte s'est glissé dans 
nos Villés et dans nos campagnes; 
il a ps nos foyers les plus 
humbles et les plus solitaires; il 
s'est installé sans heurt dans le 
coeur des petits comme au coeur 
des grands, si bien qu'il n'est |" 
personne parmi nous qui ne con- 
naisse saint Joseph et ne le salue 
volontiers, 

Qu'était saint Joseph de son 
vivant? 1l était ce que personne 
ne veut être: un souffrant, un 
besogneux, un priant, 


Vous l'aurez vu sur les routes 
de l'hiver, sur les chemins de 
l'exil avec la Vierge et l'Enfant, 
sans ressources, qu uelquefois sans 
intelligences des lieux; sans des 
seins arrêtés, sous le coup de 
mystères déconcertants. Vous l'a- 
vez vu sans répit ni relâche cher- 
cher du travail, quémander son 
maigre salaire, économiser; se 
contenter d'une pauvre nourri- 
ture et d'un pauvre vêtement 

ur lui, la Vierge et l'Enfant, 

ous avez admiré sa foi mise 
aux plus rudes épreuves: son 
Dieu, cet enfant qu'abrite l'éta- 
ble, que la persécution d'Héro- 
de trouve sans défense, que mor- 
dent les intempéries des saisons 
et que les nécessités de la vie 
assaillent! 

Saint Joseph trouva le terme 
de ses épreuves dans le terme 
de sa vie, Jusqu'au bout, il n’a 
point murmuré, il a prié, Ü a 
accepté les situations que Dieu 
lui a faites, Les illusions dont 
nous dorons notre vie, le fatras 
dont nous l'entourons, il les a 
écartés comme il balayait dehors 
les copeaux de son atelier, 

Saint Joseph veut nous con- 
duire à Jésus, Sa dilection pour 
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notre pays, ses faveurs grandis- 
santes, n'ont point d'autre but, 
|Ce n'est pas pour lui qu'il agit, 
|1l s'est toujours caché; mais c'est 
pour mieux sauver nos âmes en 
nous amenant, par la reconnais- 
sance, à une vie profondément 
chrétienne, à la sienne. 

Puisque la nôtre se déroule 
semblable, par ses péripéties, à 
celle du Charpentier, qu'elle lui 
devienne aussi conforme par la 

ratique consciencieuse des ver- 
us chrétiennes, peau qui ne 
fleurit qu'au milieu de la sim- 
plicité et de l'esprit de foi, 

Ayons soif de mériter 

notre paroisse et les hd 4 + 
dont l'Epoux de Marie est le pe. . 
re, les bénédictions divines, Té- 
moignons à saint Josèph, qui 


vité, la seule reconnaissance di- 
gne de lui: celle qui nous fera 
reproduire sa vie dans la nôtre, 


“Veille sur nous, Joseph, 
“Que dans nos coeurs 


« ‘Allume en nous la flamme 
de ton zèle, 

“Garde-nous purs et donne- 
nous Jésus." 


JOSAPHAT, 


Tomates provinciales 


1 T. d'olives noires Gattuso 
8 grosses tomates fermes 
8 c. à table d'huile d'olive 
Gattuso ou d'huile végétale 
Gattuso 
14 T, d'oignon émincé 
2 gousses d'ail haché 
1 livre de viande à saucisse 
12 c. à thé de sel 
Un soupçon de poivre Gattuso 
2 c. à table de persil haché 


Hacher les olives. En mettre 
8 entières de côté, Laver les to- 
mates; enlever une tranche à la 
base et avec un cure-dents, pi- 
quér une olive entière sur le des- 
sus de chaque tranche, 

Evider les tomates, les retour- 
ner sur du papier absorbant pour 
les faire égoutter. 

Chauffer l'huile dans le 
lon; y faire dorer l’oignon et l'ail. 


Ajouter la viande et faire bru- 
nir doucement, environ 15 mi- 
nutes. 

Enlever le gras, Incorporer les 
assaisonnements, le EE et les 
morceaux d'olives. Farcir les to- 
mates. 

… Placer dans un plat allant au 
four, Cuire à four modéré (375°.) 
de 15 à 20 minutes. Garnir a- 
vec les tranches de tomates les 
dernières 5 minutes de cuisson, 
6 à 8 portions, 


Le nombre des étudiants 
universitaires au Canada 
dépasse le chiffre 100,000 


OTTAWA — Pour la premiè- 
re fois, selon un premier rappor 
du Bureau de la statist ue, 
D ge des étu Lu | 
plein temps, non diplômés à 
gradués, dans les caen et uni- 
versités du Canada dé 
100,000. L'estimation du Bureau 
pour, Lt 1960 est de 102,000, 

r# ge cent de plus qu'en 

HT AT f] pli LE. nr cent de 
Hal aue les les tives d’enre- 
Drag re en octobre, 


r la Fonda- 
ion des Universi canadiennes. 


pub 


Rd ea og re des étudiants| vitamine C. Notre 


augmenté de pour y et 


LE PATRIOTE 


nous sollicite avec tant de sua-|} 


gardien fidèle; |! 


fleurissent tes vertus! |! 


-|joutez-en une pincée aux fèves 


| Où commence 
| l'embonpoint? 


A quel moment est-il temps! 
|de se mettre au régime pour mai 
grir? Une enquêle parmi cinq 
millions d'hommes et de femmes 
révèle qu'après 80 ans, le poids 
idéal est de vingt livres en-des 
sous des tables précédemment 


répandues dans le publie, On est 
‘trop gras’ lorsqu'on dépasse 20 
livres au-dessus du poids normal 


Les tables revisées des poids 
normaux, incluant vêtements et 


chaussures, pour certains âges 
et certaines grandeurs, sont cel. | 
|les-ci 

Messieurs 

5'6 5'8 5'10 6'0 6'2 
190-899 ans 158 161 170 179 188 
40-49 156 165 174 183 192] 
1850.59 157 166 175 185 194! 

Mesdames 
| 50 52 5'4 5'6 5'8 
140.39 120 126 192 139 146 
40-49 127 133 140 147 155 
| 80-59 180 136 144 152 160! 
| L'enquête révèlk que près de 
la moitié des hommes et des fem 
mes interrogés pèsent 20 pour| 
cent de plus que leur poids nor-| 
mal, et que seulement 6 pour 


cent des hommes et 11 pour cent 
dés femmes ne pèsent que 20 Ii 
vres au-dessus du poids normal 
|C'est dire qu'il y à un nombre 
effarant d'obèses 

| Evidemment, il faut prendre 
en considération l'ossature, qui 
peut être lourde ou .égère, la 
race, et d'autres facteurs indi- 
viduels, Mais voici le tableau 
des poids dans lequel se range 
le taux de mortalité le plus bas 
(car le dicton dit: 10 livres de 
trop, dix ans de moins): 


Hommes 
Petit Moyen 
53-56 57-510 

115-154 115-164 
115-154 125-164 
135-154 135-164 

Femmes 

Petite Moyenne 
«11-52 5'3-5'6 
105-184 105-134 
40-49 105-134 105-134 125-144) 
50-50 105-134 105-144 135-154 


Les individus dont les poids 
entrent dans cette catégorie sont | 
dans les meilleures conditions! 
pour une bonne santé et une lon-| | 
gue vie; ceux dont le poids dé- 
passe ces tables ajouteront des 
années à leur existence en ré-| 
duisant leur poids, | 


Grand 

5'11-6'4 
135-174 
185-174 
135-174 


30-39 
40-49 
[50.59 


Grande 
51-510 


30-39 114-144 


| 


A l'approche du printemps, il 
serait peut-être opportun de don- 
ner un petit conseil à la maîtres- 
se de maison prise d'une frénésie 
de grand ménage, Si vous avez 
à coeur que votre foyer conserve 
son ambiance de paix et de gaie- 
té au cours de la période du net- 
toyage à fond, n'allez pas vous 
mettre en tête de le terminer en 
une semaine, Echelonnez plutôt 
ce travail en plusieurs semaines 
et ayez soin de prendre un mo- 
ment de déterite tous les jours, 
Votre famille, qui, sans aucun 
doute, préfère le sourire d'une 
mère à une propreté sans frein, 
vous en sera reconnaissante, 

+ à + 
Un porte-serviettes à succion 
lacé au dossier de Ia chaise 
aute de bébé sera très utile 
pour y déposer linge à vaisselle 
et débarbouillette, qui serviront 
aux dégâts inévitables de l'en- 
fant, 
+ # + 

Il n'est pas nécessaire de pour- 
voir ses invités d'une fourchette 
à salade, la fourchette ordinaire 
est de très bon a 

+ + 

Le sister parlait de la 
mort, ce 2 novembte 1956, Mais 
ce jour-là, comme en maintes 
autres occasions, il fut objet de 
distraction en plein milieu de 
son sermon: ‘Mes frères, s'écria- 
t-il, vous mourrez tous, c’est cer- 
tain. Et moi aussi ,.. peut-être”, 

+ % + 
1 Si vous avez de la sariette 
dans l'armoire de la cuisine, a- 


ue vous faites cuire. Elle leur 
onnera une nouvelle saveur. 
+ + 
— La voix de la conscience, 
c'est le tic-tac d'horloge qu'on 
oublie dans le bruit du jour, 


mais qui s'exaspère dans le si- 


lence et l'obscurité de la nuit, 
PRE PREVOST, 
+ 

Ne laissez jamais trainer sur 
la table, à portée des petites 
mains les grands couteaux bien 
aiguisés, couteaux à pain ou de 
cuisine, C'est un danger perpé- 
tuel, 

+ % + 

On enseigne aux nouvelles re- 
crues les moyens de s'orienter 
la nuit, 

— Voyons, dit le capitaine, à 
l'un fr à pour savoir si la le- 
NES a été comprise, lorsque vous 
a l'étoile polaire devant vous, 

: est-ce que vous avez dans le 
m4 

— Mon... mc, mon capitaine, 

o 


Assurez-vous ‘de es ours pla- 
cer une : Er 4 sante de 
fruits td us de “de 7 sur les 
menus TL éjeuner, Heureuse- 
ment, les jus d'oranges, de pam- 
plemousses et de tomates en con- 
serve gardent presque tous 4e 


besoin d'une certaine quantité de 
cette set ag à les jours, 


L'eebé tt un. pochièaie 
Cette maladi 


Voulez-vous bien me 


Qq 


| dire ce que signifie, dans les 


recettes de gâteaux, l'expres 
sion ‘'défaire le beurre en cre 


re, Moins vous prendrez de fils, 
plus le travail sera fin, On don- 
ne généralement dans le patron 


les indications nécessaires, Pour | 


les travaux en couleur, on em- 
ploie deux ou trois brins géné 


ralement, 


Q. — Mon fiancé et moi de- 
vons nous marier au mois de 
juillet, Nous avons l'intention 
d'avoir la cérémonie vers neuf 
ou dix heures, Elle sera suivie 
d'un diner pour les deux fa- 
milles seulement, Je désirerais 
porter une robe blanche de 
longueur trois-quarts, et mon 
fiancé endosserait un costume 
noir, Pourriez-vous me dire si 
cela serait convenable et s'il 
vaut mieux avoir une demoi- 
selle et un garçon Li ‘honneur? 


e . 


de liqueurs gazeuses et d'all-| 
| plus tôt un spécialiste, Votre cas 


ments frits, 

+ Kk + 

Si l'enfant avale quelque mé- 

dicament destiné aux adultes ou 
quelque produit chimi ue do- 
mestique, il peut s'empoisonner. 
Dans ces cas-là, il faut télépho- 
ner immédiatement au médecin 
et lui donner le nom de la subs- 
tance en cause. 

+ % + 


Wou! FE Pt ‘, Wou!,.…. 

Un pédant s'amène dans un 
petit magasin et demande d'un 
air hautain: 

— Avez-vous, dans cette mi- 
sérable boutique, des biscuits 
pour chiens? 

— Certainement, répond le 
commis avec son plus beau sou- 
rire. Désirez-vous les manger 
sur place ou dois-je vous faire 
un paquet? 


+ # + 


— C'est un grand acte de cha- 
rité de réconforter les âmes tis- 
tes, de consoler les affligés, d'ap- 
porter un rayon de soleil à toute 
misère. 

Dom, I, Van Houtryve, O.S.B. 


| 


AU SERVICE DE 
VOTRE BONHEUR 


LE COCHON ET LE RENARD 


par le Dr Adrien Ploutfe 


Maître Cochon avait un estomac 


Si oui, que devraient-ils por: 
ter? Où pourrais-je m'adres 
ser pour faire lire mon carac 
tère par mon écriture? Merci 


me''? Aussi, lorsqu'on fait un beaucoup, — UNE LECTRICE, 
travail de broderie, doit-on dé R Puisque vous porterez 
doubler le coton ou s'en ser une robe assez courte, il me sem 
vir tel qu'il est dans l'éche ble qu'il serait préférable que 
veau? Je vous envoie un € votre fiancé choisisse un vostume 
chantillon de celui dont je me |gris pâle en tissu léger, car, au 
sers, Merci pour vos bonnes | milieu de l'été, le noir paraitrait 
réponses, j'apprécie votre | un peu chaud, S'il préfère le fon 
courrier que je lis chaque se- |cé, un costume en soie bleu ma 
maine, UNE APPRE NTIE | rine serait des plus élégant, Il 
EN TOUT, n'est pas du tout obligatoire que 
R C'est à moi de vous re- | VOUS s0yez accompagnés de gar 
mercier, chère Madame, de vos|£0n et de demoiselle d'honneur, 
bonnes paroles, Défaire le beur-|51 Vous décidez d'en choisir, la 
re en crème veut dire l'amollir | demoiselle devrait porter, com 
|à l'aide d'une fourchette ou d'u-| Me vous, une robe de longueur 
ne cuiller jusqu'à ce qu'il ait la |trois-quarts, mails de leinte pas 
consistance de la crème touettée, | telle, et le monsieur, porter un 
afin de faciliter l' incorporation | | habit semblable à celui du fiancé 
du sucre et des autres ingré- | autant que possible, 
dients et assurer la légèreté de Je regrette de ne pas pouvoir 
la pâte vous recommander de grapholo- 
Vous pouvez défaire l'éche- | #ue. Je n'en connais pas 
veau et vous servir du nombre | PA 
de fils qui conviennent au genre Q. — Ma petite fille doit 
de broderie que vous désirez fai-| être bouquetière à un marla- 


ge dans notre famille prochal- 
nement, Doit-elle porter une 
robe longue ou une très jolie 
robe courte? Doit-elle avoir 
un bouquet de fleurs, et si oui, 
qui doit les acheter? En quoi 
consiste son rôle? — MAMAN, 

R La petite bouquetière 
ne joue qu'un rôle de parure, 


| Elle n'a qu'à entrer et sortir de 


l'église devant la mariée et se 
tenir auprès d'elle durant la ré- 
ception quand les invités vien- 
nent féliciter les mariés, On ne 


|met à peu près plus, même pour 


les mariages de grand apparat, 
des robes longues aux fillettes 
de cet âge. Une très jolie robe 
de mousseline ou d'organdi, bouf- 
fante, sur crinoline, est très ap- 
propriée; des fleurs dans les che- 
veux et un petit bouquet de 
fleurs complètent la toilette. Le 
marié paie toutes les fleurs du 
cortège nuptial. 
L “ LI 
Q. — Croyez-vous qu'il soit 
dommageable pour les che- 
veux de se donner souvent des 
permanentes à la maison? 
ISABELLE, 


R, — Ces permanentes ne sont 
pas dommageables, pourvu que 
vous employiez des bons produits 
et que vous suiviez les instruë- 
tions à la lettre, Comme elles 
sont quelquefois un peu dessé- 
chantes, il est bon d'employer 
un peu de Janoline entre les per- 
manentes, On ne ‘doit pas les 
donner plus souvent qu'à des in- 
(ervalles de quatre mois, 

Quant à votre autre question, 
je n'ai pas la compétence pour 
vous conseiller, Consultez au 


est sans doute bénin, mais il ne 
faudrait pas laisser le mal dont 
vous souffrez Per D car a- 
lors votre condition pourrait de- 
venir très grave, Demandez à 
votre médecin de famille de vous 
recommander un spécialiste. Ne 


tardez pas. 
LOUISE, 


Notre français 
Mots impropres, 
expressions fausse 
Automobile: — 


Un ‘‘jack'’ se traduit par erie 
ou lève-auto, 


Un‘crank': se traduit par ma 
nivelle. 

Une ‘gear se traduit par en+ 
grenage. 

Un ‘“bumper”' se traduit par 
pare-choc. 
R Ru “fan'’ se traduit par éven- 
a 

Un ‘“windshield” se traduit 
par pare-brise, 

Une ‘“spark- «re se traduit 
par bougie d'allumage. 


Fable 


D'une capacité sans pareille, 
L'animal aux larges oreilles 
Ne savourait les jours qu'aux plantureux repas. 
Tout [ idéal goulu de ses ancêtres 
eait apparemment 
hez ce gourmand! 
Sôn gaster n'eut jamais de répit un moment! 


Les bons conseils il les 


it paitre 
Et le docteur Renard avait ur 'escrimer 
Contre le goinfre, au nom de la savante hygiène. 
‘Notre gros ami ne voulait pas désarmer. 
Le régime était une chaîne 

À laquelle il vouait une solide haine. 

Plus le docteur Renard sérmonnait son client 
Et plus notre héros semblait 

. À remettre sa ve sa ‘auge! 


$ Cela ja 
| L'en ant ë 
Du compère. Wn tellement 
Qu'il mourut de gastrite comme 


Il'arrive. ee ses ete! e ‘hommes. 


Rte 
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[7 Pour téléphoner 
|. une petite annonce 
Hatier SPruce 5-8443 
bb, du matin et midi où 


et a he fe après-midi 
t 


du iundi au vendredi 


: 
E CISBEY — Vous pouvez main 
& Vous procurer la célèbre T1- 
E CISBEY chez M, E. Nabourin, 
, avenue Provencher, $t-Honiface, 
poste! #100 franco, 132.77 


LIONEZ VOTRE SITUATION! 
éndez à domicile, produits de beau 
(L 18, Vitamines répulées, toniques, pro= 
LR lits culinaires, essences, ete, , , 
d DE Venu régulier possible de plus de 
"RERO f par demaine, Familex, Dépl M-3, 

MFP , Delorimier, Montréal, 


URGENT 
Un demande immédiatement 2 gardes- 
Malades diplomées pour l'hôpital No 


45-54-77, 


} ignaler: Chdar 3-2314, 


Pas de cheveux gris . .. 


fi vous faites usage du merveilleux 
produit JAMAIS GRIS, Aussi si 


vous souffrer de Rhumatisme ou 
d'Arthrite, 


Ecrivez pour nos dépliants gratuits 
C, C. Jamieson 
. Boite postale 22, Transcona, Man, 
U Téléphone: CAstle 2-4492 


HOVATZOS 
FLEURISTES 


hr) fleurs pour mariages 
uaquets de corgage et autres 
SoUronnes mortuaires 


253, ave Notre-Dame, Winnipeg 
Téléphone WHitehall 3-2934 


Horloger suisse 
Louis Matile 
& Fils 
maintenant au no 237, rue Garry 


vis-à-vis le nouvel Hôtel des Postes 
Téléphone WhHitehall 2-6625 


Prenez un repas à la dinde servi 
n'importe quel jour de la semai- 


ne sauf le dimanche, UN 
ahtre 11 h. 30 am. 
et 8 h. pm. a 
ou . 
344, rue Main, Winnipeg 
Un régal pour toute la famille 


Notre spécialité: le poulet frit 


Salle de banquet 
pour toutes occasions 


Téléphone WhHitehall 2-9076 


Four réparations de dactylogra- 
phesz de machine à additionner, 
pour achat et location de dac- 


tylotypes neuves et d'occasion, 


adressez-vous à 


Reliance Typewriter 


Co. 
ROGER A, SABOURIN, gérant 


Téléphone 
Bureau WhHitehall 2-7052 
322, rue Donald, Winnipeg 


CY 


PHARMA 
Maintenant située à 


243, rue Marion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 
à mi-chemin entre les rues 
aché et des Meurons 
Téléphone CHapel 7-3533 
Nous livrons à domicile 
Cartes de souhaits en français 
et en anglais 


Midas [A / #. Ca 
Faites-vous Y.: 
donner 


| 

Le votre 

permanente \4 si 

| de 

Es 1960 7 
k 

chez x 


Golden Beauty Salon 


où vous pouvez vous faire faire 
la plus nouvelle permanente — à 
Jo dernière mode de Paris, New- 
York ou Hollywood au prix de 


ie s. $5.95 et plus 


Une. bouteille d'exquis partum 
Hrançais GRATIS avec chaque per- 
monente 


4 de rendez-vous nécessaire. 
Emmenez Vos amis et votre famille 


| Beauty Salon 

fs et Hargrave, Winnipeg 

je rlié : sue tie la gare d'autobus 
} à vathédrale Ste-Marie 

Profil -en pour diner chez 

ugs. Repos complet 69e 


, édifice Avenue 


ROYAL (INSURANCE) LIMITED 


CO Assurance-automobile 
j À pour conducteurs à ‘’risque préféré 


one WhHitehall 3-1558 


À LOUER - 8t-Bonifave, 174, rue Ber- 
trand, Logis: 4 pièces, Près hôpital, 
47-53-4800, 


A LOUER — Norwood, Près autobus, 


Logis: 4 pièce pouvant servir Com» 
me #, Métrigérateur et ‘'rangette” 
Possession: 1er avril, Signaler! Go: | 
he 3-11), 48-01-4090, 


A LOUER — St-Bonitare, Chambre 
meublée pres hôpital, Signaler: CH. 
dar 94797, 45-003-40C, 

A LOUER — St-Bonilace, 16, rue Des- 
pins, Près hôpital, Logis: 4 pièces 
meublées, Signaler: CEdur 3-5122, 

49-601-500, 


A LOUER == St-Bonitace Logis! 4 piè- 
ces meublées, Libre: ler avril, #i- 
gnaler: CHapel 7-44, 49-004-50C, 


St-Boniface, Chambre 
ler étage, Signaler: CEdar 
40-004-50€, 


LOUER 
meublée 
1:1680, après 4 h, 


A LOUER — St-Boniface, 210, rue Ber- 
trand, Logis: 2 pièces meublées, Poë- 
le, évier, eau courante, armoires, ele 

409-611-4900, 


A 


A VENDRE — SteNorbert, Angle route | 


no 178 et rue de l'Eglise 


+ tial: 8205, Semaine Magasin : 
* DD Tue Chambre + pension À épicerie et viande Aussi, h Lorette, 
{ ital, si désire, S'adresser à Mile Magasin #énéral, f'adresser à Jos, 
NL © fe peau Notre-Dame-de-Lour- | Grégoire, Lorette, Man, 49-002-50P, | 
L 1: 6, 
y wie 49-612.400, | A VENDRE — St-Vital, Près église | 


LE 


eLAugene et autobus, Maison: 4 | 
’ Très 


PIN " ” Ÿ À 1 ces. arage, Chauffage: huile 
OOOION POUR nie viisse dé, Don état Pas d'agents, Signaler | 
\ St-Pierre, Man, Toute demande din ALpine "3-8387, 49-607-50C, | 
formation doit être adressée au Pré LON DESIRE louer pour ler avril ou | 
sident du bureau de, Aireten de A ee PA tr a AT 1 9 | 
DPAPAAL A Q Palaberr y, Rte AIHT 400 Prétérablement À St-Boniface ou 
nigba, PRES UT, Norwood, Signaler: CHapel 74008 | 
| PRANZ STAINIER, PEINTRE peco | après 6 heures. AG-STITLF, 
ï RATEUR, cherche travail à l'heure IVANT DEMENAGER EN VILLE 
\ où AU contrat, Estimations gratuites, +4 8 Schôter “chanty! PAL 4 


galow: 4 pièces, Palerais comptant | 
N'adresser à Boite 544, La Liberté 
et le Patriote, 619, avenue Mcbermot, 


Winnipeg. M-M-LF, | 
A VENDRE — St-Boniface, Duplex. | 
Logis! 4 pièces au ler, grande cui- | 
sine moderne, Logis: 3 pièces au 2e, 
Salle de bain aux ler et 2e, Chauf- 


fage: eau chaude à l'huile, Garage 
double, Pas d'agent, Signaler: WHite- | 
hall 3-31, 45-559-T,F, 


A VENDRE — La Broquerie, Maison: 
4 pièces, Une acre de terre, Près 
église et école, Eau courante, S'a- 
dresser à M, Jean DeGagné, La Bro- 
querie, Téléphone: HAxel 4-5393, 

M-HI-LF. 


$i VOUS DESIREZ TOUT COMPTANT 
pour votre maison, appelez Gus Fre- 
dette à SPruce 5-3363, Aussi à VEN- 
DRE maison avec comptant rade 
à partir de $500! 26-209-TF. 


URGENT DEVONS DEMENAGER — 
Désirons maison à St-Boniface, Nor- 
wood ou St-Vital, Payerons bon mon- 
tant. Appellez Mme Beaulieu, CHapel 
17-2446. 42-502-TF, 


SPENCER 


Vêtements de base faits sur me- 
sure pour soulagement des maux 
de dos et mauvaise posture, 


rendez-vous, 


Pour un appelez, 
après 4 heures, Mme J. Haskell, 
représentante, JUstice 9-2671, 281, 
rue Lansdowne, Winnipeg 4, Pour 
références, appelez Mme Courteau, 
CEdar 3-5016. 


Elargissez vos connaissances par la 
correspondance, Augmentez votre 
collection. Obtenez 5 noms et adres- 
ses contre $0,50, Indiquez vos pré- 
férences, Service national, sérieux 
et discret, Adressez KEN-AMI ENR,, 
Kénogami, P.Q, 


PIANOS ET ORGUES 
A VENDRE 


Agent exclusif pour les pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond. 


Communiquez avec notre représen- 
tant français, M. Jean Carignan. 


J, J. H. MeLEAN & CO. LTD. 
Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél: WHitehall 2-4231 


MONUMENTS — BORDURES 
DESSUS DE FOSSE EN BETON 


(réduction sur commandes d'hiver) 
605, ave Harbison, Winnipeg 
Téléphone.: LEnox 3-8418 | 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
343, rue Sherbrook 
Winnipeg — Tél, SUnset 3-7258 |! 


Propriétés immobilières 
de tout genre — maisons. blocs- 
appartements,, ouvertures d'entre- 


prises, terrains. terres agricoles, 


Voyez votre nouveau 
représentant français 


FOUR PROVINCES 
INVESTMENT CO. 
Fred Hamelin, 332, rue Main | 
Téléphone: WHitehall 2-7256 
Résidence: Alpine 3-4192 
26 St. Michaels Road. St-Vital 
ES EE 


On vous débarrassera 
promptement et gratuitement 
des animaux morts, 


MID-WEST RENDERING 
LTD, 
Appelez À nos frais 


Usine: CHapel 7-1347 


Après les heures de bureau: 
CHapel 7-9295 € 


St-Boniface, Manitoba 


On demande vieille monnaie 
et vieux timbres 


Pour recevoir port payé, très gros 
catalogue des prix que nous payons 
pour vieille monnaie et vieux tim- 
bres, faites parvenir 25 sous en 
monnaie à 


ALBERT STERN & CO. 


616, éditice Melntyre 


416, rue Main, Winnipeg 2, Man. 


Winnipeg, Man. 


CHANGE EXCEPTIONNELLE 


Une rtante com le We 
1 gt jeune et am riraine 
un gérant de y 


forment levés, (A [2 pe 
pans Automobile indispensable, 
onnalssance et expérience agrico- 
les im mies, Cours d'entraines 


ge: onné aux agents, Berivez à 
Boite M, London, Ontario, 


A VENDRE me Si-Vital, Maison 


pièces, Grand lot, 
ren! #2000 comptant, B 
, Signaler: Ghover 5-1 


le 


A VENDRE — Machine à coudre à 
pédale ‘’Singer'”, Très bon élat, Sie 
gnaler: WHilehall 3:3997, 

40-613-400, 


A VENDRE — SicBoniface, Près basls 


lique et autobus. Grande maison: 4 


chambres à coucher, #6,000 comptant, 
Balance à termes, Pas d'agents, Ni 
gnaler: CHapel 7-8081, LIELTE ES NA 


son, Réfrigérateur “Viking 1958, 9 
pieds cubes, Etat neuf, Signaler; Ce 
dar 3-4545, 49-615-500, 


A VENDRE — Maison: 11,5 étuge, 6 plè- 
ces, Lot de rivière: 6 acres sur bon 
chemin possédant autobus pour trans« 
sort des enfants, Environ 1 mille de 
‘église catholique et du High School, 
S'adreuser à Boite 15, Ste-Anne, Té- 
léphone: GArden 42-5125, 


48-601-49P, 
SI VOUS DESIRKZ TOUT COMPTANT 
POUR VOTRE MAISON où votre 
commerce, appeler H, L. Ledoyen, 
CHapel 77-8350, A, C, Desauinier, 
CHapel 17-0964, Bureau: GLobe 34745, 

47-586-50C, 


SELECT HOME REALTY, 
209 édifice Kresge 
Téléphone: WHitehall 3-0581 


Comptant requis $1,500, Hypothèque 
6% K A, de #11,700. jusqu'à $16,000, 
situées Windsor. Park, Pulberry District 
St-Vital, Transcona, Fort Garry, 6 À 7 
plèces, ultra-modernes, salles de bain 


colorées, Pour information, appelez le 
soir! 
Mine Maltalin CH 7-1481, 
M. Smalwood JU 2-0925, 
M. Foubert WH 1-3000 
M, Denné WH 3-6267. 
48-594-49C, 


À VENDRE, 


A la plage Magasin général, poste 
d'essence, maison: 6 pièces, Prix 
comprend tout l'équipement du mas 
gasin, 2 lots et autres bâtisses, 
Comptant requis: $15,000, Balance: 
hypothèque libre au vendeur, Ex- 
céllente occasion, Agent exclusif: 


M. d, C, Campeau, Appelez: White 


hall 2-8248, GLobe 3-7392, 


le soir, 
CRABB &. COMPANY, LTD, 
290, rue Garry, Winnipeg 


Fondé en 1923, 
48-598-49 0, 


le jour; 


A VENDRE 

Bonnes fermes — Distriet français., $40 
l'acre, sans bâtiments, Avec bâti- 
ments, 850 et plus, Entièrement cul- 
tivées, pas de roches, Plusieurs à 
voir, 

Seul 
chiffre d'affaires, Complet 
termes, 

Ferblanterie — Avec équipement com 
plet et stock. Pelle à fossé mécani- 
que ‘John Deere”, Maison moderne. 
$22,000, 40% comptant, 

30 milles au sud de Winnipeg — Mai- 
son: 8 pièces, garage, remise, étable. 
Lot: 9 acres, Grand jardin. Revenu 
annuel comptant: 6900, Prix raison- 
nable, Signaler: St-Pierre 316-14, 


EDOUARD HEBERT REAL ESTATE 
Carey, Man, 


arage dans petit village — Bon 
$16,000 à 


49-607-50P, 


A VENDRE 


Transcona — Bungalow. 3 ans, 3 cham- 
bres à coucher, Grande cuisine, 


Chauffage: huile, Près écoles catho- 
liques et magasins, Grand lot, Pos- 
session immédiate, 

St-Boniface — Maison: 8 pièces, Sou- 
bassement À la grandeur, Chauffage: 
huile, Lot: 42’ x 120’, Garage. Près 
autobus et magasin. $6,800, 

St-Boniface — 2 maisons, sur lot: 60° x 


120. Une de 9 pièces et une de 6. 


Près écoles. Bon revenu, Comptant 
considérable requis, 

St-Boniface — Quadriplex. 4 ans, 1 
logis: 5 pièces et 3 de 3 pièces Bonne 
localité, Bon revenu, Entrée privées, 


S'adresser À 


M. E. COLLETTE 
312, rue Hamel, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-9970 
19-614-49C, 


VETERANS REALTY 


302, édifice Melntyre 
Téléphone: WhHitehall 2-7125 


|St-Boniface — Près hôpital, #10,500, 
Bungalow 4 pièces. Très propre. 
Cave à la grandeur. Chauffage: huile, 
Comptant requis substantiel 

St-Boniface — Maison appartement: 5 
logements, 9 ans. Revenu mensuel: 
$445, Chauffage: eau chaude, huile, 
Près école et autobus, Comptant re- 
quis: $12,000. Balance à termes, 

St-Boniface — Près école Provencher. 
$8,850, Bungalow: 4 pièces, Grande 
cuisine et salon. 2 chambres à cou- 
cher, 14 cave. Chauffage: huile, neuf, 
Garage, Comptant substantiel, 

Norwood — Près Précieux-Sang. Mai- 
son pour famille: 7 pièces. 4 en bas, 
3 chambres à coucher, Chauffage: 
huile, Garage, Comptant requis: subs- 
tantiel. Balance: hypothèque libre. 

Norwood — Près Hoïiy Cross. Maison: 
6 pièces. 3 chambres à coucher, Sou- 
bassement à la grandeur. Chauffage: 


huile, Garage, $11,500 à termes, 
St-Norbert — Très belle location, Grand 
lot de rivière. Près école et église, 


Maison: 5 pièces. Grande cuisine. 
Salon: 13° x 24’. 3 chambres à cou- 
cher, Cave à la grandeur, Eau de 
ville et égouts. Chauffage: eau chau- 
de à l'huile, Comptant requis: subs- 
tantiel, 

Richer,' Man. — 90 milles de Winni- 
peg. Belle terre: 200 acres. Maison: 
À pièces. Etable: 28’ x 40’. Entrepôts 
pour grain, etc Bon puits Prix: 
$5,000, Enchangerais pour maison de 
ville 
N. Bernier, 594, rue St-Jean-Baptiste 

CEdar 3-2027 
O, J. DeSteur, 56, rue Lawndale 


GLobe 2-2285 
47-582-49C, 


SYLVESTRE REALTY 
AGENT D'ASSURANCE 
455, Louis-Riel, St-Boniface 


Résidence: CEdar 3-5050 
43-536-T,F, 


POUR ACHAT, VENTE OÙ ECHAN- 
GE DE PROPRIETE de ville ou 
de campagne, fermes, commerces, 
prêts, assurances. S'adresser À A. 
Ayotte, 191, blvd Dollard, Télé- 
phone: CEdar 3-5845, 

22-385-TF, 


Papinèau Hardware 
1095, chemin Pembina, Fort Garry 
Téléphone: GLobe 2-6536 


Peinture, quincaillerie 
et accessoires électriques 


Robert W. & René Papineau, 
propriétaires 


Pour achat, vente ou échange de 

propriétés de ville ou de compo- 

ane, fermes, commerces ou hôtels 

Prêts lout genre d'assurances 
S'adresser à 


ABPIN REALTY 


120, ave Provencher, St-Bonitace 
La ARPIN 


Téléphones: Bur.: CHapel 1-8023 
Rés: GLobe 23618 | 


in 


moder 
Garage, 


"| Jusqu'à ce jour (le merer 
49610400, 


| 


| 


LA LIBERTE ET 
À la Maison de Retraites 


La vente des débentures atteint $200,000 


commoder 54 retraitants à la 
cdd au 

n, car les 
travaux de construction avancent 
normalement, à St-Norbert, Tous 
vous êtes invités à en juger par 
vous-même en allant visiter la 
nouvelle maison et à appuyer 


Depuis deux semaines, We 
te de débentures de la Maison 
de Retraites Inc, se poursuit sur 
une grande échelle et va bon 
train grâce à l'équipe de ven- 
deurs qui travaillent d'arrache- 
pied pour en assurer la Be pv 
mars), leurs succès en dollars 
se chiffrent à $200,000, Lorsque 
paraltront ces lignes, nul doute 
auront-ils dépassé les trois quarts 
de l'objectif de $300,000, Tout 
augure donc bien et le rythme 
auquel rentrent ces obligations 
prouve éloquemment gq les 
fondateurs de la Maison dé"Rer 
traites Inc, étaient bien avisés 
en lançant ce projet, 

Dès l'été prochain ,la malson 
Villa Maria sera en mesure d'acr 


LE PATRIOTE 


fois, dans un cadre 
repos et à la médita 


le projet de votre encourage- 

ment et ,,, de vos prêts, 
Nüture de ces placements 
“Faites un placement sûr et 


profitable , , , Voyez comment 
vous pouvez faire fructifier vos 


fonds — sans risque et sans ré- 
serve" — tel est le texte qui 
aura attiré et retenu l'attention 
de nombre de personnes à qui 
furent distribuées depuis environ 
un mois des ques 3,000 bro- 
churettes publiées par la Maison 


Mlle Josette Beaubien rend visite à 


la Congrégation Regina Apostolorum 


Pour la première fois depuis 
sa formation il y a environ deux 
ans, la Congrégation Marjale 
“Regina Apostolorum' tenait sa 
première réunion plénière, et à 
cette occasion jouissait de la vi” 
site d'une Congréganiste du 
Centre National des Coparé a- 
tions Marjales à Montréal, Mile 
Josette Bedubien, Cinquante 
personnes assistaient à la réu- 
nion, sous la présidence de M, je 
Dr P.-E, LaFlèche, préfet géné- 
ral de la Congrégaton Paroissia- 
le du Sacré-Coeur, 

Après le, programme de, priè- 
res et de préparation spirituelle 
à l'église, les membres se ren- 
daient au sous-s0] de l'école pour 
entendre un rapport des diffé- 
rentes sections: hommes, dames, 
jeunes étudiants et demoiselles, 
Les rapporteurs furent: M. Nor- 
bert Pelland, Mmes M.-A. Alary 
et M, À, Havens, Mile Jeannine 
Maître et M, Jacques Cour- 
chaine, 


La première section à être] 


formée fut celle des hommes, 
Elle fut fondée en novembre 
1957, Après un modeste début, 
la section aujourd’hui compte 15 
membres qui assistent . assidû- 
ment aux réunions chaque se- 
maine. La deuxième section à 
voir le jour fut celle des dames, 
inaugurée en mars 1959, Quel- 
ques mois plus tard, cette section 
donna naissance à une autre sec- 
tion: celles des jeunes mamans, 
tout récemment, deux nouvelles 
sections des demoiselles et des 
jeunes étudiants furent orgari- 
sées, et avant longtemps la Con- 
grégation paroissiale compren- 
dra sa section des jeunes gens, 

Mlle Josette Beaubien, après 
avoir entendu les divers rap- 
ports, se dit très heureuse de 
connaître une Congrégation Ma- 
riale authentique comme celle 
de la paroisse du Sacré-Coeur de 
Winnipeg. Elle parla de la Con- 
grégation ‘Regina Mundi” de 
Montréal, dont elle est membre, 
et qui comprend 150 membres, 
sous la direction du R. P. Lud- 
ger Brien, SJ. directeur na- 
tional des Congrégations Maria- 
les au Canada. 

En plus d'être propagandiste 
générale, Mille Beaubien est res- 
ponsable de la Fédération diocé- 
saine des Congrégations Maria- 
les de Montréal. Elle a donné un 


. . 
Nouveau provincial... 
(Suite de la première page) 


cours classique au collège de 
Gravelbourg, il prit le saint ha- 
bit à St-Laurent le 14 août 1936 
et y prononça ses premiers voeux 
le 15 août 1937. Il prononça ses 
voeux perpétuels à Lebret le 8 
septembre 1940 et y fut ordonné 
prêtre le 29 juin 1942. De 1943 
à 1958, il fut professeur, puis 
économe local au collège de 
Gravelbourg. C'est au mois de 
janvier 1958 qu'il fut nommé 
économe au scolasticat de Le- 
bret et missionnaire dans la ré- 
gion. Au mois de décembre der- 
nier, il vint au noviciat de St- 
Norbert, comme économe local 
et en charge de la construction 
de la nouvelle Maison de Retrai- 
tes Fermées. 


A VENDRE 


St-Boniface — Près école Provencher, 
Bungalow en stuc: 4 pièces, Soubas- 
sement à grandeur, Chauffage: huile, 
Garage. Taxe: 8147, $10,900, 

St-Boniface — Rue Notre-Dame, Du- 
plex: 4 et 4. Chauffage: huile, neuf, 
$10,500 à termes, Possession: ler avril, 

Norwood — Duplex: 4 et 314. 2 cuisi- 
nières électriques. Réfrigérateurs, 
Salle de jeux au soubassement, $17,- 
700 à termes. 

Près hôpital — Bungalow: 4 chambres 
à coucher, Salle de service, Chauf- 
fage: huile, moderne, Garage. | 

Rue St-Jean-Baptiste — Maison mo- 
derne: 2 chambres À coucher, Taxe! 
$167, $3,000 comptant. Balance à ter. 
mes faciles. 

St-Boniface centre — Magasin: épice- 
rie et viande. 4 pièces pour proprié- 
taire, Chiffre d'affaires mensuel: 
$6,500, | 


S'adresser à À, AYOTTE 
191, blvd Dollard, St-Boniface 
Téléphone: CEdar 3-5845 
49-609-49C, 


TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 


À VENDRE | 

St-Boniface Rue De la Morénie, 
Maison moderne: 4 pièces. Chaufta- 
ge: huile. 810,800, 

St-Boniface — Près écoles. Maison mo- 
derne: 5 pièces. #12.500, 

St-Boniface — Rue Berry, Près hôpl- 
tal Maison: 7 pièces, “26,900. 

St-Boniface — Commerce d'épicerie et 


discours important au Congrès 
Mondial des Congrégations Ma- 
riales à Newark, N,J,, au mois 
d'août 1959, , 


Au Sacré-Coeur 


| Société St-Jean-Baptiste 
La réunion mensuelle des 
membres de la Société St-Jean- 
Baptiste de Winnipeg aura lieu 
ce dimanche 20 mars, à 2 h, 40 
p.m., au local habituel, 
Bienvenue à tous, 


| mem ee 


Chevaliers 
de Cojomb 


Conseil Provencher no 2450 


Bienvenue 

Oui, bienvenue à nos nou- 
veaux Chevaliers, ‘sans peur et 
sans reproche’, de Provencher, 
tout récemment initiés sous les 
bienveillantes auspices du Con- 
seil Goulet, de Norwood, Nous 
leur souhaitons persévérance et 
assiduité, Ce n'est pas tout de 
devenir membre, il faut de plus 
participer activement à l'oeuvre 
par une assistance régulière aux 
délibérations du conseil. 

Assemblée du conférencier 

Et à ce sujet, ces nouveaux, 
ainsi que les vieux membres 
bien entendu, ne pourraient fai- 
re mieux que d'assister à l’as- 
semblée de notre conférencier, 
frère J.-R. Doiron, le jeudi 24 
mars prochain, Ce dernier s’in- 
génie, et avec grand succès, faut- 
il le dire, à rendre son assemblée 
des plus atitrayantes par ses sur- 
prises inépuisables. 

Hs ne font rien , , .! 

Il nous a été donné d'enten- 
dre cette remarque au sujet des 
Chevaliers, Remarque d'autant 
plus -blessanté qu'elle venait de 
gens qui devraient savoir beau- 
coup mieux. ‘Ils ont des yeux et 
né voient pas, des oreilles et 
n'entendent pas”! Cette remar- 
que pourrait s'expliquer un peu 
(en se servant de grande Jatitu- 
de quant à la vertu de charité) 
par la multiplicité des organisa- 
tions diverses qui existent en 
certaines paroisses. Et si l’on 
veut s'en donner la peine et 
examiner les choses et les indi- 
vidus de plus près, l’on s'aper- 
cevra que ceux qui font de l'ou- 
vrage sont justement des gens 
qui sont membres des Cheva- 
liers de Colomb. Un peu de ré- 
flexion s'impose, Ainsi, tout ré- 
cemment, une assemblée très 
importante avait lieu, réunissant 
des représentants de 35 parois- 
ses du Grand-Wihnipeg, En au- 
tant que je le sache, aucun des 
assistants n'y était à titre de 
Chevalier de Colomb. Et sans 
connaitre personnellement cha- 
cun des représentants, j'en con- 
naissais assez pour déclarer que 
tous ceux là en étaient, Quant 
aux quelques inconnus, il est 
probable qu’il en était de même, 

Maisons religieuses 

Vous est-il arrivé de chercher 
fiévreusement dans l'annuaire 
téléphonique, le ruméro d'une 
institution religieuse? Le problè. 
me: sous quel en-tête peut-on 
trouver ce numéro? Grâce aux 


Chevaliers, les pages jaunes de| 


l'annuaire démontrent les nu- 
méros des différentes paroisses 
et c'est déjà quelÿue chose, Mais 
le frère J.-R, Doiron, voulant ré- 
médier à la question concernant 
les institutions religieuses, a 
donné *avis de motion en vue 
d'un annuaire qui contiendrait 
cette information. Qu'en pensez- 


vous? 
BISTOURI. 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


Travail délicat — Meilleurs gages 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSES 


Les offres d'emplois pour les 
coiffeuses graduéès sont plus 
nombreuses que celles-ci 


Jamais auparavant y a-t-il eu tant 
d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


Ecrivez pour obtenir un catalogue 
gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309,"rue Donald, Winnipeg, Man, 


viande, Logis: 5 pièces. Bon chiffre 
d'affaires. 522,000. 

St-Boniface — Chemin Elisabeth, Mat. 
son! 6 pièces. 4 chambres à coucher, 
Chauffage: gaz, Garage, Prix: $11,600, 

Magasin général — Dans bon village 
canadien-français. 18 milles de Win- 
nipeg, Gros chiffre d'affaires, 822,000, 

Commerce d'épicerie et viande. — 18 
milles de Winnipeg. $1,800, plus mar 
chandises environ $2,500, Loyer: #50 
pur commerce et logis moderne: 

pièces. 

Près bureau de poste, St-Germain — 
pan: 4 pièces. Lot: 44 acre. Prix: 


Bätiment — 24 x 34° pouf être dé: 
ménagé. $1,700. 
Pour achat ou vente d'hypolhéques, 


Fest tion de loyers où paiements sur 
spot ues rapport d'impôt. 


Téléphones: 
BUREAU: CHapel 7-8178 
À.-J, Boulanger: WH 3-2134 
41-541-40€, 


Succursalest Regina, Saskatoon, 
Calgary, Edmonton, Toronto 


Embellisses! 


Pour embellir votre parterre et organiser 
votre jardin fruitier, soyex sage et prudent! 
Commandez seulement des plants rustiques, adaptés 
au sol et aux conditions des Prairies Canadiennes, 
Démandex notre Liste de Prix 1960 
COMMANDEZ DE BONNE HEURE 


MAISON SAINT-JOSEPH 
ñ de l'Horticulture, 


de Retraites Inc, en vue de pro- 
mouvoir sa vente de débentures, 
Puis, en parcourant en entier le 
contenu du livret, on aura re- 
marqué divers points appuyant 
la véracité de l'assertion parais. 
sant en couverture: ces obliga- 
tions porent intérêt à 5 pour 
cent; de solides garanties finany 
cières en assurent le rembourse- 
ment — soit 1) #100,000, fruit 
de la campagne de la Part-à- 
Dieu; 2) #65,000 provenant de 
la vente de la propriété de la 
Maison de Retraites actuelle; 3) 
des protits de l'ordre de $20,000 
par année, et 4) l'appui finan- 
cier de la Ligue des Retraites, 

De plus, on y souligne les 
avantages surnaturels de ces pla- 
cements que certains évaluent 
en crédits spirituels que ‘les 
vers et la rouille ne peuvent 
atteindre”, L'on parle aussi de 
lacément ‘facile et pratique”, 
e fait, ces obligations se ven- 
dent en coupures de $100, paya- 
bles par versements, si on le 
désire; elles sont transférables, 
bien qu'on puisse en fixer soi- 
même la date d'échéance; et el- 
les peuvent être faites conjoin- 
tement au nom de deux person- 
nes ou en fidéi commis pour un 
enfant ou un protégé, 

Pour renseignements, s'adres- 
ser à la Maison de Retraites, 680, 
rue Langevin, St-Boniface, Man. 


NOTICE TO CREDITORS | 

IN THE MATTER of the Estate of 
MGR, J, CLOVIS PAILLE, late of the 
City of St, Boniface, in Manitoba, 
Chaplain, deceased, 

ALL claims against the above estate 
duly veritied by Statutory Declara- 
lon, must be filed with the under- 
signed at 702 Great Western Building, 
Et) Main Street, Winnipeg, Manitoba, 
on or before the 15th day of April, 
AD, 1960, 

DATED at the City of Winnipeg in 
Manitoba, this ôth day of March, A.D, 
1960, 


MARCOUX, DUREAULT 
& BETOURNAY, 


1 Solicitors for the Exeoutor, 
6 


THE WAWANESA MUTUAL 
LIFE INSURANCE COMPANY 


AVIS est donné par ces présentes 
u'une requête sera présentée à la 
déance actuelle ou à la Séance sulvante 
du Parlement du Canada pour l'adop- 
tion d'un Acte incorporant une com- 
agnie d'assurance-vie mutuelle sous 
e nom de “THE WAWANESA 
TUAL LIFE INSURANCE GOMPANY" 
dans le but de négocier en affaires 
d'assurance-vie, assurance personnelle 
contre accident et assurance contre la 
maladie et en général assurance-vie 
sous toutes ses formes et aspeots, Win- 
npes: Manitoba, ce 15e jour de mars 
1960. 


THORVALDSON, EGGERTSON, 
SAUNDERS & MAURO, 
avoués pour les Requérants, 


200 Bank of Nova Scotia, Building, 
Winnipeg 1, Manitoba, 


NORTHERN PIPE LINE COMPANY 


AVIS est donné par les présentes | 
qu’une demande sera faite au Parle- 
ment du Canada à la présente session 
ou à celle qui suivra immédiatement 
pour un prolet de loi d'intérêt parti- 
culier incorporant une compagnie sous 
le nom de Northern Pipe Line Company 
pour construire et faire fonctionner des 
pipe-lines inter-provinciaux ou extra- 
provinciaux pour le transport de tout 
&az naturel ou artificiel et d'huile brute 
et autres liquides et gaz hydrocarbo- 
niques au Canada ou hors du Canada, 
conformément aux dispositions du Na- 
tional Energy Board Act, Chapitre 46 
des Statuts du Canada, 1959, et de toute 
autre loi générale du Parlement du 
Canada au sujet des pipe-lines, 


Les demandeurs réclameront les: au- 
tres pouvais et dispositions d'incor- 
poration jugés nécessaires pour rem- 
plir les obligations de la Compagnie. 


DATE à Regina, Saskatchewan, ce 
premier jour de mars 1960, 


MacPHERSON, LESLIE & TYERMAN, 
conseillers juridiques des demandeurs, | 


2236, rue Albert, 
Regina, Saskatchewan, 


TOUT ASPIRATEUR OÙ | 
POLISSEUSE À PLANCHER 


complètement $ 4.9 5 


remis à neuf 
cette semaine seulement 


CITY VACUUM 
SERVICE 


\ Signolex 
le jour: WHitehall 2-1661 
le soir: GRover 4-4047 


DÉBUTE JEUDI 


La comédie classique 
de Ben Jonson 


dirigée par John Hirsch, 


avec, en vedette, 
Glynne Morris gt Desmond Scott 


Billets: $1.90, $1.50, $1.00 
CELEBRITY BOX OFFICE 
Réservations: WHitehall 2-3683 


Présentations 
du 17 au 26 mers 


Théâtre Beacon 
rue Main, Winnipeg. 


St-Boniface, le 18 mars 1960 


N'achetes jamais 
un appareil électrique avant de voir les 


produits GENERAL ELECTRIC chez 
FONTAINE & COMPAGNIE 


165, avenue Provencher, St-Bonitace 
. Téléphone: CHapel 7-1425 


En Lait & Wal Li 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATION DE PROPRIETES 


D 
a 
, 


100, édifice Paris — Téléphone WhMitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


A vendre 
Des pommes de terres “Pontiac” 
de très bonne qualité 


400 livres... $3.50 


LIVRAISON PROMPTE 
Signalez: CASTLE 2-6377 


APPRENEZ À CONDUIRE 
Téléphonez aujourd'hui — Commencez demain 


L'école SHERMAN AUTO DRIVING 


Vous oftre des leçons sur les grandes routes et les rues de ville, et 
aussi de statipnnement parallèle, sous la direction d'instructeurs expé- 
rimentés et qualifiés. Elle loue dès automobiles pour le temps de 
l'examen officiel, Prix: $5.50, la leçon de 2 heures, dans une auto- 
mobile à changement de vitesie automatique ou à double contrôle, 
Plusieurs années de service à Winnipeg et au Manitoba, 


Signalez SUnset 3-7525 


ALEX TURK 
SPORTS PROMOTIONS 


281, rue Donald Tél: WhHitehall 3-7307 
WINNIPEG 1, MAN. 


présenteront leur prochain programme de lutte 
à 8h. 30 le mercredi 30 mars 1960 
à l'Arena de Winnipeg 


COMBAT PRINCIPAL ,; Whipper Watson Gene Kiniski 
(combat-équipes) * Ilio De Paolo VS Don Leo Jonathan 
{ 2 CHUTES SUR 3 OU 1 HEURE 


COMBAT SEMI-FINAL: Frank Townsend vs Mans Schmidt 
UNE CHUTE OU UNE HEURE 


COMBAT SPECIAL: Hans Herman vs Tiny Mills 
1 CHUTE OU TROIS QUARTS D'HEURE 


COMBAT D'OUVERTURE: ‘Tennessee Campbell vs Joe Paxandak 
0 1 CHUTE OU 1 DEMI-HEURE 


MAISON DE LA 
HAUTE-FIDÉLITÉ 


SYSTEMES SONORES ET D'INTERCOMMUNICATION 
POUR USAGE INDUSTRIEL ET DOMESTIQUE,.., 


Service complet de DISQUES français et anglais 


Venez au magasin ou écrivez-nous. 
Nous serons heureux de vous servir:,, 


ARBUTHNOT AUDIO ELECTRONICS LTD. 


135, rue Marion, St-Boniface Tél.: CEdar 3-4941 
LE MAGASIN EST OUVERT .LE VENDREDI JUSQU'A 9 HEURES, 


“’Ici'on parle français" 


‘&\ 


_ 


IN MEMORIAM 
re 


L 


otre renommée 


? 
est pour vous / assurance 
de dignilé 
? 
el À Ré 


{ 


Salon Mortuaire 


DESJARDINS 


138, boulevard Dollard 
. St-Bonitace, Manitoba 


Téléphone: CEdar ‘3-4949 


